
LE MOZAMBIQUE EN ETAT DE
GUERRE AVEC LA RHODÉSIE

Une patrouille rhodésienne à la frontière avec le Mozambique, (bélino AP)

Le Mozambique s'est déclaré hier
en « état de guerre » avec la Rhodé-
sie, et il a fermé la frontière com-
mune entre les deux pays, qui est
longue de 1300 km.

Un porte-parole du gouvernement
rhodésien a souligné qu'un « état de
guerre » ne signifie pas une déclara-
tion de guerre. Le ministère de l'In-
formation de Maputo a confirmé
qu'il ne s'agit pas d'une déclaration
de guerre, mais il a ajouté que les
autorités ont décidé de mettre le
pays sur le pied de guerre.

Un discours passionné
C'est le président Samora Machel ,

chef de l'Etat mozambicain, qui a
annoncé la nouvelle dans un dis-
cours passionné prononcé au palais
présidentiel et diffusé par la radio
nationale. Il a déclaré que tous les
biens rhodésiens au Mozambique al-
laient être confisqués, que toutes les
communications avec la Rhodésie al-
laient être coupées, et que son pays
allait imposer un blocus économique
contre le régime minoritaire blanc
de Salisbury.

Le président Machel a demandé
aux huit millions et demi de Mozam-
bicains de se préparer à la guerre et
de commencer à construire des abris

antiaériens dans tous les villages.
Il a d'autre part invité les pays so-
cialistes à aider le Mozambique, dans
cette épreuve. L'Union soviétique et
la Chine soutiennent toutes deux le
régime de Maputo.

Durcissement
L'évêque Abel Muzorewa se tenait

au côté du président Machel pen-
dant son discours. Mgr Muzorewa est
le chef du gouvernement nationaliste
rhodésien engagé dans une lutte de
guérilla contre Salisbury depuis la
région frontalière du Mozambique.
Il est fermement opposé aux négocia-
tions constitutionnelles qui se pour-
suivent depuis le mois de décembre
entre le premier ministre rhodésien,
M. Ian Smith, et le dirigeant de la
tendance modérée du mouvement na-
tionaliste noir , M. Joshua Nkomo.

Depuis que le Portugal lui a ac-
cordé l'indépendance le 25 juin der-
nier , le Mozambique n'a pas cessé
de durcir sa position à l'égard du ré-
gime de Salisbury.

> Suite en dernière page

Les électroniciens américains
contre le projet de loi Mills

100.000 nouveaux emplois « horlogers » en 1980 aux USA ?

— par Gil BAILLOD —

A mauvaise cause, mauvais avocat !
On s'étonnera tout de même que l'un
des numéros 1 de l'horlogerie mondia-
le l'Américain «Timex» ait recours aux
services d'un buveur, amateur de pe-
tites danseuses et néanmoins représen-
tant démocrate de l'Etat de l'Arkansas,
M. Wilbur Mills , pour ses basses beso-
gnes.

Little Rock est une ville industrielle
importante de l'Arkansas, circonscrip-
tion électorale de M. Mills. C'est aussi
l'un des principaux centres de produc-
tion de « Timex ». Combien « Timex »
a versé à M. Wilbur Mills pour lui
permettre de mener sa campagne élec-
torale en 1974 ? Cela ne figure sur au-
cune liste officielle. Mais M. Mills a
contracté une « dette » dont il s'acquit-
te en plaidant un bien mauvais dos-
sier pour le compte de « Timex » : il a
déposé, le 9 octobre dernier, un projet
de loi sur la tarification douanière des
mouvements de montres électroniques,
qui pourrait multiplier jusqu'à sept fois
le tarif actuel.

II s'agit d'une mesure protectionniste
aussi aberrante que forcenée, attendu
que pour « Timex », atterré par la
montée rapide des produits électroni-

ques sur le marché américain, la con-
currence n'est pas étrangère mais indi-
gène. Aussi une révision des droits de
douane ne modifierait pratiquement
rien de la réalité du marché américain
que « Timex » doit affronter avec une
mauvaise préparation.

PROBLÉMATIQUE !
Le sous-comité « Commerce » de la

Commission des voies et moyens a
commencé mardi ses audiences sur les
différents projets de lois touchant à
des problèmes tarifaires dont l'aber-
rant projet Mills. Le sous-comité
compte sept membres, quatre démocra-
tes (parti de M. Mills) et trois répu-
blicains.

? Suite en page 11

POTAGE TROUBLE
OPINION _

On soumet à votre choix : pre-
mièrement une initiative populaire ;
deuxièmement un contre-projet
confectionné par le Parlement; troi-
sièmement le statu quo (vous pou-
vez en effet voter non à l'initiative
et non au contre-projet). Si votre
quotient intellectuel est à peu près
normal, vous vous direz ceci : « Le
Parlement me propose un contre-
projet. C'est donc qu'il juge l'initia-
tive excessive. Cependant il ne
trouve pas ses idées totalement dé-
placées. Il estime judicieux de faire
tout de même un pas dans cette di-
rection , de ne pas en rester à ce
qui existe aujourd'hui ». Votre con-
clusion sera d'une inattaquable lo-
gique. ,

! E h  
bien ! Méfiez-vous de votre

logique et de votre intelligence , lors
de la consultation populaire du 21
mars sur la participation ! Le Par-
lement a brouillé les cartes. Très
nombreux seront ceux qui ne s'y
retrouveront pas. Le contre-projet
ne va en effet pas plus loin que ce
qui est contenu dans la Constitu-
tion actuelle. Pas d'un pouce. Même,
affirment les meilleurs spécialistes
de droit constitutionnel , il se situe
en deçà. La comparaison entre les
textes est d'ailleurs vite faite. « La
Confédération a le droit de légifé-
rer sur une participation des tra-

I

vailleurs au niveau de l'exploitation
qui soit appropriée et sauvegarde
les possibilités de décision et une
gestion économique de l'entrepri-
se...» , dit le contre-projet. « La Con-
fédération a le droit de légiférer
sur les rapports entre employeurs
et employés ou ouvriers, notamment
sur la réglementation en commun
des questions intéressant l'entrepri-
se et la profession » , dit l'actuel
article 34 ter , lettre b.

Le procédé est pour le moins blâ-
mable. Les Chambres avaient peut-
être de bonnes raisons d'ordre tac-
tique d'agir comme elles l'ont fait.

N'était-ce pas un excellent moyen
de couler plus sûrement encore l'ini-
tiative, tout en se donnant des airs
de partisans de la participation (ce
qui n'est pas négligeable à l'appro-
che des élections).

Mais en vérité , de telles raisons
ne sont bonnes que pour celui dont
l'esprit est déformé par les conces-
sions, les coups bas et les coups de
poker qui pavent le petit monde de
la politique. La cuisine de parti , la
cuisine parlementaire ou gouverne-
mentale ne sera jamais exempte de
fumets douteux. Force est de s'en
accommoder. La politique étant une
perpétuelle confrontation, les ma-
nières n'y sont forcément pas tou-
jours angéliques. En revanche , dès
l'instant où la classe politique croit
pouvoir traiter avec le peuple sui-
vant les règles qu'elle applique pour
elle-même, un devoir sacré com-
mande de la remettre à l'ordre. In-
viter le citoyen à entrer dans un Jeu
dont les dés sont pipés, c'est pren-
dre le risque de le dégoûter, lui le
non-initié , lui le politicien d'occa-
sion, dont le concours est indispen-
sable à la bonne marche de l'Etat.

Cette démocratie semi-directe un
peu essoufflée qui est la nôtre a be-
soin d'honnêteté , d'alternatives clai-
res. Les hommes politiques qui
travaillent à l'encontre de ce besoin
de clarté endossent dès lors une
lourde responsabilité. Ce sont eux
qu'il faut clouer au pilori au soir
des votations , quand apparaissent
de lamentables taux de participa-
tion. Ce sont eux, ces mijoteurs de
potages troubles, qui contribuent à
éloigner le citoyen de son devoir.
Le 21 mars 1976 sera un bon argu-
ment pour les abstentionnistes qui ,
à l'avenir, voudront se justifier.
Quand ils le citeront , comment leur
répondre autrement que par un
silence embarrassé ?

Denis BARRELET
? Suite en dernière page

LA COURSE À LA MAISON-BLANCHE

— par P. SMITH —
Considéré comme l'un des candidats

les plus conservateurs de son parti , le
sénateur Henry Jackson a remporté
l'élection primaire démocrate ' qui s 'est
déroulée mardi dans le Massachusetts ,
le plus libéral des 50 Etats américains.

Obtenant 23 pour cent des voix, M.
Jackson a largement devancé le vain-
queur de la primaire démocrate du
New Hampshire , M.  Jimmy Carter, qui
n'arrive qu'en quatrième position avec
14 pour cent des voix derrière M M .
George Wallace et Morris Udall , res-
pectivement 18 et 1~ pour cent des
voix. Le sénateur de l'Etat de Washing-
ton ne s 'était pas présenté dans le
New Hampshire.

M. Carter l'a certes emporté , avec 46
pour cent des s u f f r a g e s , dans la deu-
xième élection primaire de mardi, celle
du Vermont , mais là non plus le séna-
teur Jackson ne sciait pas présenté.
Ce scrutin avait en outre beaucoup
moins d'importance que celui du Mas-
sachusetts, notamment du fa i t  que les
électeurs n'étaient pas appelés à élire
des délégués aux Conventions nationa-
les , mais simplement à indiquer leurs
préférences .

Dans cette élection , M.  Sergent Shri-
ver est arrivé deuxième avec 30 pour
cent , mais les chances de le voir dési-
gné comme l'adversaire démocrate du
candidat républicain ont pratiquement
disparu en raison de son résultat mé-
diocre dans le Massachusetts : il s'est
placé sixième avec S pour cent. Dans
cet Etat , bastion de la fami l l e  Kennedy,
l' ancien ambassadeur en France se
trouvait théoriquement sur un terrain
favorable puisqu 'il est le beau-frère du
sénateur Edward Kennedy.

DEUX SUCCÈS
POUR LE PRÉSIDENT FORD

Chez les républicains , le président
Gérald Ford l'a emporté haut la main

? Suite en dernière page

M. Jackson, qui passe pour un adver-
saire violent de la détente Est-Ouest
et pour un adversaire des Arabes, ju-
bile après l'annonce de sa victoire dans

le Massachusetts, (bélino AP)

Le sénateur Jackson marque des points
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AU TRIBUNAL DE POLICE
DE LA CHAUX-DE-FONDS

II avait accueilli
les agents, revolvers

aux poings
Lire en page 3

Soleure : tragédie
au carnaval
Lire en page 15

FOOTBALL

Résultats
des Coupes d'Europe

Lire en page 16

Par ces temps d'inflation et de con-
vulsion, les bonnes nouvelles sont rares.

Hélas ! ce n'en est pas une que nous
avons reçu des pays où fleurit l'oran-
ger...

En effet , si l'on en croit les spécialis-
tes, — chaux-de-fonniers ou autres —
le café va augmenter prochainement de
4 francs par kilo.

On ne saurait prétendre que ce soit
une bagatelle. On peut même ajouter
que lorsque le prix de la cigarette aug-
mentait d'un sou, on trouvait le pro-
cédé... fort de tabac ! Aujourd'hui on
en déduira que voilà une histoire super-
forte de café...

La cause, on le sait, provient essen-
tiellement du gel qui a détruit par-
tiellement les plantations du Brésil et
d'autres pays producteurs de l'Améri-
que du Sud. De ce fait , les récoltes de
café diminueront dans des proportions
considérables et il faudra attendre
quatre années pour que la situation
et les plantations se régularisent. Pers-
pectives qui n'ont à vrai dire rien
d'enchanteur. Car on suppose bien que
les prix augmentés ne baisseront pas
d'ici un mois.

On conçoit que les amateurs d'« ex-
presse » et de simple café au lait
n'enregistreront pas cette éventualité
avec le sourire.

En revanche , des particuliers qui ri-
ront sous cape sont bien les coiffeurs
lausannois qui avaient pris l'habitude
de servir gracieusement à leurs clien-
tèle la tasse de café matinal préparée
sur place. Cela avait même engendré
un conflit , avec d'autres figaros, qui,
ne se livrant pas à cette libéralité
avaient déposé plainte. Les autorités
locales avaient alors décidé d'interdire
désormais aux coiffeurs d'être aussi
cafetiers !

Ainsi ces derniers échappent non seu-
lement à un conflit mais aussi à une
augmentation qui n'aurait pas manqué
de leur porter préjudice.

Comme quoi le malheur des uns fait
parfois le bonheur des autres.

Bon café quand même...

Le père Piquerez

/ P̂ASSANT

De notre correspondant à Berne :
Denis BARRELET

A l'ordre du jour du Conseil des
Etats, hier, le programme antichômage
No 3 de la Confédération, dont on at-
tend qu'il débloque un volume supplé-
mentaire de commandes de l'ordre de
1,2 milliards de francs. Cette perspec-
tive a souri à tous les députés de tous
les bords, et c'est à l'unanimité qu'ils
ont accepté les quatre éléments du
programme. En se disant qu'il vaut
mieux créer des possibilités de travail
que de soutenir des chômeurs. La seu-
le modification notable par rapport au
projet gouvernemental concerne la pri-
me aux investissements de dix pour
cent. Le montant global réservé pour
cette prime a été porté de 70 à 100 mil-
lions (de 100 à 150 millions si la situa-
tion l'exige). Décision prise par 15 voix
contre 14.

Si personne au Conseil des Etats n 'a
mis en doute le principe et l'urgence
d'un programme d'investissements,
certains députés se sont tout de même
permis d'exprimer des regrets, des cri-
tiques , des souhaits. Le démocrate-
chrétien uranais Franz Muheim , par
exemple, estime qu 'il aurait fallu , pour
financer ce programme-là, prévoir la
perception de nouveaux impôts et ne
pas compter exclusivement sur l'em-
prunt. Une telle mesure aurait moins
eu pour effet de réduire la consomma-

tion privée que de diminuer l'épargne.
Elle aurait donc été tout à fait défen-
dable du point de vue conjoncturel.

Mais les grincements les plus sérieux
viennent des bancs romands. Le libé-
ral genevois Reverdin , appuyé par son
compatriote socialiste Donzé et du so-
cialiste vaudois Morier-Genoud, regret-
tent que le programme d'investisse-
ments ne favorise pas davantage les
régions les plus touchées. Certes, le
texte légal précise qu 'il faudra tenir
compte des disparités qu 'accuse le dé-
veloppement des régions du pays ainsi
que des groupes de la population les
plus défavorisés. « Mais que fait-on de
ces généreux principes ? demande M.
Reverdin. On les piétine ».

Et le député genevois de citer le cré-
dit de 310 millions réservé pour l'ac-
quisition de 45 appareils de conduite
de tir « Skyguard » . La moitié de cette
somme profitera à une des entreprises
les plus prospères du pays, qui clai-
ronne partout la montée exceptionnel-
le de son chiffre d'affaires. 20 pour cent
iront à 130 sous-traitants suisses, dont
seulement 6 ont leur siège en Suisse
romande et au Tessin. « C'est une dé-
rision ! » , s'exclame M. Reverdin. qui
admet certes que c'est un peu par ha-
sard que ce grand projet figure dans le
programme de relance, alors qu 'il a
pour but de renforcer la défense
nationale.

? Suite en page 15

Le Conseil des Etats enchanté
du programme de relance No 3



A LA DÉCOUVERTE DE L'ART BRUT
LAUSANNE

Grâce à la générosité d'un artiste
français , Jean Dubuffet , Lausanne s'ho-
nore de pouvoir ouvrir en cette fin
février le premier musée du monde
consacré à l'Art brut. Qu 'est-ce qu 'il
faut comprendre par Art brut ? Ce
sont , ainsi que l'a dit Dubuffet , « des
ouvrages exécutés par des personnes
indemnes de culture artistique , dans
lesquels le mimétisme, contrairement
à ce qui se passe chez les intellectuels,
ait peu ou pas de part , de sorte que
leurs auteurs y tirent tout (sujets ,
choix des matériaux mis en œuvre ,
moyens de transposition , rythme, fa-
çons d'écriture, etc.) de leur propre
fonds et non des poncifs de l'art clas-
sique ou de l'art à la mode » .

On comprend que les auteurs des
œuvres ainsi désignées, ces « personnes
indemnes de culture », se rencontrent
essentiellement parmi les parias de la
société : dans les prisons , les asiles
psychiatriques, les hospices, les appar-
tements oubliés. Tous ces détenus à
des titres divers agissent en marge des
lois habituelles et remplacent souvent
les pulsions normales par une activité
onirique extraordinaire.

Au lieu de se relier aux grands maî-
tres du passé ou du présent , ces ar-
tistes composent pour leur seul plaisir

des objets d'amour ou de fuite d'une
haute expressivité, loin des sentiers
battus de l'art catalogué. « L'art ne
vient pas coucher dans les lits qu'on
a fait pour lui , a déclaré Jean Du-
buffet ; il se sauve aussitôt qu'on pro-

nonce son nom : ce qu 'il aime c'est
l'incognito. Ses meilleurs moments sont
quand il oublie comment il s'appelle. »

UNE COLLECTION ORIGINALE
C'est vers 1945 que Dubuffet , encore

animé par le souffle surréaliste et cu-
rieux du fonctionnement de l'esprit par
le truchement du spiritisme ou du
rêve, commença de recueillir des ob-
jets relevant de l'art ainsi défini. Il
y avait d'ailleurs autour de lui toute
une « Compagnie de l'Art brut » dans
laquelle travaillaient des esprits aussi
attentifs qu 'André Breton , Panchan ou
Michel Tapie. Il réunit une collection
d'oeuvres originales de grand intérêt ,
en particulier des peintures de schizo-
phrènes comme Adolf Wôlfli , Aloyse,
Heinrich Anton Muller, Carlo , Clément
Fraisse ou d'originaux attirés par la
magie ou les secrets de l'au-delà , com-
me la veuve Laure Pigeon. En 1967
déjà , une sélection opérée parmi 5000
« œuvres » fut présentée au Musée des
Arts décoratifs de Paris. Elle fut en-
suite offerte par son créateur à la
Municipalité de Lausanne, en 1970,
pour en faire un musée.

Pourquoi Lausanne ? Parce que Jean
Dubuffet a rencontré dans ses recher-
ches beaucoup plus de compréhension
auprès des psychiatres suisses qu'au-
près des français. Il était aussi lié
d'amitié avec Paul Budry, avec Au-
berjonois , avec Charles-Albert Cingria.

C'est pourquoi , à l'instigation de
Georges-André Chevallaz , qui était
alors syndic de Lausanne, la partie
ouest du château de Beaulieu, avenue
des Bergières, fut aménagée en un mu-
sée d'un genre tout nouveau qui sera
livré au public, dans quelques jours.
C'est là , pour la Suisse, une acquisition
de grande valeur , et il faut se réjouir
tant de la générosité française que de
la volonté d'accueil helvétique.

Sur l'Art brut , il faut lire l'ouvrage
d'ensemble que Michel Thévoz a fait
paraître tout récemment aux éditions
Skira : 230 pages richement présentées.
Il ne fait d'ailleurs pas oublier l'ou-
vrage de Prinzhorn , « Bildnerei der
Geisteskranken » (1920), qui domine
toute la littérature consacrée à l'art
des déments. On rappellera enfin la
phrase de Chesterton : « Tout enchaî-

nement d'idées peut conduire à l'exta-
se ; tous les chemins mènent au royau-
me des fées ». (sps)

Michel BOURQUIN

«Les Diablogues» de Roland Dubillard
Inventions (diaboliques) à deux voix au Théâtre de La Chaux-de-Fonds

avec Claude Pieplu et Philippe Laudenbach
De ces « Diablogues », Français Nou-

rissier, qui s'y connaît dit que « c'est
une fourmidiable leçon d'humour ».
« Fourmidiable », en effet, fourmis dans
la queue du diable, dit R. Dubillard
lui-même. Claude Pieplu et Philippe
Laudenbach forment un inimitable cou-
ple d'acteurs, et il fallait bien tout leur
génie de la scène pour jouer ces quel-

que douze comédies se succédant à un
rythme tellement prodigieux que l'on
se dit , après deux heures d'horloge, que
la pièce vient de commencer et qu on
regrette infiniment de se rendre à l'évi-
dence : c'est fini .

C'est vrai que les Diablogues , c'est
tout d'abord de la grande poésie, qui
a toute la douceur et toute la cruauté
qu 'il faut pour photographier la vie et
l'homme dans leur déchirante existen-
ce et leur exactitude. Ici , la parodie , le
pastiche et le mime touchent au mira-
cle, c'est fait comme une musique com-
plète qui vous prend dans son rythme,
ses cadences et ses sons, et que l'on
vous débite instrumentalement. Pieplu
et Laudenbach se répondent en effet
comme deux interprètes à un instru-
ment, tout est mis au point dans un
style absolument parfait et qui réunit
toutes les facultés d'acteurs. Impossi-
ble, en effet , d'imaginer les Diablo-
gues sans les jeux de physionomie, de
mains, de voix de ces deux diables,
car ce sont eux qui vont donner à cette
comédie du langage tout son sens et
son mouvement.

Car que veut dire Dubillard ? Tout ,
tout simplement. On part de n'importe
quoi , on enchaîne sur les mots , ils vont
se suivre dans une fantaisie absolu-
ment folle mais d'une implacable logi-
que. Dubillard vous donne l'illusion
fascinante qu 'on est soi-même intelli-
gent : comme c'est calé ! On a l'im-
pression qu 'on les prévoit qu 'on les a
faits , ces gags, tant ils surviennent avec
raison. Et pourtant il s'agit bien d'ab-
surde à l'état pur. Seulement, l'absur-

de c'est la vie. C'est ce que l'on voit
tous les jours , seulement transposé dans
une autre planète, ou plus exactement
ce que serait la vie si on la regardait
de Sirius. La description de la grande
tragédienne jouant Bérénice ou Phèdre,
l'interprétation du concerto à deux dans
l'armoire, le « dialogue » Beethoven -
Bach , tout cela est à la fois prodigieuse-
ment drôle et toujours saisissant de
profondeur. Le mot n'est pas trop fort ,
car pour avoir cette provocation de ri-
re qui réussit tout le temps, il faut
absolument que cela touche fort et
ferme, et à la bonne place.

Autrement dit , le spectacle parfait ,
dans une mise en scène, de Jean Chou-
quet , qui l'est aussi, un décor délicieux
de Marcel-Louis Dieulot , une musique
imitée de Beethoven , Bach et quelques
autres. Vous vous souviendrez long-
temps de l'estomaquante consultation
d'un médecin par M. Cemmentdpnç, .de
la scène des gouttes au compte-gouttes,
bref de tout. En sortant , on avait
crainte de trébucher sur un bon mot
et de s'écraser le nez dans une facétie,
tant ils étaient solides, drus, modelés
dans le langage le plus scénique et
sculptural qu 'on ait entendu depuis
longtemps.

JMN

Claude Le Boul ou le réalisme fantastique
A la Galerie du Club 44

(photo Impar-Bernard)

Il a tout juste trente ans. Il est né
en Bretagne en juillet 1947 mais, com-
me tout artiste qui commence, il vit
à Paris. On nous dit bien que ses
premières expositions personnelles , en
75 chez Orchkoff à Paris , à la Galerie

Bernard Letu , de Genève (à qui nous
devons sans doute celle qui nous est
présentée à La Chaux-de-Fonds , eu
égard aux excellentes relations entre
Galerie 44 et Galerie Letu) ont été des
coups de foudre ou de poing dans l'es-
tomac. Bien. Remarquons en passant
que le 44 n 'est pas en retard : 1975 Pa-
ris et Genève. 1976 : La Chaux-de-
Fonds.

Ce qui nous estomaque, en effet ,
avec Le Boul , c'est, comme le disait
l'introducteur lors du vernissage, la
stupéfiante maîtrise des techniques
qu 'il possède. Il semble savoir tout
faire : il entoure ses corps (il y en a)
et ses choses de plis, de soies, de replis
tellement parfaitement modelés que
l'on s'y laisse prendre , comme à une
toile d'araignée Tout y est chair , en
quelque sorte , et les chairs devien-
nent des modelés. L'on passe d'un nu
à une étoffe de la manière ensemble
la plus gracieuse et la plus savante.
Il n'y a aucune discontinuité ici entre
le « modèle » (il faut bien l'appeler par
son nom) et son environnement de
décor ou de nature. La toile se con-
vient à elle-même, et de ce naturalisme,
ou de ce figuratif , violemment voulus,
semble-t-il , procède une sorte de vaste
cavalcade fantaisiste, mais très belle.

Erotisme, a-t-on dit ? Bien sûr, et
tant mieux. « Jardin des délices » dit
le critique Hugo Verlomme, de Paris.
Oui , mais dans une poursuite fulgu-
rante d'une sensation vécue à éterni-
ser ou en tout cas à faire perdurer dans
l'art. En bref , une bonne et nouvelle
découverte de la Galerie 44 : les jeunes
reprennent aux vieux ce qu 'eux avaient
fait de jeune, et par là se (et nous)
rajeunissent . JMN

Les plus beaux livres suisses de l'année 1975
label de qualité

Sous l'égide du Département fédéral
de l'intérieur a eu lieu à Berne la dé-
signation des « plus beaux livres suisses
de l'année 1975 ». Placé sous la prési-
dence du professeur Dietrich W.H.
Schwarz de Zurich , le jury a ainsi
décerné un label de qualité à 29 ouvra-
ges sur 252 qui lui avaient été pré-
sentés.

La Suisse romande avait concouru
avec 40 ouvrages (37 l'an passé), la
Suisse alémanique avec 205 (214) et
le Tessin avec 7 (12), les Romanches
n'en ayant pas envoyé.

Parmi les 29 livres primés (contre
33 lan passé), 5 (1) proviennent de la
Suisse romande, 22 (30) de la Suisse
alémanique et 2 (2) du Tessin.

Ont reçu la distinction pour la Ro-
mandie : « Histoire naturelle des pois-
sons du Léman » par Jean Genoud
(Ed. Genoud , Lausanne) ; « L'objet té-
moin » par Jean Gabus (Ed. Ides et
Calendes , Neuchâtel ) ; « Leonor Fini-Jo-
sé Alvarez » par Leonor Fini (Ed. Clai-
refontaine , Lausanne) ; « Les trois Du-
champs » par Pierre Cabanne (Ed. Ides

et Calendes , Neuchâtel) ; et enfin « Cro-
quis de terrain » par Robert Haynard
(Ed. Payot , Lausanne), figure également
sur la liste d'ensemble le livre édité par
le conseil fédéral « CH, choix de tex-
tes » .

Les critères retenus ont été princi-
palement la présentation graphique , la
qualité de l'impression, la reliure et
les matériaux utilisés, le contenu ne
pouvant faire l'objet d'une appréciation
que par rapport à la forme du livre.
Toutes les sortes de livres ont attiré
l'attention du jury, aussi bien les li-
vres d'art et de photographie que les
ouvrages de littérature, les livres de
poche, d'école, etc. Le jury était com-
posé, outre du président Schwarz, par
M. Nicolas Bouvier, vice-président et
représentant du Département fédéral
de l'intérieur, et par différentes per-
sonnalités des arts graphiques, des as-
sociations de libraires et d'éditeurs de
toute la Suisse.

Ce concours des « plus beaux livres »
existe depuis 1943. Il est placé sous
l'égide de la Confédération depuis cinq
ans. (ats)

A LAUSANNE

Une vue de la halle consacrée aux bateaux, (asl)

Le dix-huitième Salon international
du tourisme et des vacances de Lau-
sanne s'est ouvert au Palais de Beau-
lieu (et le restera jusqu 'à dimanche)
en présence de très nombreuses per-
sonnalités de Suisse et de l'étranger.

Deux cents exposants, de dix-sept
pays d'Europe, du Moyen-Orient , d'A-
frique et des Antilles étendent leurs
stands sur 24.000 mètres carrés. Les
offices nationaux de tourisme, les agen-
ces de voyages, le camping-caravaning,
les piscines , saunas, accesoires de jar-
din , le nautisme, la photo et le cinéma ,
la bicyclette s'y côtoient.

Parmi les attractions, le Musée d'ap-

pareils photographiques de Vevey a
prêté quelques-unes de ses pièces les
plus intéressantes. Le sauvetage en
montagne , présenté par la gendarme-
rie vaudoise avec le Club alpin suisse
et la Garde aérienne suisse de sauve-
tage , est l'objet d'une vive curiosité —
c'est actuel — tandis que le tourisme
jurassien offre aux amateurs de calme
une randonnée miniature en roulotte,
dans les jardins de Beaulieu , en atten-
dant une vraie dans le terrain. Huilante
affiches du cycle avant 1914, prêtées
par le Musée du sport de Paris , de
vieux vélos et motos, enfin une expo-
sition-concours culinaire pour appren-
tis complètent le tableau , (ats)

Salon du Tourisme et des Vacances

Selon un médecin de la police néo-
zélandaise, les chauffards sont souvent
des malades mentaux qui requièrent
les soins d'un psychiatre. Il demande
aux autorités de retirer le permis dans
de tels cas.

Le Docteur B. B. Grimmond, médecin
de la police et professeur de l'école
médicale d'Otago, pense de ces sujets ,
d'ordinaire jeunes , qu 'ils devraient être
écartés de la voie publique jusqu 'à
ce qu'ils aient reçu un traitement ap-
proprié. Conduire dangereusement est
le signe d'une perturbation du psy-
chisme.

Le Docteur Grimmond a trouvé que
5 pour cent de ces conducteurs désin-
voltes présentent une tendance suici-
daire et que 14 pour cent souffrent de
dépression nerveuse, (ds)

Les chauffards sont
souvent des psychopathes

Les fanfares des Cadets,
de la Croix-Bleue

et des Armes-Réunies
à la Salle de musique

L'Union des sociétés de musique de
la ville organise un grand concert sa-
medi en fin d'après-midi à la Salle de
musique. Voilà une nouvelle formule
qui pour le public devrait favoriser
une participation « familiale ».

Marches , danses, valses, fantaisies ,
ouvertures constitueront l'essentiel du
programme qui sera présenté par la
musique des Cadets , la fanfare de la
Croix-Bleue et la Musique militaire les
Armes-Réunies. Chacune de ces fanfa-
res a mis un soin particulier à préparer
ce concert afin de présenter au public
chaux-de-fonnier — cette manifesta-
tion est gratuite ¦— un programme
varié dans les meilleures conditions
possibles.

Trois fanfares : trois styles qui , sans
nul doute, charmeront tous les ama-
teurs de musique de cuivres.

E. de C.

Annoncé

Le malheur répandu sur la surface
du globe terrestre m'obsède et m'acca-
ble au point d'annuler mes facultés
et je ne puis les récupérer et me dé-
livrer de cette obsession que si, moi-
même, j' ai une large part de danger
et de souffrance. C'est donc une con-
dition pour que j'aie la capacité de
travailler.

Simone Weil

Pensée

Un menu
Rôti de porc aux champignons à
la crème
Pommes duchesse
Salade d'endive
Tarte aux pommées

POMMES DUCHESSE
Pour 4 personnes : ¦.._ ¦!.
6 à 8 pommes de terre moyennes,

4 jaunes d'œufs, beurre, muscade.
Cuire à l'eau salée les pommes de

terre pelées et coupées en cubes. Les
égoutter et les remettre à tout petit
feu ou sur la plaque chaude, pour
que toute l'humidité s'évapore. Les pas-
ser à la moulinette et travailler la
purée avec 3 jaunes d'œufs, 1 cuiller
à soupe de beurre et une pincée de
muscade. Dresser l'appareil sur une
plaque bien graissée, en utilisant une
poche à douille plate ou dentelée. Do-
rer au jaune d'œuf , humecter avec du
beurre fondu et faire prendre couleur
au four.

Pour Madame...



Il accueille les agents revolvers aux poings
Au Tribunal de police

R. P., membre d'une société de tir de La Chaux-de-Fonds, est un individu
aimable et calme aux dires de ceux qui le connaissent. Sauf quand il est
sous l'emprise de l'alcool dont les effets , combinés avec un traitement
médical qui lui fait ingurgiter des produits chimiques, et une véritable
désolation familiale et personnelle, le rendent dangereux. Jusqu'à menacer

des agents de la police locale d'une façon assez démentielle.

C'était le 8 novembre de l'an dernier.
Un samedi. Une soirée bien arrosée
passée entre amis, ceux de ladite so-
ciété qui constitue presque la raison
de vivre du prévenu. Invalide, ayant
subi déjà treize opérations, P. n'est
plus que l'ombre de lui-même. Son état
physique l'a obligé à renoncer à tous
les sports qu 'il pratiquait , le ski , la
marche notamment. Lui restait comme
possibilité les armes à feu , le tir , de
précision ou de vitesse. Il y a trouvé
une raison de vivre, fabriquant amou-
reusement ses munitions et pratiquant
très régulièrement au stand.

Chez lui , un petit arsenal qu'on peut
d'ailleurs trouver chez n 'importe quel
tireur qui vise à être de l'élite, et un
atelier où il prépare son matériel. Tout
cela ne serait pas conséquent si P., du-
rement touché dans sa santé, ne l'avait
aussi été, peut-être en corollaire, dans
son moral. Quatre fois marié, il est ce
que l'on appelle pudiquement une poire
au point de vue conjugal. Ses mésa-
ventures ont été telles que même
maintenant, les mauvaises langues s'en
donnent à coeur-joie au point de lui
laisser imaginer des déboires qui ne
reposent sur aucun fait concret. Tou-
jours est-il que durant une longue pé-
riode, il y a eu malaise dans le ménage.
Plus que cela même puisque l'épouse
de P. viendra dire que par un passé
récent , ses armes lui avaient été con-
fisquées pendant un an du fait qu 'il
menaçait de s'en servir contre elle. Le
8 novembre, P., que le psychiatre dé-
finit  comme un alcoolique capable de

' crises pathologiques, rentre chez lui
avec son épouse. C'est la scène. Il s'en-
ferme dans son atelier et menace...

Mme P. : « J'ai téléphoné à la per-
manence des alcooliques, mais ils n'ont
pas voulu intervenir , lorsque j' ai dit
qu 'il était armé ».

Le lendemain , ils reprenaient néan-
moins contact avec Mme P. qui , depuis,
participe aux séances de cette institu-

tion avec son mari. A ce dernier , elle
n 'en veut d'ailleurs pas tellement. Elle
a eu peur , elle a porté plainte - retirée
ensuite - ce qu'elle voudrait tout au
moins, c'est qu 'on lui retire son maté-
riel, ses armes.

CONFISCATION DES ARMES
Or ces armes paraissent essentielles

à la vie de P. qui trouve dans sa so-
ciété de tir les moyens de se prouver
qu 'il est encore un homme. Quand les
agents sont venus à son domicile, il
était donc enfermé dans son atelier. Là,
une fois qu 'on l'a forcé à sortir , il a
chargé deux de ses revolvers, les a dé-
sassurés, armé les chiens, et menacé
tout le monde. Comme il demandait
l'intervention du commandant de la
police locale, on accéda à sa requête.
Finalement apaisé , P. se rendit. Il pur-

gea trois jours de détention préventive,
puis quelques semaines en observation
à Ferreux.

Le président Rognon, qu 'assistait M.
Canonica comme greffier , relève quand
même qu'un homme qui menace quel-
qu 'un d'une arme désassurée peut,
pour le moins, s'exposer à provoquer
des blessures, ne serait-ce que par ac-
cident. Pour le défenseur, P. est un
homme dont l'attitude relève des cir-
constances. Sans occupation — il ne
fait que les repas pour le ménage tan-
dis que sa jeune femme est « secrétaire
d'imprimerie » — il est inévitable qu 'il
ressombre dans l'alcool. Mais depuis
cet « incident », il ne boit plus. Il l'af-
firme. Le tribunal veut bien admettre
des circonstances atténuantes à ces
agissements ; les menaces contre les
agents de police n 'en sont pas moins
réalisées. Il condamnera R. P. à 20
jours d'emprisonnement avec sursis
pendant deux ans, 340 francs de frais,
et à la confiscation de l'ensemble des
armes dont dispose P. durant cette pé-
riode d'épreuve au terme de laquelle
on pourra dire s'il est capable de réas-
souvir normalement sa passion du tir.

(jal)

Retraites et fidèle collaboration
ehauxorama .¦

Récemment la direction des Fi-
nances et celle de la Gérance des
immeubles communaux réunissaient
leur personnel pour exprimer, au
nom du Conseil communal, leur gra-
titude et leurs vœux à trois de
leurs collaborateurs parmi les plus
fidèles : à deux d'entre eux , M.
André Chopard , contrôleur finan-
cier, et M. Marcel Girard , gérant
des immeubles, à l'heure de la re-
traite ; au troisième, M. André Is-
cher , chef comptable, pour 25 ans
d'activité.

M. Robert Moser , vice-président
du Conseil communal, s'adressant
plus particulièrement à M. André
Chopard , rappela ses états de ser-
vice se plaisant à relever la compé-
tence et l'entregent avec lesquels il
sut accomplir pendant 44 années les
tâches dont il fut chargé. Celles
notamment qui lui furent confiées
en 1949 au titre de contrôleur fi-
nancier — quelques années après
l' obtention de son diplôme fédéral
de comptable — démontrèrent chez
lui la parfaite connaissance d'un
métier à la fois difficile et délicat.

Quant à M. André Ischer, chef
de la comptabilité, lui aussi compta-
ble diplômé fédéral , il fut à son
tour très chaleureusement remercié
et félicité pour 25 années d'excel-

lents services accomplis avec sé-
rieux et diligence.

Il appartint à M. Claude Robert
d'exprimer à M. Marcel Girard re-
traité après 34 ans de collaboration ,
la gratitude du Conseil communal.
Ce fut pour le directeur l'occasion
d'évoquer les difficultés du service
dont le gérant se rendit parfai-
tement maître. Par ailleurs excel-
lent administrateur, M. Girard sut
à chaque instant allier la fermeté
et la patience à son sens inné de
l'équité. S'exprimèrent en termes
chaleureux au nom de l'organisa-
tion du personnel ou des collègues
MM. B. Matthey, Chs Gnaegi —
ce dernier plus spécialement au nom
des assurés à la Caisse de retraite ,
institution qui a largement béné-
ficié des connaissances et de la
bienveillante attention de M. A.
Chopard —, R. Freymond et P. Per-
ret , offrant par ailleurs aux retraités
et jubilaire des cadeaux de circons-
tance. Aussi est-ce avec reconnais-
sance mais non sans émotion que les
trois récipiendaires dirent à leur
tour leur gratitude aux autoriéts, à
l'organisation professionnelle et à
leurs amis. Rappelons que la suc-
cession de M. André Chopard est
assurée depuis plusieurs mois déjà
par M. André Terraz . et celle de
M. Marcel Girard par M. Pierre
Perret.

Dans le cadre du développement et
de la modernisation des activités de la
Croix-Bleue neuchâteloise, il est apparu
indispensable de mettre sur pied une
chaîne d'appels téléphoniques, ce qui
est maintenant chose faite.

POURQUOI S.O.S. ALCOOLISME ?
Lorsqu'un problème en rapport avec

l'alcool surgit, bien souvent on ne sait
où s'adresser. La crainte de contacter
certains services officiels, en pensant
qu'une enquête sera déclenchée, avec
les frais que cela peut comporter pro-
voque souvent au niveau personnel un
repli sur soi-même et au niveau fami-
lial « le poing dans la poche » sans pour
autant éclaircir la situation.

Tôt ou tard , un autre problème sur-
git , les mêmes réactions apparaissent et
s'intensifient et ainsi de suite... un cer-
cle vicieux. Ceci jusqu 'au «gros truc» où
tout craque, où l'on ne peut souvent
plus revenir en arrière. Ainsi des fa-
milles se désagrègent, des personnes
s'affaiblissent moralement, physique-
ment , nerveusement, uniquement par
crainte de demander de l'aide aux ser-
vices officiels.

Une chaîne d'entraide « SOS alcoo-
lisme » basée simplement sur l'amitié
et la confiance prend ainsi une impor-
tance toute particulière et devient mê-
me une nécessité pour limiter ces dra-
mes qui se déroulent chaque semaine,
chaque jour... et dans combien de fa-
milles !

COMMENT FONCTIONNE S.O.S.
ALCOOLISME ?

Plus d'une trentaine de personnes
réparties géographiquement sur l'en-
semble du canton sont prêtes à interve-
nir. Ce ne sont pas des « spécialistes »
mais tout simplement des hommes et
des femmes qui connaissent bien le
problème de l'alcoolisme, soit parce
qu 'ils l'ont vécu personnellement, soit
parce qu'ils sont très souvent en con-
tact avec ceux et celles qui ont des
problèmes à cause de l'alcool.

La nature du secours proposé n 'est
pas sous forme de cure de désintoxi-
cation , de médicaments, d'enquêtes, de
reproches, mais tout simplement le dia-
logue qui permet de résoudre ensem-
ble les problèmes qui se posent.

Et c'est ainsi dans l'amitié, dans la
simplicité, dans la découverte d'un au-
tre milieu accueillant que la personne
qui a des problèmes découvre une mo-
tivation suffisamment grande pour
prendre des décisions qui seront très
positives et durables.

Il suffit donc d'un coup de téléphone
à l'un des trois numéros figurant pé-
riodiquement à notre mémento pour
que l'appel soit transmis et qu'ainsi une
personne soit à disposition.

Personne ne doit avoir honte de sa
situation momentanée, ni hésiter à faire
appel à la Croix-Bleue qui a aujour-
d'hui plus que jamais quelque chose à
apporter, (sp)

<S0S alcoolisme >: un service de la Croix-Bleue

Cercle de bridge (Serre 55, 1er étage).
— Ouvert tous les jours de 17 à
19 h. Tournoi hebdomadaire le ven-
dredi à 20 h.
« Ceux de la Tchaux », groupe de
chant. — A la suite de l'engagement
du nouveau directeur, la répétition
du mercredi est reportée au jeudi ,
20 h. 15, au collège des Gentianes.
Groupe de danse : Jeunes et débu-
tants, le jeudi à 19 h. 30, au collège
des Gentianes. Jeudi 4 mars, dès
19 h. 15. Prochaines répétitions : ven-
dredi 5 mars et lundi 8 mars, au
collège du Cernil-Antoine, à 20 h. 15.

Chœur d'hommes « La Pensée ». —
Vendredi 5, 20 h. 15, répétition gé-
nérale, au local (Ancien Stand).

Chœur mixte Eglise réformée. — Jeudi
4 à 20 h. répétition au Presbytère —
soprani et alti. Lundi 8 à 20 h. répé-
tition à la salle de chant du Gymna-
se. Basses à 19 h. 30.

Chorale ouvrière l'Avenir. — Vendredi
5 mars, à 20 h., répétition au Café
d'Espagne.

Club amateur de danse. — Entraîne-
ment jeudi, 20 à 23 h. Vendredi 19 h.
30 à 23 h., dimanche 20 à 22 h.

Club de natation. — Gymnastique, mar-
di de 18 à 20 h., halle collège de
Bellevue. Compétiteurs, piscine Nu-
ma-Droz, mercredi de 19 à 22 h.,
piscine Cernier, vendredi de 19 à
21 h., départ place de la gare CFF,
18 h. 30.

Club des quilleurs « La Chaux-de-
Fonds ». — Entraînement tous les
mercredis, dès 20 h. Pistes de l'Hô-
tel du Moulin.

Contemporaines 1935. — Jeudi 4 mars,
Vivarium , 20 h., ensuite Cercle de
l'Union dès 21 h.

La Jurassienne (section de courses des
UCJG). — Groupe de formation : sa-
medi 6 mars, escalade libre aux Som-
mêtres pour débutants et avancés.
Renseignements et inscriptions : ven-
dredi 5 mars, 18 h., devant la gare
CFF ou auprès du responsable, J.
François Robert , tél. 23 77 83. Course:
Le Lessy à ski. Dimanche 14 mars
(course idéale pour le contrôle de son
matériel en vue des deux prochaines
courses (St-Bernard et Wildhorn).
Renseignements et inscriptions : ven-
dredi 12 mars à 18 h.

Miinnerchor Concordia. — Jeudi , 4
mars, répétition à 20 h. 15, à l'An-
cien Stand.

Musiqus des Cadets. — Répétitions gé-
nérales , mardi et jeudi , 19 h. 30.

Samaritains. — Mercredi 10 mars, 20 h.
précises, comité, au Cercle catholi-
que.

Société féline neuchâteloise (gr. des
Montagnes). — Réunion tous les 2es
mardis du mois au Petit Paladin.

Société suisse des officiers. — Entraî-
nement gymnastique tous les lundis
de 18 h. 30 - 20 h., halle B, collège
Numa-Droz.

SPA. — Société protectrice des ani-
maux : Pour chiens - chats égarés,
siège et refuge Convers - gare, tél.
(039) 22 20 39.

Société mixte d'accordéons
«La Chaux-de-Fonds»

C'est au local au Café du Parc de
l'Ouest que s'est déroulée jeudi 26
février, l'assemblée générale annuelle
de la Société mixte des accordéonistes
« La Chaux-de-Fonds ». Une cinquan-
taine de personnes y ont assisté. Les
rapports de la caissière et des vérifi-
cateurs de comptes ont été acceptés
à l'unanimité. Le directeur M. Paul-An-
dré Matthey remercia chacun pour le
travail effectué et les progrès réalisés
et souhaiterait qu 'à l'avenir chaque mu-
sicien fasse un petit effort à la maison
en travaillant davantage, ce qui per-
mettrait de faire plus d'avance aux
répétitions. Dans son rapport, le prési-
dent M. .Yasser a remis en mémoire les
différentes manifestations de la Société
en 1975, mais a tenu de mettre en évi-
dence la fête du cinquantième anni-
versaire de la société du samedi 13
septembre ; un riche programme avait
été élaboré, tous les spectateurs ont
été enthousiasmés, le banquet du di-
manche a été une réussite complète et
pour enrubanner le tout , une belle
plaquette a été éditée marquant ce
demi-siècle d'existence. U a aussi
mentionné l'inauguration des nouveaux
costumes des musiciens.

L'effectif de la société est en aug-
mentation ; il est actuellement d'une
vingtaine, sans compter une dizaine
d'élèves. Au programme 1976, il y a
à nouveau plusieurs manifestations fi-
xées, dont la participation à Modhac
et l'organisation pour recevoir les dé-
légués de l'assemblée cantonale. Cela
représente beaucoup de travail en pers-
pective. Le président a terminé son
exposé par des remerciements adressés
à tous les fidèles participants qui ont
contribué d'une façon ou d'une autre
à la réussite des diverses manifesta-
tions ; au directeur , M. Paul-André
Matthey pour son travail et sa patience.

Le nouveau comité a été formé com-
me suit : président Edgar Wasser ; vice-
président Jean Zani ; caissière Mathil-
de Duperret ; secrétaire Anne-Lise Ca-
lame ; secrétaire des verbaux Charles
Rauser ; assesseurs Hélène Hofstetter
et Georges Thum ; directeur Paul-An-
dré Matthey. (CR)

sociétés locales

¦ 

Voir autres informations
chaux-de-fonnières en page 5

Récemment, les autorités communales
ont organisé une petite agape au res-
taurant de la Grébille, en l'honneur
du nouveau capitaine des pompiers,
M. Frédy Wasser. L'ex-commandant,
M. André Calame, ayant atteint l'âge
limite pour cette fonction , avait , en
effet , remis sa lettre de démission lors
de la dernière séance du conseil gé-
néral. M. Calame occupait ce poste
depuis 1971. Pendant ces cinq années,
il s'est acquitté de sa tâche au plus
près de sa conscience et a toujours
donné satisfaction. Pour le remplacer,
le conseil communal a fait appel à
un jeune lieutenant, M. Frédy Wasser.
Il est né en 1947, et est donc entré
dans le corps des sapeurs-pompiers il
y a une dizaine d'années. Dès le début ,
il a pris son rôle très au sérieux, parce
qu 'il le considère comme étant utile
et important. « On » a demandé à M.
Wasser s'il désirait monter en grade,
et c'est ainsi qu'après avoir suivi les
cours nécessaires, il est devenu sous-
officier, puis lieutenant. Dès lors, par
sa formation , M. Wasser était tout dé-
signé pour accéder au poste supérieur
et remplacer M. Calame. Pour ce faire,
il a suivi un nouveau cours cantonal ,
et est entré dans sa nouvelle fonction
dès le début de cette année.

Su cours de la soirée, les personna-
lités présentes, (MM. Jean Buhler , pré-
sident de commune, Henri Schaer, res-
ponsable de la police du feu , Ariste
Robert et William Calame, représen-
tants de la Commission du feu) ont
adressé leur remerciments au capitaine
sortant pour son excellent travail et
leurs félicitations à son successeur.
Parmi les invités, notons la présence
de M. Pierre-Alain Jacot qui a récem-
ment suivi un cours en vue d'occuper
le poste de lieutenant devenu vacant
à la suite de la nomination du nouveau
capitaine. Des félicitations lui ont éga-
lement été adressées.

Le capitaine sortant a retracé en
quelques mots ses années de service et
a formulé ses meilleurs vœux à
son successeur. M. Wasser , quant à
lui , a remercié les autorités communa-
les de la confiance témoignée à son
égard , et a déclaré qu 'il donnerait le
meilleur de lui-même dans ses nou-
velles responsabilités, (yb)

Aux Planchettes : un nouveau capitaine des pompiers

Ancien Stand : Aujourd'hui, 20 h.,
loto du Club des lutteurs.

FTMH : Assemblée générale, jeudi
4 mars, 20 h. 15, Groupe des arts et
métiers, salle de la FTMH.

Journée féminine mondiale de prière:
Vendredi 5 mars, à la Chapelle œcu-
ménique du Centre social protestant.
Pour le district de La Chaux-de-Fonds,
trois rencontres de réflexion et de
prière y sont organisées à 10 h., 15 h.
et 20 h. Le thème : « Pour une vie
libérée » a été préparé par un groupe
de femmes mexicaines. Invitation cor-
diale. Offrande en faveur de trois bour-
sières.

communiqués

Conservatoire : 19 h. 30, Concert de la
Clé d'ut.

Bibliothèque de la Ville : Prêt : 10 h.
à 12 h. - 14 h. à 21 h.

Musée international d'horlogerie : 10
à 12 h., 14 à 17 h.

Musée des beaux-arts : 10 à 12 h.,
14 à 17 h.

Musée d'histoire naturelle : de 14 à
17 h., exposition faune marine,
proj. de dias et films.

Vivarium : 10 à 12 h., 14 à 17 h.
Galerie Manoir : Manuel Cargaleiro et

Catherine Hethey, 15 à 19 h.
Galerie Club 44 : Claude Le Boul, 18 à

20 h. 30.
Cabaret 55 : Attractions internationales.
Le Scotch : Bar-dancing.
Le Domino : Cabaret-Attractions.
Cabaret Rodéo : Dancing-Attractions.
La Boule-d'Or : Bar-dancing.

ADC : Informations touristiques, tél.
(039) 23 36 10, avenue Léopold- Ro-
bert 84.

Piscine Numa-Droz : du mardi au ven-
dredi , 19 à 22 h. (sauf restrictions).

Ecole des parents : tél. 23 33 57 et
23 12 48.

Baby-Sitting Croix-Rouge : 7 h. 30 à
11 h. 30, tél. 22 22 89.

Service d'aide familiale : tél. 23 88 38.
En cas de non-réponse, tél. 23 20 16.

Accueil du soleil « 3e âge » : ouvert du
lundi au samedi, matin, après-mi-
di et soir.

Boutique 3e âge (r. Temple-Ail. 23) :
du lundi au vendredi, de 14 à
17 heures.

Vestiaire Croix-Rouge : Paix 73, 14 à
18 h.

Alcooliques anonymes AA : Tél.
23 86 65 ou 23 85 24 ; case postale
99.

SOS alcoolisme : tél. 23 39 22 ou
23 79 87.

La Main tendue : tél. 143.
Armée du Salut : Poste de secours,

tél. 22 44 37.
Pharmacie d'office : jusqu'à 21 heures.

Versoix, Industrie 1.
Ensuite le No 111 renseignera.

Service d'urgence médicale et dentaire :
tél. No 22 10 17 renseignera. (N'ap-
pelez qu'en cas d'absence du mé-
decin de famille).

Service médical de soins à domicile :
tél. 23 41 26.

Centre d'information et de planning
.familial : tél. 23 56 56.

Service de consultations conjugales :
tél. (038) 24 76 80.

Drop-in (consultations et informations) :
tél. 23 52 42.

Police secours : tél. No 117.
Feu : tél. No 118.
Pour les cinémas, voir page 25.

meitieiiîo

MARDI 2 MARS
Promesses de mariage

Débieux Charly Jean , installateur-
électricien et Chenoy Marie Louise Al-
bert Ghislaine. — Jouvenot Bernard
Alexandre, étampeur et Wenger Gisè-
le Edith. — Jacot Pierre Henri, labo-
rant et Messerli Magdalena.

Mariage
Chollet Jean-Jacques, portier et

Maillard Marie Odile.
Décès

Zaugg, née Btirgi Louise, née le 26
octobre 1885, veuve de Zaugg Johann
Albert. — Robert , née Brandt , Berthe
Alice, née le 20 avril 1893, veuve de
Robert Paul Eugène. — Vaucher, née
Brugger Ida , née le 23 octobre 1884,
veuve de Vaucher Charles Edouard. —
Etter, née Thiébaud Jeanne Hélène,
née le 24 avril 1903, veuve de Etter
Gérald André, dom. Le Locle.

MERCREDI 3 MARS
Naissances

Herranz , Mélanie, fille de Luis, ma-
gasinier et de Maria del Carmen, née
Carrillo. — Couche, Steve, fils de Mar-
tial Charles Joseph, inspecteur et de
Janine Hélène Rose, née Berbier. —
Saisselin , Thierry, fils de Georges Ber-
thold , agriculteur et de Marie-Louise
née Wàfler. — Bazzucchi , Fabiana Béa-
trice, fille de Ilio , maçon et de Ascenza ,
née Bordichini. — Leuba , Raphaël, fils
de René Georges, employé de banque
et de Charlotte Erica , née Ummel. —¦
Zanini, Alessandro, fils de Giovanni,
électricien et de Gianna , née Gerola. —
Gerace, Sandra, fille de Salvatore, ébé-
niste et de Jacqueline, née Piller. —
Grandjean - Perrenoud - Comtesse, Pa-
trick Jean Francis , fils de Francis An-
dré, garagiste et de Bluette Lydia, née
Reiche.

Décès
Lebet , Arnold Edouard , né le 13

avril 1893. — Godât , née Taillard , Zé-
lina Juliette, née le 16 mars 1895,
veuve de Godât , Auguste Arnold. —
Buhler, Christiane Gertrude, céliba-
taire, née le 19 mars 1947,. domiciliée
à Cernier. '— Juillerat, née Sant'Elia,
Filoména, née le 10 octobre 1900, -veu-
ve de Juillerat, Joseph Pierre.

1

état civil
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A louer
2 pièces, bain , cui-
sine, très ensoleillé.
Chauffage général.
Quartier Succès.
Fr. 240.— par mois,
charges comprises.
Tout de suite ou à
convenir.

Tél. (039) 22 40 47.

L'IMPARTIAL

AVIS À NOS ABONNÉS
LES CHANGEMENTS D'ADRESSE en

Suisse sont effectués gratuitement (minimum 5 jours)
La demande doit nous parvenir, PAR ECRIT, deux
jours ouvrables à l'avance. Pour les changements
d'adresse à l'étranger, les frais d'affranchissement
sont à la charge de l'abonné.

FUSIL un coup,
calibre 12, moteur
bateau 1 CV, re-
morque vélo avec
caisse pour chien ,
panier pour trans-
port petit chien ou
chat. Le tout état
de neuf. Tél. (039)
23 54 42.

TO US vos imp rimés
Imprimerie Courvoisier, tél. (039) 21 11 35

A VENDRE

dogue
allemand
2 ans , pedigree
Arlequin. Habitué
aux enfants et aux
chevaux. Excellent
caractère.
Tél. (066) 71 11 21

CANADA -
AUSTRALIE -
AFRIQUE
cherchent spécia-
liste en toutes ca-
tégories et cadres.
Documentation
contre enveloppe
timbrée à ED - B.
P. 84 - 1211 Genè-
ve 4.

JE CHERCHE
à louer parcelle de
jardin. Tél. (039)
26 91 01, heures des
repas.

A DONNER
contre bons soins,
jeunes chiens Ber-
ger-belge, 5 mois.
Tél. (039) 61 16 14.

Je cherche

sommelière
pour les vendredis ,
samedis et di-
manches.

Tél. (032) 97 17 77

A LOUER
bel

appartement
3 pièces spacieu-
ses, tout confort ,
rénové. Prix inté-
ressant.
Situation : début
rue du Parc.
Libre dès fin cou-
rant.
Ecrire sous chiffre
RI 4057, au bureau
de L'Impartial.

VENDREDI 5 MARS JlL IFI. M EL U ¦¦¦U i_ m #i™Bki"ff" "̂ »  ̂
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VENDREDI DÈS 20 H.: BAR - PARTIE RÉCRÉATIVE ANIMÉE PAR « CEUX DE CHASSERAI » I SAMEDI DES 9 H. 1
| SAMEDI DÈS 11 H. : CONCERT-APÉRITIF AVEC GILBERT SCHWAB | DECLARATIONS D IMPOT |

DÈS 16 H. : DÉBAT « LES LIBERTÉS ET LE CONGRES DU PARTI COMMUNISTE FRANÇAIS (PCF) animé par Armand Magnin, secrétaire du Parti Suisse du Travail
DÉS 20 H. : BAL ANIMÉ PAR « CEUX DE CHASSERAL » - ENTRÉE Fr. 3.—

nOtel C1U MOUlin n H ¦ IW^K S ¦ m m ¦ ¦ j ĝ ^mm^̂ Abonnement 
Fr. 

15.-

Le Cerneux-Pécuig .ot MATCH AU LOTO
o A- a 1Q  ̂̂  on t. . K de \a Société de Tir 1er tour gratuit
Samedi 6 mars 1976 des 20 h. 15

AMNESTY INTERNATIONAL f"
Le Locle

Campagne pour l'abolition de la

TORTURE
Visitez le bus d'information à la place du Marché

SAMEDI 6 MARS : 8-12, 14-21 h.
DIMANCHE 7 MARS : 9-12, 14-18 h.
LUNDI 8 MARS : 8-12, 14-18 h.

Film «L'Extradition» de Peter von Gunten
avec débat sur le droit d'asile en Suisse

LUNDI 8 MARS, à 20 h. 15, SALLE DES MUSÉES

asr-«-» MATCH AU LOTOCercle Catholique
au Locle PRO TICINO - BOCCIA-CLUB - Abonnements 30 tours Fr. 12.- - 2 cartons

A LOUER
AU LOCLE
Chambre indépendante
au centre de la ville, tout confort.
Libre tout de suite. Fr. 100.—, y
compris les charges.

Studio meublé
moderne, tout confort, quartier
des Girardet. Fr. 225.— y compris
les charges. Libre tout de suite.

Appartement de 2 pièces
moderne, tout confort , ensoleillé,
quartier du Corbusier, Fr. 279.—,
y compris les charges. Libre tout
de suite.

Appartement de 3 pièces
moderne, tout confort, ensoleillé,
quartier du Corbusier, Fr. 366.—,
y compris les charges. Libre tout
de suite.

Appartement de 3 pièces
rénové, ensoleillé, au centre de
la ville, situation tranquille,
Fr. 200.—, y compris les charges.
Libre tout de suite.

Appartement de 3 Vz pièces
moderne, tout confort , cuisine avec
frigo, tap is, ascenseur, service de
conciergerie, grande terrasse à
disposition. Fr. 470.— y compris
les charges. Libre tout de suite.

FIDUCIAIRE J. & C. JACOT
Envers 47 - Le Locle

! Tél. (039) 31 23 53 \

• 
MAS0NI = Boulangerie ¦ Pâtisserie - Confiserie

Nouveauté extra légère et tout au beurre fln
«BISCUIT PRINCESSE » prix de lancement Fr. 3.90

JE CHERCHE

une sommelière
une extra
expérience souhaitée.
Entrée immédiate ou à convenir.

S'adresser à Chs Boerner, Hôtel
de la Croix-d'Or, Côte 17, 2400 Le
Locle, tél. (039) 31 42 45.

Jean-Charles Aubert
H J k  Fiduciaire et régie
By-\ immobilière
|f j  ̂ Av. Charles-Naine 1
*%r * Tél. (039) 26 75 65

La Chaux-de-Fonds

Appartements
à louer

POUR LE 31 MARS 1976
Situation : Rue de la Gare
Studio meublé avec cuisinette. j
Tout confort . Fr. 190.— + char- i
ges.

Situation : Cardamines
Grand studio non meublé. Cuisine
agencée. Tout confort. Fr. 175.—
4- charges.
Magnifique 2 pièces. Tout confort.
Cuisine agencée. Fr. 266.— +
charges.

POUR LE 30 AVRIL 1976
Situation: Rue Daniel-JeanRichard
3 pièces simples. Fr. 75.—.

' À VENDRE

Mercedes 200 -1971
Expertisée - Parfait état

Garage SAAS, G. CUENOT suce.
Le Locle - Tél. (039) 31 12 30

j _ :. Pour , tous vos travaux de

menuiserie, vitrerie,

fenêtres en tous genres,

agencement de cuisines

petite charpente

Réparations et transformations

Fr. POSSA
Rue Sylvain-Mairet 7
(à côté de la poste)

LE LOCLE - Tél. (039) 31 58 18

Hôtel de la Poste
LA CHAUX-DU-MILIEU

VENDREDI 5 MARS , à 20 h. 30

match
au cochon

Collation chaude

Prière de s'inscrire
Tél. (039) 36 11 16

Contemporains 1941
District du Locle

VENDREDI 5 MARS , à 20 heures

| première réunion
à l'Hôtel de la Croix-d'Or, au Locle
Invitation cordiale à tous les intéressés

T/tf* >£̂ SJ&dW?£?58 A^N»i_*_.*£ .

, £. fil n ru (Tîiï flrP?
Ji 0 m » SJJ P*w^-^=_acçB33a_<_a f̂r—pflal .̂ niKrv-

AUBÊRGËDU PRÉVOUX
s/ Le Locle

CETTE SEMAINE :
COQUILLES SAINT-JACQUES FRAICHES

AU VERMOUTH

ROUGETS EN PAPILLOTTE

SARS GRILLÉS À L'AIL

LES PINTADEAUX RÔTIS AUX TRUFFES
FRAICHES

H. Large, chef de cuisine Téléphone (039) 31 48 70

Les foyers d'enfants des Billodes
CENTRE PÉDAGOGIQUE, route des Monts 28
2400 Le Locle , cherchent une

employée de maison
pour s'occuper de la lingerie.

Faire offre à la direction, tél. (039) 31 50 50.

A LOUER au Locle, rue Le Corbusier

1 appartement de 3 pièces
avec confort, calme, ensoleillé, pour début

juin ou pour date à convenir.
Tél. (039) 31 48 88.

A louer
au Locle, rue Hen-
ry-Grandjean 1

studio
Tél. (039) 31 35 25
ou 31 66 22.

MEH-EEB1 Feuille d'Avis desMontaqnes —BEgll
PAS DE PUBLICITÉ = PAS DE CLIENTÈLE

A louer
au Locle
tout de suite ou pour date à con-
venir :
Rue des Billodes
PETIT APPARTEMENT de deux
chambres, 1 cuisine, 1 douche, dé-
pendances, chauffage par calori-
fère à mazout. Fr. 157.—.
PETIT APPARTEMENT de deux

\ chambres, 1 cuisine, dépendances,
chauffage par radiateur à gaz.
Fr. 87.—.
Rue des Primevères
APPARTEMENT de 4 chambres,

; 1 cuisine, 1 salle de bain/WC, 1 .
cave, tout confort. Fr. 320.— char-
ges comprises.
CHAMBRES INDÉPENDANTES
meublées ou non. Chauffage cen-
tral , eau courante, possibilité de
cuisiner.
Tél. (039) 31 44 22 pendant les

î ' heures de bureau.



Ver? une brillante commémoration du cinquantenaire
Riche année en perspective pour le Club d'accordéon

L'accordéon , c'est l'instrument ty-
pe du folklore de nombreux pays,
c'est le piano du pauvre qui fait tour-
ner les couples de la pittoresque Hel-
vétie comme de ceux des bals muset-
tes des bords de la Marne. Mais c'est
aussi beaucoup plus : un véritable
instrument de musique dont quel-
ques virtuoses parviennent à tirer
une puissante gamme de morceaux
issus d'un large répertoire.

On aime ou on n'aime pas, a-t-on
souvent l'occasion d'entendre. C'est
vrai pour une bonne part du re-
gistre populaire le plus pratiqué de
l'instrument, mais quiconque a eu
l'occasion d'apprécier , sans préjugé,
les ressources variées de l'accordéon
a manifesté un jugement plus nuan-
cé.

Au Locle et dans la région peut-
être plus encore qu 'ailleurs, l'engoue-
ment populaire pour l'instrument est
sans doute bien servi par quelques
dignes et talentueux représentants
qui ont su lui assurer un niveau re-
marquable. Ainsi le Club d'accordéon
du Locle fort d'une quarantaine de
membres actifs dirigés par Gilbert
Schwab, ce maître incontesté et infa-
tigable professeur , connaît-il une ac-
tivité prometteuse où la relève a en
outre une large part à jouer.

Le groupe loclois compte en effet
de très jeunes musiciens dont l'inté-
gration et le goût du perfectionne-
ment sont largement soutenus par
l'exemple des anciens.

Soutenue par des finances saines,
l'activité du club se déploie large-
ment au niveau du public, notam-
ment par l'organisation régulière de
galas fameux qui attirent des ama-
teurs de la région tout entière.

Réuni récemment en assemblée gé-
nérale, le club a eu l'occasion de dé-
finir son programme d'activité pour
l' année 1976. Relevons dans celui-ci
la participation prévue d'un groupe
au concours fédéral de Zoug, en juin
prochain. Mais le grand événement
de l'année n'en reste pas moins l'or-
ganisation de la commémoration du
cinquantenaire de cette sympathique
phalange locloise.

YVETTE HORNER, AU LOCLE
CET AUTOMNE

Cette manifestation sera en effet
placée sous une prestigieuse affiche
que dominera la présence d'Yvette
Horner , vedette du disque, prix de
conservatoire et personnalité de l'ac-
cordéon parmi les plus marquantes
de ces dernières années. Nous aurons
l'occasion bien sûr de revenir sur cet
événement musical unique en Suis-
se romande.

En fait deux manifestations offi-
cet anniversaire. Le deuxième sa-
cette anniversaire. Le deuxième sa-
medi d'octobre , d'une part , un gala
du cinquantenaire sera offert à la po-
pulation auquel participeront plu-
sieurs accordéonistes de talent. Une
partie officielle marquera ainsi pu-
bliquement l'événement.

Un mois plus tard , Yvette Horner
sera l'hôte de la salle Dixi où elle se
produira durant quelque six heures
avec ses musiciens puis animera un
grand bal jusqu 'aux petites heures
du matin.

Dimanche suivant la journée offi-
cielle accompagnée du banquet du
cinquantenaire sera l'occasion pour
le club de recevoir bon nombre de
personnalités.

Telle organisation a d'ores et déjà
suscité un important travail de la
part d'un comité placé sous la prési-
dence de M. Hermann Widmer. Une
action de soutien va être lancée dans
le but de renforcer les moyens du
club dans l'élaboration d'un pro-
gramme aussi exceptionnel, (ar)

Pierre Michel, chantre du Jura
Au Musée des beaux-arts

Elève du peintre Nicolet dont il suit
les conseils et qui est tout à la fois  son
maître de dessin à l'Ecole cantonale de
Porrentruy, Pierre Michel , dont la vo-
cation artistique s'est éveillée très tôt,
complète ses connaissances en peintu-
re , dessin et modelage à l'Ecole des
beaux-arts , à Bâle , puis chez le pein-
tre Wieland. Dès 1955 , il participe à de
nombreuses expositions collectives en
Suisse , en France et en Italie.

Manifestant son attachement au Ju-
ra , il y expose régulièrement , notam-
ment à plusieurs reprises à l'Abbaye de
Bellelay. Partout , le succès est évident.

Dès 1972, Pierre Michel prend un vi-
rage , vouant une véritable passion à la
réalisation d'émaux sur cuivre. Partout ,
ceux-ci retiennent l' attention d'un pu-
blic avisé , d' autant plus que Pierre Mi-
chel, novateur éh.r'Bp" domaine, est le
seul artisan-émailleur faisant partie de.
l'Association suisse des artisans-créa-
teurs.

Dans les œuvres qu'il présente au
Musée des beaux-arts du Locle, durant
une quinzaine de jours , Pierre Michel
fai t  une éclatante démonstration d'un
art pictural qu 'il connaît à fond.  Juras-
sien d'origine, amoureux de sa terre, il
en fai t  vibrer toutes les teintes, tous
les reliefs , laissant néanmoins toujours
planer la sérénité de ces grandes fo -
rêts, de ces vastes paysages et de ces
fermes typiques , posées çà et là, té-
moins de traditions séculaires.

En examinant l'éventail des toiles et
des émaux exposés , il apparaît claire-

Dans la cuisine (ravail d'émaux sur
cuivre), (photos me)

ment que les Franches-Montagnes font
l'objet d' une prédilection particulière
de l'artiste et c'est là, que le plus sou-
vent, il a planté son chevalet.

Muriaux, La Chaux-des-Breuleux ,
Les Enfers , Le Bémont, tant de lieux
enchanteurs que Pierre Michel a mer-
veilleusement traduits par la peinture
et l'émail.

Avec cette même réussite , avec ce
même talent , l'artiste a imagé par l'é-
mail des scènes pittoresques , reflet  vi-
vant et gai de ce pays jurassien qu'il
chante si bien.

De très belles estampes en noir et
blanc ou colorées à la main , numéro-

Au. bistrot, (émaux sur cuivre) .

tées , complètent harmonieusement cet-
te captivante et intéressante exposition.

(me)

Truites, attention !
Ouverture de la pêche

Le pêcheur au bord de l' eau est heureux et trouve la vie belle...

Depuis le 1er mars jusqu'au 30 sep-
tembre les truites ne devront pas trop
se montrer gourmandes, car les pê-
cheurs leur offriront des repas qu 'il
vaut mieux dédaigner.

Malgré cet avertissement , sur les
bords du Doubs entre Bonaparte et
le barrage du Chàtelot , à 7 heures
précises le lundi matin 1er mars , les
pêcheurs en possession d'un permis de
pêche et ayant payé leurs impôts s'é-
taient donné rendez-vous pour traquer
dans les moindres recoins de la rivière
toutes les truites qui s'y trouvaient.

A 6 heures déjà , de la Maison Mon-
sieur à pied ou en bateau on remontait
la rivière, on discutait aussi des en-
droits de pêche, l'un préférant se pos-
ter sur telle pierre , l'autre les pieds
dans l'eau et le premier arrivé avait
la place ! (les pêcheurs sont supersti-
tieux) . 7 heures ! Tous dans un même
ensemble lancent pour la première fois
de l'année leur bouchon dans l'eau
avec l'espoir de le voir disparaître ;

mais bien souvent si le bouchon dis-
paraît c'est que l'hameçon a accroché
une pierre ou que la truite assez ma-
ligne a joué avec le pêcheur qui se
lamentera auprès de ses collègues d'a-
voir manqué une truite « comme çà » !
Et il aura les bras trop courts pour
expliquer que sa truite était grande...

Cette ouverture de la pêche 1976
comme celle de 1975 ne fut pas dans
la tradition : le temps clément évita
bien des pieds et des mains gelés.
Aux premiers rayons de soleil l'am-
biance se réchauffa , les pêcheurs bre-
douilles se consolèrent auprès d'un
verre de vin, vidant le pique-nique de
leur sac en le partageant avec d'autres.
Ces rayons de soleil furent très appré-
ciés par les trois baigneurs involontai-
res qui ne voulant mouiller que leurs
bottes se mouillèrent complètement —
et pardon ! jusqu 'au cou : il fallait
vraiment avoir du courage, l'eau ne
devant pas excéder 6 degrés !

Le soir arrivé , on fit les comptes ,
mais là n 'était pas l'important , on avait
passé une bonne journée, rencontré des
amis et il fallait rentrer avant la nuit.
La fatigue se faisait sentir ; heureu-
sement les possesseurs de bateaux of-
frirent une place aux marcheurs et les
responsables du funiculaire de l'usine
électrique firent plusieurs voyages pour
remonter les plus fatigués jusqu 'aux
Planchettes. Merci !

Bredouille

On en parle
an Locle 

Ce n'est pas sans surprise que
les électeurs loclois , qu'ils soient de
gauche ou de droite , ont appris sa-
medi dernier dans les critiques que
formule à l'endroit des autorités
un futur nouveau parti qu'ils
avaient élu et porté au pouvoir
des incapables. Eux qui se berçaient
d'illusions et croyaient dur comme
pierre avoir souvent fai t  pr euve de
maturité. Eux qui croyaient en tou-
te bonne foi  que la situation de
leur ville était semblable à celle de
toutes les collectivités publiques ,
Confédération , cantons et villes de
ce pays. L'ère des déficits étant
venue pour beaucoup, c'est une pe-
tite consolation pour eux de com-
prendre du même coup que des
incapables sont aussi en place à
Berne , à Neuchâtel , à La Cuaux-de-
Fonds et ailleurs encore , et que
par conséquent les électeurs de ces
autorités-là n'ont pas été plus ma-
lins...

Ce n'est pas sans surprise non
plus que les contribuables loclois
ont appris que l'inju stice f iscale sé-
vissait dans leur ville , chacun d' eux
étant taxé de façon inadmissible ,
peut-être encore davantage ceux-ci
que ceux-là. Eux qui croyaient , les
innocents moutons, que !a tonte était
à peu près la même dans les autres
villes de leur canton et d'ailleurs...

Les électeurs et les contribuables
loclois font des cauchemars dans
lesquels des incapabl es jouent les
premi ers rôles. I ls rêvent de déf i -
cits aussi hauts que la tour du
vieux Moutier et d'impôts aussi vo-
lumineux que la montagne de Som-
martel. Pour eux, tout le monde il
est méchant ! Et voilà que tout à
coup, les comptes bouclent par un
boni. Hum !

Ae.
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Les comités
Le comité du club est dirigé

par un bureau présidé par Mme
Andrée Broillet , assistée de M M .
Charles Gonthier vice-président ,
Ernest Dubois , caissier et de Mme
Denise Gaudenzi , secrétaire.

La direction du club est assu-
mée par M.  Gilbert Schivab assis-
té de M.  Marc-André Robert ,
sous-directeur.

Le comité du cinquantenaire est
quant à lui composé de M.  Her-
mann Widmer, président. Mme
Andrée Broillet , vice-présidente ,
MM.  Ernest Dubois et Chs Gon-
thier caissiers, Mme Denise Gau-
denzi , secrétaire , M M .  Paul Co-
lomb et Siegfried Béguin, Mme D.
Gaudenzi , plaquette , ainsi que
pour les divertissements et la pré-
sentation , M M .  et Mmes Gilbert
Schwab , René Dessibourg, Marc-
André Robert , Jean-Bernard von
Allmen, Sadi Lecoultre, Bluette
Dubois et Jacqueline Roth.

Les autorités fédérales se sont in-
quiétées du déséquilibre du budget du
ménage national. De plus, en extrapo-
lant les effets de la récession actuelle,
on ne peut pas raisonnablement s'atten-
dre à des miracles. Il faut procéder à
des coupes sombres dans les dépenses
et obtenir de nouvelles recettes.

La régie des PTT y a pensé. Elle a
été contrainte de réduire certaines de
ses prestations et obligée de majorer
ses tarifs. A son niveau, elle ne peut
pas se préoccuper de conséquences, à
ses yeux, mineures.

Il est désormais évident que certaines
entreprises qui utilisaient largement le
mandat ou le mode d'expédition ex-
press étudient d'autres formes d'ache-
minement de leurs courriers ou de
leurs produits. Car l'augmentation est
sèche.

D'autre part , les agents en service
ont été contrôlés et des nouvelles ré-
partitions, dans le secteur de la distri-
bution par exemple, ont été organisées.
Cela répond parfaitement au vœu ex-
primé par le peuple : rationalisation et
efficacité.

L'agent en uniforme qui dessert un
quartier n'est pas un quidam quelcon-
que qui est payé pour faire son tra-
vail. Il est plus. Un fonctionnaire qui,
avec le temps et s'il a le sens humain ,
devient l'ami de ses abonnés ou de ses x

clients. Il y a des milliers et des mil-
liers de personnes qui ont des raisons
d'attendre la venue du facteur. Et c'est
beaucoup plus simple, quand on con-
naît bien le facteur et qu'il sait vos
habitudes.

Je pense au grand Roby qui a fait
schmolitz — entre guillemets — avec
tous les habitants d'un quartier. A l'in-
térieur de l'ordre chronologique de sa
tournée quotidienne il s'est fabriqué
une liste « d'entorses » qui rendent ser-
vice à ces Loclois qu'il aime bien. U
sait comment s'y prendre pour rendre
service au maximum. Entre lui et les
rentiers AVS, par exemple, il s'est ins-
tauré de solides connivences. Tout est
gravé dans sa tête. Il doit prendre con-
gé de sa clientèle pour desservir un
autre quartier. U ne le fera pas sans un
pincement au cœur. A cinquante « ber-
ges », il lui faut profiler son regard vers
un autre horizon ! Merci et bonne chan-
ce au grand Roby.

Celui qui viendra saura, je n 'en doute
pas , gagner la confiance de ses clients.
Car , en fait , il s'agit bien de clients.

Ce qu 'il ne faudrait pas c'est : Que
les prestations s'amoindrissent et que
le service se déshumanise ! Il faut de
temps en temps que les technocrates
soient mis k.o. C'est sain et c'est ras-
surant !

S.L.

Sur la pointe des pieds

Mardi-gras : tradition
respectée

De très vieilles coutumes populaires
trouvent aujourd'hui encore à travers
la jeunesse le moyen de s'exprimer.
La preuve en est donnée chaque année
au Cerneux-Péquignot où la tradition
des masques du Mardi-gras est plei-
nement respectée et vécue par tous les
jeunes, benjamins et écoliers du vil-
lage. Tout ce petit monde met sa créati-
vité et sa fantaisie dans la confection
de son masque et costume qui pour un
soir fera la fête aux adultes.

Après s'être baladés par petits grou-
pes, quêtant de maison à maison l'aga-
pe du soir, quarante-deux masques se
sont retrouvés à la salle communale,
où en présence de nombreux parents ,
ils furent tous récompensés, ceci grâce
à la Société de développement du villa-
ge. Malheureusement une ombre s'est
glissée au tableau des organisateurs du
concours qui avait prévu une massive
participation des adolescents du villa-
ge en scolarité au Locle, et qui cette
année n'ont sauvé l'honneur qu'avec
une seule participante !

Notons la générosité de la popula-
tion qui accueille les masques en leur
remettant abondance de biens, (cl)

LA CHAUX-DU-MILIEU
Après-midi récréatif

Samedi , les membres de la Société
des samaritains conviaient au collège
les personnes du troisième âge qui
répondirent au nombre d'une quaran-
taine. Elles furent très bien accueillies
à la grande salle. Cet après-midi était
réservé à de jolies diapositives , du
Canada et des Etats-Unis , présentées
avec beaucoup de clarté par Mlle Ni-
cole Cho f f e t , à la suite d'un voyage
qu 'elle a fai t  dans ces pays. Le public
a apprécié les vues de Montréal , ville
de pèlerins et de touristes, du Québec
avec ses érables , ses jolis parcs et son
Université fondée par les Français, puis
la vue très étendue des Montagnes
Rocheuses et les magnifiques chutes
du Niagara , Vancouver avec ses su-
perbes jardins , le lac et sa flore , Otta-
wa où les habitants se rendent parfois
au travail en patins. Le voyage était
grand et se poursuivit encore à San
Francisco. Après ce très beau périple ,
une excellente et copieuse collation f u t
o f f e r t e  aux invités. Avant de se quitter
M. Etienne Haldimann se f i t  l'inter-
prète de tous en remerciant les orga-
nisateurs de ce bel après-midi passé
ensemble, (my)

LE CERNEUX-PÉQUIGNOT

LES BRENETS
Mariage

Février 13. Pulfer Gérard , concierge
des Brenets et Delgado Maria , des Bre-
nets.

Naissances
12. Taillard Serge François Antoine,

fils de André, économiste et de Wendy
née Edson.

24. Miserez Cyril Denis, fils de Da-
niel , éducateur et de Marianne née De-
vaud.

Décès
23. Spangenberg Henri , né en 1902 ,

époux de Ida née Zaugg.

était civil

L'IMPARTIAL
FEUILLE D'AVIS DES MONTAGNES

Direction générale: Willy Cessler
Rédacteur en chef responsable: Gil Baillod
Rédaction -Administr.:  La Chaux-de-Fonds
Rue Neuve 14 . Tél. 039/2111 35 . Télex 35251
Le Locle . Pont 8 . Téléphone 039/31 1444

Le Dragon d'Or : bar dancing.
Musée des Beaux-Arts : 14 à 18 h., 20

à 22 h., expos. Pierre Michel.
Bibliothèque de la ville : prêt du lundi

au vendredi , 14 h. 30 à 18 h. 30.
Pharmacie d'office : Mariotti , jusqu 'à

21 heures. Ensuite le No 117 ren-
seignera.

Permanence médicale : en l'absence du
médecin traitant, tél. No 117 ou
service d'urgence de l'hôpital, tél.
(039) 31 52 52.

Permanence dentaire : tél. No 117 ren-
seignera.

Centre d'information et de planning fa-
milial : tél. 23 56 56.

Service de consultations conjugales :
tél. (038) 24 76 80.
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4 portes , Coupé 2 portes. ,m  ̂ iTlQ&OO
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irozoaliG
Importateur: Blanc & Paiche SA, 1217 Meyrin/GE, téléphone 022 41 20 00 ©
200 concessionnaires et agents Mazda en Suisse
NEUCHÂTEL • Neuchâtel Garages M. Bardo SA, Sablons 47/57, 038 24 18 42 • La Chaux-de-Fonds R. Charnaux,
rue du Progrès 90-92, 039 22 18 01 • Buttes J.-M. Vaucher, 038 61 25 22 • Le Landeron L Blaser-Yersin, 038
51 30 32 • Peseux G. Perriard, 038 31 35 34 ©

Occasions
Opel Kadett

De Luxe, rouge, 4 portes, 10 000
km.

Simca 1100 Tl
1974, rouge, 37 000 km.

Opel Ascona 16 S
Voyage LS automatique (commer-
ciale 3 portes), 1974, jaune ocre,
21 000 km., Fr. 9500.—.

Garage de l'Avenir
ROGER CHARNAUX
Progrès 90 - Tél. (039) 22 18 01
LA CHAUX-DE-FONDS

ANTIQUITÉS
Choix important meubles et objets
anciens garantis. Magasin ouvert
tous les après-midi, tél. 039/26 52 49

R. Steudler, bd des Endroits 2
(au-dessus du nouveau Gymnase),
La Chaux-de-Fonds.

. J

KjKIs MIEUX

MEUBLES
ÉTROPOLE
arcel RUPP
Av. Léopold-Robert 100
La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 23 43 65

MOlNSHRjiMI
CHER gHfi»

ARMOIRE 2 portes Fr. 270.-
ARMOIRE 3 portes Fr. 480.-
CHEVET 2 tiroirs Fr. 120.-
COMMODE 3 tiroirs Fr. 210.-

JS?^~- ' *4 rl>F- \£ * '  ".,» „l ."/

DIVAN-LIT
90 X 190 cm., traversin mobile
matelas à ressorts garanti 10 ans

depuis Fr. 230.-

?BPF" _ 'Hvl

ENSEMBLES REMBOURRÉS
grand choix
Fr. 890.-, 1080.-, 1460.- 1700.-,
1900.-, 2160.-, etc.
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BUFFETS-PAROIS / COMBI
Fr. 790.-, 1350.-, 1450.-, 1695.-,
1750.-, 2090.-, etc.

TAPIS
Très grand choix de superbes
milieux pure laine de qualité
supérieure.

Voyez nos vitrines

RIDEAUX
Si vous confectionnez vous-mê-
mes :
IMPORTANTS RABAIS
sur commande de tissus au mètre

CONSEILS GRATUITS

Nous nous chargeons également
de la confection et de la pose
aux meilleures conditions.

CONSULTEZ-NOUS !

À LOUER

appartement
2 pièces
confort, près de la
Gare.

Ecrire sous chiffre
HT 3694 au bureau
de L'Impartial.

A louer
pour fin mars ou à
convenir un

APPARTEMENT
2 pièces

tout confort, com-
plètement rénové.
Quartier place du
Marché.
Ecrire sous chiffre
LT 4059, au bureau
de L'Impartial.
_ _ «_ A_ _ _ -_ I > «_ I 3

S A VENDRE *

I Points SILVAi
• Mondo - Avanti •• •• Prix avanta- •
• geux. Ecrire à : •
<_ Case postale 433 a
• 1401 Yverdon 2
«•••••••••••se
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porcelets
2 nichées
8 et 9 semaines.

Tél. (039) 22 49 94.

MACHINES
À LAVER

RÉPARATIONS
toutes marques.

Tél. (039) 22 13 24

A LOUER
pour fin courant
ou à convenir très
joli

STUDIO
tout confort. Gran-
de chambre et cui-
sine. Centre ville.
Ecrire sous chiffre
RM 4060 au bureau
de L'Impartial.

A louer
J'offre 500 fr. à le
personne qui re-
prendrait pour fin
avril ou fin mai
appartement tout
confort de 2 pièces,
tapis de fond.

Prix Fr. 315.— par
mois, charges com-
prises. Garage à
disposition.

Tél. (039) 26 95 86.

Occupation
le soir
mi-temps ou plein
temps. Si vous êtes
dynamique et pos-
sédez une voiture,
vous pouvez dou-
bler votre salaire
en travaillant
quelques heures le
soir sans faire de
porte à porte.

Téléphonez ven-
dredi 5 mars de
10 h. à 14 h. au
(039) 3115 89.



Mardi après-midi, les quatre classes
du collège se sont rendues à Tête-de-
Ran où un « slalom géant » avait été
préparé par M. Gaston Cuche, maître
de sport. Le déplacement d'une cen-
taine d'écoliers, dont la moitié environ
participait au concours, s'est effectué
en voitures mises généreusement à dis-
position par des parents et amis.

Deux pistes avaient été piquetées,
l'une pour les petits et l'autre pour les
plus grands.

Les challenges sont d'ores et déjà at-
tribués, mais ne seront remis que lors
de la soirée de clôture de l'année sco-
laire, comme le veut la coutume insti-
tuée depuis quelques années. Chaque
classe d'âge a un vainqueur catégorie
filles et un vainqueur catégorie gar-
çons, qui sont : en première année :

Alain Baerfuss et Florence Bellenot ;
en deuxième année : Stephan Jeanja-
quet et Sylvie Chanel ; troisième an-
née : Robin Farine et Sonia Mégert ;
quatrième année :P.-Y. Baerfuss et San-
drine Matthey ; cinquième année : Na-
thalie Burkart et Jean-D. Challandes.

Le concours avait été précédé par
deux journées de sport aux Bugnenets,
pour la grande joie des enfants.

Malheureusement, cette année, on eut
à déplorer une jambe cassée. Des bons
vœux de rétablissement vont à Carole
Jekelmann de la part de ses camarades.

Aucun accident ne s'était produit pen-
dant toutes ces dernières années parmi
les écoliers. Il est heureux que les en-
fants aient pu profiter encore des mer-
veilleuses journées ensoleillées dont
nous gratifie le ciel ! (yhf)

Chézard - Saint - Martin : con cours
de ski des écoliers

L'Union des producteurs neuchâtelois réunie aux Geneveys-sur-Coffrane

MM. Raymond Chapatte, secrétaire de l'Union des producteurs suisses, et
Olivier Delafontaine, de Puidoux, président du Mouvement pour l'initia-
tive populaire fédérale pour la propriété non spéculative du sol, étaient
mercredi après-midi les invités de l'Union des producteurs neuchâtelois
que préside M. Francis Blaser, de Travers. Une assemblée assez peu revê-
tue en raison d'une erreur de convocation. Néanmoins, les exposés des
deux orateurs furent intéressants et la discussion qui suivait fut très ouverte.

« Le nouvel arrêté fédéral sur le con-
tingentement du lait est prêt ; il sera
soumis prochainement aux Chambres
fédérales, a dit M. Raymond Chapatte.
Mais il fait peur, voire est irréalisable.
La modification prévoit de partir sur
une base de production inférieure à ce
qu 'elle est actuellement, c'est-à-dire
en-dessous de vingt-sept millions de
quintaux ». Pour l'orateur on va vers
un contingentement individuel inaccep-
table qui va terriblement pénaliser le
producteur. Quant aux futures reven-
dications agricoles, il faudrait avant
tout remettre de l'ordre dans le secteur
du lait et de la viande, car la moitié de
l'agriculture suisse est située en zone
défavorisée. Aux Geneveys-sur-Coffra-
ne, M. Raymond Chapatte — qui sou-
haite une collaboration avec l'Union
suisse des paysans — n'a pas été par
quatre chemins dans son exposé. Le
dernier rapport de l'Union suisse des
paysans sur la situation de l'agricultu-
re en Suisse est faux , dit-il. Par exem-
ple, le prix payé aux paysans pour le
bétail de boucherie est en-dessous du
prix moyen de 1974. Quant au manque
à gagner sur le lait , il est cette année
d'au moins 12 centimes par litre, pour
le paysan. Si l'on croit enfin M. Ray-
mond Chapatte, l'Union suisse des pro-
ducteurs va repartir en « guerre », à
commencer par faire retrouver à l'U-
nion suisse des paysans les services
qu 'elle a perdus ces dernières années.

INITIATIVE FÉDÉRALE
POUR LA PROPRIÉTÉ

NON SPÉCULATIVE DU SOL
La loi fédérale sur l'aménagement du

territoire sera soumise au peuple au
mois de juin prochain. L'Union suisse
des paysans est partagée dans ce do-
maine. Il y a des opposants et des ac-
ceptants. C'est d'ailleurs pourquoi une
grande assemblée nationale de l'USP
se tiendra le 17 mars prochain à Ber-
ne où deux orateurs présenteront leur
point de vue : l'un favorable, l'autre dé-
favorable. Hier, M. Olivier Delafontai-
ne,a. soulevé aréiques, points. Pour ce-
lui-ci, si la loi Sa" des • _%fés;.'pc_3itifs, en
re^anch^ellet^iis..: t)égatiy .̂gRpr exem-
ple, en ce quf concerne les" compensa-
tions économiques à l'agriculture, les
régions qui seront empêchées de se dé-
velopper, la contribution à l'équipe-
ment. Et puis, jusqu'à ce jour et si l'on
croit les milieux de la paysannerie, on
ne connaît pas encore tout le fonction-
nement de la future loi.

Mais M. Olivier Delafontaine n'était
pas là pour faire véritablement cam-

pagne contre la loi sur l'aménagement
du territoire. Son souci premier est ac-
tuellement de récolter des signatures
pour l'initiative que viennent de lan-
cer différentes personnalités du pays,
parmi lesquelles MM. André Jeanneret,
de Neuchâtel, chef du Service des amé-
liorations foncières du canton , et Fran-
cis Matthey, directeur de l'Ecole canto-
nale d'agriculture de Cernier.

Cette initiative populaire fédérale
pour la propriété non spéculative du
sol comprend de nombreux points qui
pourraient compléter l'article 22 de la
Constitution fédérale. Pour M. Olivier
Delafontaine, l'un des principaux pro-
moteurs, il faut assainir le marché fon-
cier avant de prendre des dispositions
de planification. C'est la raison de cette
initiative qui demande que le sol agri-
cole comprenne tous les terrains utili-
sables par l'agriculture qui ne sont pas
au bénéfice d'un permis de construire,
ni affectés exclusivement au délasse-
ment ou à la protection de la nature ;
que le sol agricole doit être utilisé par
l'agriculture, qu'il ne peut pas être ven-
du à un prix supérieur à sa valeur agri-

cole. Les bâtiments agricoles et les ha-
bitations intéressant l'économie d'une
région rurale ou d'un village ne peu-
vent être vendus à un prix supérieur
à leur valeur de rendement, ou encore
précise toujours l'initiative, lors de tou-
te vente ou d'affermage de terrains
agricoles, les agriculteurs qui désirent
l'acheter ou le louer pour le cultiver ont
la priorité, etc.

M. Olivier Delafontaine devait enfin
terminer en insistant sur le fait qu 'il
fallait maintenir les surfaces agricoles,
éviter l'exode rural , faire cesser le gas-
pillage de notre sol et la spéculation
immobilière et rappela que le sol suis-
se ne produit que le 40 pour cent de nos
besoins alimentaires.

R. D.

Contingentement du lait: incertitude

Prédestination et evangélisation
Le pasteur Maurice Ray au Louverain

Second invité à parler sur le thème
« Election et liberté » , le pasteur Mau-
rice Ray a su captiver les nombreuses

.personnes qui sont venues l'écouter.
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Son exposé clair et vivant a très bien
complété la conférence que le pas-
teur Gaston Deluz avait fai te  dans le
même cadre trois semaines auparavant.

'Pàûr 'të pasteur Rày, hdiis les hommes
sont perdus, ills sont des morts en sur-
sis. Mais Dieu n'a pas voulu que les
hommes restent dans l'état de perdi-
tion dans lequel ils sont ; au contrair e,
il les a tous prédestinés au salut. En
Jésus-Christ, et en lui seul l'homme
reçoit gratuitement ce salut que Dieu '
lui a destiné. En Jésus-Christ, l'homme
trouve sa vraie destinée. Il est sauvé ,
c'est-à-dire racheté et arraché aux
puissances qui l'aliènent , pardonné de
son péché et réconcilié avec Dieu com-
me du reste avec lui-même, avec les
autres hommes et même avec la créa-
tion tout entière. Ce n'est donc pas
l'homme qui se sauve lui-même, mais
Dieu , en Jésus-Christ , le sauve et lui
donne une vie nouvelle, pleine de sens
et par laquelle l'homme vit selon sa
prédestination. C'est par le Saint-Es-
prit que l homme reçoit le salut qu il
a en Jésus-Christ , le Saint-Espri t con-
vainc l'homme et l' amène à la f o i
par laquelle il est mis ' au bénéfice de
ce que le Chris t a accompli.

Prédestiné au salut , l'homme a pour-
tant la liberté de le refuser et de
rester dans l'état de péché et de perdi-
tion dans lequel il se trouve. Ceux
qui n'ont pas l' occasion d' entendre la
Parole de Dieu ne sont pas systéma-
tiquement perdus , mais ils seront j u -
gés par Dieu selon d' autres critères
qui demeurent pour nous un mystère.

Dans sa conclusion , M. Ray a mon-
tré l'importance de l 'évangélisation :
car si Dieu veut que tous les hommes
soient sauvés et s'il a prédestiné l'hu-
manité tout entière au salut , il f a u t
que les hommes le sachent et qu 'ils
puissent ainsi bénéficier de l'œuvre
du Christ. C' est pourquoi ceux qui
ont le privilège de recevoir le messaac
du salut ont aussi le devoir de le
transmettre et de prier pour que tou-
jours p lus  d'hommes puissent le rece-
voir.

Le débat qui a suivi a permis à plu-
sieurs d'exprimer leur point de vue
et de poser des questions.

Le professeur  J . -L. Leuba de Neu-
châtel viendra le 4 mars mettre un
terme à cette suite d' exposés-débats et
apportera sans doute une vue d' ensem-
ble sur cette question très d i f f i c i le  et
pourtant vitale. ( M P )

Le sursis pour un escroc et un trafiquant de drogue
Au Tribunal correctionnel

— Je devais commencer mon travail
ce matin, j'irai cet après-midi.

P.P., né il y a vingt-cinq ans déjà ,
ne doit pas connaître l'odeur de la
sueur. Il a interrompu son apprentissa-
ge pour s'en aller visiter le monde,
travaillant ici et là pendant quelques
semaines seulement. Il aurait eu le
temps de lire la fable de la cigale et de
la fourmi et découvrir ainsi que pierre
qui roule n'amasse pas mousse.

Il n'est riche que de dettes et est
dans l'impossibilité de payer la pen-
sion qu 'il doit verser à une jeune fille
qu 'il a rendue mère.

Pour remplir sa bourse, P.P. imagina
un scénario peu commun. U chercha,
non pas un emploi , mais une boîte aux
lettres à l'ouverture suffisamment lar-
ge pour que la correspondance puisse
en être retirée sans clef. Et il fit une
demande de crédit de 8000 fr à une
banque au nom du propriétaire de la
dite boîte aux lettres. Pour remplir of-
ficiellement les formulaires, il télépho-
na à la femme de son « homonyme », se

faisant passer pour un employé de
l'AVS auquel manquait des renseigne-
ments.

Ne restait plus qu'à surveiller le pas-
sage du facteur, à se glisser derrière
lui et à « cueillir » les lettres portant
mention de la banque. Il donna « géné-
reusement » 50 fr. à une connaissance
pour remplir les formulaires, se bor-
nant , lui , à imiter la signature de sa
victime qu'il ne connaissait du reste
pas.

Le pot aux roses a été découvert
avant le versement du crédit , une der-
nière lettre n'ayant pas pu être inter-
ceptée.

C'était manqué pour P.P., comme
l'avaient été auparavant deux tenta-
tives de vol.

Bien que ces astucieuses opérations
ne lui aient procuré finalement aucun
bénéfice, P.P. a été cité hier devant le
Tribunal correctionnel de Neuchâtel. Le
ministère public, par M. Henri Schup-
bach , a relevé la gravité des faits et re-
quis une peine de huit mois d'emprison-

nement. Le tribunal, composé de M.
Alain Bauer, président, MM. Jacques
Boillat et Charles Mojon , jurés, et de
Mme Claire-Lise Jaquet, greffier, a fi-
xé la peine à six mois d'emprisonne-
ment et à 350 fr. de frais. Le sursis est
accordé à P.P. pour une période de trois
ans.

DU HASCHICH AU KILO
B.K., a enfreint la Loi fédérale sur

les stupéfiants d'une manière manifes-
te, il lui est reproché d'avoir acheté à
Londres, Berne et Bâle, une livre de
haschich à sept ou huit francs le gram-
me et d'avoir versé 4200 francs à Berne
pour un kilo de cette marchandise.

Il consomma une grande partie de
cette drogue, en distribua et en vendit
à gauche et à droite. Lors de son arres-
tation , il était en possession de 878
grammes de haschich.

Les faits sont reconnus, la défense
insiste sur le fait que si l'achat a été
important , le trafic a été quasi nul.

Le ministère public requiert une pei-
ne d'emprisonnement de sept mois et ne
s'oppose pas au sursis, B.K. étant un
délinquant mineur. Le tribunal suit ces
réquisitions et prononce le jugement
suivant : sept mois d'emprisonnement,
sursis pendant trois ans, 27 jours de
détention préventive à déduire, 600 frs
de frais et 400 fr à verser à titre de dé-
volution à l'Etat , somme représentant
le bénéfice gagné illicitement par le
commerce de la drogue.

Le haschich saisi sera détruit.
(RWS)

Infirmiers et infirmières diplômés ont
tenu leur assemblée générale à Neuchâtel

La section neuchâteloise de l'Associa-
tion suisse des infirmières et infirmiers
diplômés groupe, sous la présidence de
Mme Françoise de Pury, 300 membres.
L'assemblée générale s'est tenue hier
en l'auditoire de l'Hôpital des Cadolles ;
les débats ont été rondement menés et,
après une collation , le film « Terminal
Hospital » a été projeté.

L'activité en 1975 a été fructueuse
puisque la section a accueilli 53 nou-
veaux membres. Le recrutement se
poursuivra encore, la force de nombre
permettant de défendre toujours mieux
les intérêts de la profession. Grâce à
des ventes organisées lors de manifes-
tations, des dons ont été versés à plu-
sieurs œuvres sociales et quelques mo-
dernisations ont été apportées au secré-
tariat.

Des journées de perfectionnement ont
connu un beau succès tant à La Chaux-
de-Fonds qu'à Neuchâtel, l'intérêt est
manifeste depuis qu'un seul sujet est
traité au cours de ces réunions.

Les relations avec les autorités sani-
taires en vue de créer un service de
soins à domicile à Neuchâtel se pour-
suivent d'une manière heureuse, un

statut pourra vraisemblablement être
signé par les œuvres concernées dans
deux mois environ. Après quoi, grâce
aux subsides de la commune et de l'E-
tat , il sera engagé une infirmière de
santé publique afin de restructurer les
œuvres existantes pour le bien des ma-
lades.

Les rapports ainsi que les comptes,
qui prouvent que la situation financiè-
re est saine, ont été approuvés, puis
deux membres du comité ont été nom-
més. Le bureau se compose de la ma-
nière suivante : Mme Françoise de Pu-
ry, Neuchâtel, présidente ; Mme Vivia-
ne Zurcher, La Chaux-de-Fonds, se-
crétaire ; Mme Lucette Favre, Neuchâ-
tel , vice-présidente ; membres : Mmes
Christa Cavalli , Francine Schaefer, De-
nise Nemitz, Lucette Mercier , M. Jean-
Pierre Zurcher, La Chaux-de-Fonds ;
Mmes Jeanne Renevey, Hedwige Fa-
varger, Agnès Robert-Grandpierre, M.
Jean-Pierre Brand, Neuchâtel ; Mlle
Nicole Huber, Ecublens ; M. Daniel
Fontenille, Cormondrèche.

M. Roger Ramseyer, conseiller com-
munal de La Chaux-de-Fonds a assis-
té aux débats des infirmiers et infir-
mières diplômés neuchâtelois. (RWS)

DÉCÈS DANS LE VAL-DE-RUZ

2 mars : Bolle Charles Adrien , né en
1885, veuf de Louise Nelly née Du-
commun , domicilié à Dombresson.

; :\ -̂PË-

La Société de cavalerie du Val-de-
Ruz , qui compte plus d'une centaine
de membres, a organisé lundi premier
mars sa « puissance » annuelle. Il s'agit
d'un concours de saut avec un nombre
restreint d'obstacles, et où les concur-
rents sont progressivement éliminés
par l'élévation régulière des obstacles.

Deux cavalières et dix-huit cavaliers
étaient sur les rangs, dans le cadre du
manège de Vilars, devant une nom-
breuse assistance. C'est M. Marcel Ja-
cot, de Valangin, qui a remporté la
coupe sur Ohio. M. Jean-Maurice Vuil-
lomenet, montant Padanus, de Sava-
gnier, est arrivé en seconde position.

(rgt)

« Puissance » annuelle
de la société
de cavalerie

PAYS NEUCHÂTELOIS

La Fédération du Transjuralpin (li-
gne ferroviaire Paris-Pontarlier-Neu-
châtel-Berne) est particulièrement sa-
sisfaite de la décision du Conseil fé-
déral concernant le doublement des
voies du BLS.

Toutefois , si le Gothard est actuelle-
ment engorgé, Bâle — point de départ
d'une artère vitale de transit — con-
tinuera à être embouteillée si elle reste
l'unique point de concentration à l'en-
trée nord du pays.

Le doublement des voies du BLS
va donc enfin permettre de créer une
voie d'acheminement entièrement in-
dépendante du goulot de Bâle. II s'agit
de l'utilisation plus rationnelle de la
ligne électrifiéc de Paris-Dijon-Pontar-
lier-Neuchâtel-Berne-Brigue, permet-
tant de soulager Bâle et d'augmenter
ainsi la capacité d'acheminement de
notre pays par une autre artère moins
encombrée, (comm.)

La Fédération
du Transjuralpin

satisfaite

Allocations de chômage

Les versements du Fonds cantonal
d'assurance contre le chômage ont at-
teint l'année dernière 10.753.865 francs.
Hier, au Conseil des Etats, durant le
débat consacré au nouveau programme
de relance de la Confédération, le so-
cialiste Pierre Aubert a révélé la ven-
tilation de ce chiffre. Janvier 30.189
francs ; février 62.507 francs ; mars
159.341 francs ; avril 343.452 francs ;
mai 536.631 francs ; juin 695.620 francs;
juillet 580.416 francs ; août 1.026.319
francs ; septembre 1.283.119 francs; oc-
tobre 1.764.580 francs ; novembre
1.637.516 francs ; décembre 2.634.170
francs. Cette progression se passe de
commentaires. Les versements pour
chômage complet représentaient en
janvier presque la totalité du montant
indiqué ci-dessus : 26.965 francs, en
décembre : 1.028.849 francs.

La progression
de 1975

Conséquence du départ d'un certain
nombre d'étrangers, peut-être de la
baisse du nombre des emplois dans le
district et surtout du nombre assez
grand d'appartements neufs encore mis
sur le marché pendant l'année 1975,
181 appartements étaient vacants en
décembre 1975. Environ 50 pour cent
de ceux-ci avaient été offerts sur le
marché durant l'année.

Voici le détail des appartements vides
par commune : Cernier : 61, Les Gene-
veys-sur-Coffrane : 39, Chézard-Saint-
Martin : 20, Dombresson : 15, Villiers :
11, Coffrane : 9, Savagnier : 8, Boude-
villiers : 1, Fontaines : 4, Fontaineme-
lon : 3, Valangin : 2 et Les Hauts-Ge-
neveys : 2.

Quatre communes n 'avaient aucun
appartement vide à cette date ; il s'agit
des communes d'Engollon, Montmollin,
Fenin-Vilars-Saules et Le Pâquier.

Deux communes, Cernier et Les Ge-
neveys-sur-Coffrane, totalisaient à elles
seules 100 appartements libres ; les
deux tiers au moins avaient été mis
sur le marché l'année dernière. Le
cas de Cernier paraît le plus aigu. En
1975, 90 appartements neufs ont été
mis sur le marché, dont un tiers ont
été loués ; il s'agit surtout des gros
immeubles situés au nord-ouest de la
localité (notre photo Schneider).

Depuis décembre dernier, la situation
semble évoluer plus favorablement,
puisque quelques-uns des appartements
vacants du Val-de-Ruz ont'' trouvé' un
locataire ou un acheteur. <<jlc) '
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Val-de-Ruz: 181 appartements libres à la fin de 1975
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Neuchâtel
Pharmacie d'office : jusqu 'à 23 heures.

Montandon , rue des Epancheurs.
Ensuite, tél. (038) 25 10 17.

Cinémas
Apollo : 15 h., 17 h. 30, 20 h. 30, Les

dents de la mer.
Arcades : 15 h., 20 h. 30, Les trois jours

du Condor.
Bio : 18 h. 40, 20 h. 45., Il faut vivre

dangereusement ; 16 h., Sexe chaud
à Bangkok.

Palace : 15 h., 20 h. 30, Kung Fu et
Hara-Kiri.

Rex : 15 h., 18 h. 40, 20 h. 45, Emma-
nuelle 2 Pantivierge

Studio : 15 h., 21 h., Le baiser de Sa-
tan.
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Dmanche 7 mars

COURSE SURPRISE
ELLE ET LUI
Musique, jeux , danse
Repas de midi compris
Prix du voyage : Fr. 67.—
avec abt Va : Fr. 57 —

Dimanche 14 mars

SAN-BERNARDINO
Chemin de fer et car postal
Prix du voyage : Fr. 64.—¦
avec abt l/s : Fr. 52 —

Dimanche 21 mars

TOUR DU MOB
Voitures « Belle-Epoque »
Prix du voyage : Fr. 55.—
avec abt V» : Fr. 47.—

Dimanche 28 mars

BUFFET CAMPAGNARD
EN EMMENTAL
Repas de midi compris
Prix du voyage : Fr. 59.—
avec abt l/s : Fr. 51 —

Samedi 3 avril

COURSE SURPRISE
en flèche rouge
Prix du voyage : Fr. 66.—
avec abt Vs : Fr. 52.—¦

Dimanche 4 avril
. Vive le folklore !

CHANTONS ET DANSONS
« 4 heures » compris
Prix du voyage : Fr. 51.—
avec abt '/a : Fr. 45.—

Week-end 6-7 mars 1976

18e SALON INTERNATIONAL
DU TOURISME ET DES
VACANCES À LAUSANNE
Billet spécial à prix réduit valable
2 jours : ;

Prix dès La Chaux-de-Fonds
en 2e classe Fr. 22.—
en lre classe Fr. 32.—

., N Prix ..,dès. Le Locle . ,
en 2e classe Fr. 24.—

¦' • en lre classe Fr. 36.—

Pendant la saison d'hiver, profitez
aussi, de voyager grâce à l'arran-
gement idéal train/avion

LE FLÂNEUR SUISSE
IL SE PASSE TOUJOUR S
QUELQUE CHOSE À PARIS
Demandez notre brochure

SANS SOUCI À PARIS

Prospectus, renseignements et ins-
cription auprès de toutes les gares
et stations CFF ainsi qu'auprès des
agences de voyages.

Avez-vousW
calculé ^récemment
la valeur
de vos biens
personnels?
Vous ne vivez pas seulement entouré de
meubles. Votre appartement ou votre
chambre contient encore bien d'autres
objets. Ainsi, par exemple des effets
personnels, des appareils, un équipement
de loisirs, de l'argent liquide, des
papiers-valeurs, des livrets d'épargne.
Faites donc un test. Demandez simple-
ment notre feuille de test «Riche sans
le savoir?».
Combien de vos biens emportez-
vous en voyage ? Combien restent
sans surveillance à la maison ?
L'expérience montre que l'on devrait
assurer ses biens personnels contre les
dommages et le vol où qu'ils se trouvent.
La nouvelle assurance ménage de la
«Winterthur» vous protège dans
le monde entier ! «Responsabilité
civile privée comprise».
Veuillez s. v. pi. utiliser le coupon ci-
dessous ou demander sans engagement
notre offre individuelle avantageuse.
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I conseil global
I 1 winterthurl I
I assurances S
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I toujours près de vous
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J BOIl à envoyer à ^Ê
- _ Winterthur-Assurances, case postale 250,
9 8401 Winterthur •

-fr Envoyez-moi gratuitement: -^
-m ? la brochure d'information «Nouvelle assurance -: (
_' ménage» ";.-:

'',.' [j la brochure d'information «Attention, il y a partout -
9 des voleurs» 9
9 fj la feuille de test «Riche sans le savoir?»
9 ? Conseil global désiré ? pas désiré 9

£ Nom, prénom: 9
9 /!•
_. Hue, numéro: -fe

J NPA/Localité: (̂ Ç) W

HOLLANDE
Rùdesheim - Amsterdam - KEU-
KENHOF - Rotterdam - Bruxel-
les - Luxembourg - Nancy.
PAQUES, du 16 au 19 avril 1976
ASCENSION du 27 au 30 mai 1976
Prix par personne tout compris

Fr. 440 —

Insolite CAMARGUE
Arles - Avignon - Pont-du-Gard -
Château-Neuf-du-Pape - Saintes-
Maries-de-la-Mer - Aigues-Mor-
tes.
ASCENSION, du 27 au 30 mai 1976
Prix par personne tout compris

Fr. 345 —

DESENZANO-VENISE-MERANO
Desenzano - Venise - Merano - Arl-
bergpass
du 4 au 7 juin 1976
Prix par personne tout compris

Fr. 340.—

Départs assurés de La Chaux-de-
Fonds et du Locle. Egalement de-
puis Neuchâtel , mais seulement
voyaqes Camargue et Desenzano.

Inscriptions
et programmes détaillés :

BURRI VOYAGES
Gare 23 - 2740 Moutier

Tél. (032) 93 25 25
VOYAGES TCS et GOTH

La Chaux-de-Fonds
et TCS Neuchâtel
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n iQuelûUes exemples I | | Armoire haute à | j I |i I Armoire haute à f 171 Lit mural 30/190 :"
Il nnnr wniiq Hnnnpr HP . Ï HPPQ ~""" 2 PJ°rtes3 —-;:.--_ -.-.-.-1™. 4 portes «fa  rabattabl. vî M_«." ; |m pour VOUS QOnner aes laees... 1 gfand rayon, 1 tringle, _._,! . ' i 6 rayons, 2 tringles L 100,4 H 206,0 P 58, U I
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™ Attrayant programme OQO " ;"" ocl- i-QV.- —,

de studios permettant de •-, ¦ - |i l l I ;¦
I multiples variantes. i.j
S) . . .  , _  I I I 1 Lit mural 140/190 Z
o hn pin naturel OU Chêne r—j l Armoire-combi à | ] 1 1 Armoire haute à L 1 50,4 H 206,0 P 58,1 j -

; ! Structuré. •—=•-« 2 portes r-:;r:_ : 3 portes 17RI. !
—B —-^ 4 rayons, 1 tringle _ _ _ j  5 rayons, 1 tringle " * i /OO.  —
___ — 3 tiroirs à gauche \ • L 152,8 H 206,0 P 58,4 ™
$| zz: L 102,5 H 180,0 P 58,4 ~~~ " i ___  gl
T ',! -j- — 672.- i i i i m
«j ^̂  615.- M M  —— .;
_ I ; ; I Commode à ™
! j ^̂  ̂ 3 tiroirs j |

. ;  I I Etagère avec porte I I Etagère avec 4 rayons r-n T Bureau à 4 tiroirs 
L 99,6 H 50,6 P 39,9 |

_M abattante et 2 rayons, L 99,4 H 155,4 P 25,0 -î- L 1 1 5 0 H 7 1 6 P 6 0  0 2 1 6 —  _
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I ^~ ?sn 198 _ 269-- , , , r „ . i'y ZoU.— I _ •(• j  Commode a
™ I | ^̂ ^J 2 portes a_J
™ L 99,6 H 50,6 P 39,9 ¦¦

î .y [ Etagère à 2 portes I ] Etagère à 4 rayons ' | ï " 196.— M
M avec 2 rayons L 52,0 H 155,4 P 25,0 " Couche 90/190 H
— L 99,4 H 155,4 P 26,6 1 K7 _ avec pied de lit H 16.6 FR Table de chevet H
M ogn tête réglable B 3 tiroirs —
¦ —'-!•— Z80-- __ a L 52,2 H 50,6 P 39,9 ! i
I t_d bd 142.- 143 _ I

f y  I—I Miroir à suspendre /"""""""v tiroir rond à suspendre I I Bibliotèque | ' .;
r..\ L 35,5 H 120,0 ( j 0 78 cm I I superposée avec p./j

V / avec suspension , sans Coffre à literie tablette H
¦J 55.- -̂-  ̂ cadre | | L 99,4 H 50,6 P 31,5 L 99,6 H 50,4 P 19,5 —

i l—I 55.- 147.- 96.- S

m Nous vous présentons un choix incomparable dans tous les styles et tous les prix. «
1 Ensembles modernes, bois naturel ou laqué blanc, chambres en couleur, |
Z meubles «bateau», style classique, lits rabattables, etc., etc. 5
¦ Livraisons franco domicile - Sur désir, facilités de paiement. ¦

I Une visité e nos grands magasins en vaut la peine. I
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En confiant votre publicité à L'IMPARTIAL, vous lui assurez une large diffusion

Cornu & Cie SA
cherche à engager pour entrée
immédiate

apprentie
de commerce
Possibilité d'obtenir un CFC ou
formation équivalente.

Se présenter ou écrire à Cornu &
Cie S. A., Jardinière 107, tél. (039)
23 11 25.

NOUS ENGAGEONS

polisseur or qualifié
pour compléter notre équipe.

Travail soigné.

Place stable.

Faire offre à :

J. BONNET & CO
Fabrique de boîtes et bijouterie
Numa-Droz 141
2300 La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 22 22 25

DÉPARTEMENT DE JUSTICE
MISE AU CONCOURS

Par suite de démission, le poste de

greffier-substitut
au Greffe du tribunal du district du
Locle est mis au concours.
Exigences : formation commerciale com-
plète.
Obligations et traitement : légaux.
Entrée en fonction : à convenir.
Les offres > de services manuscrites ac-
compagnées d'un curriculum vitae et des.-
copies de diplômes et de certificats, doi-
vent être adressées à l'Office du person-
nel de l'Etat, rue du Château 23, 2001
Neuchâtel, jusqu'au 12 mars 1976.

r
Secrétaire
traductrice
trilingue
(allemand, français, anglais), 35
ans, mariée sans enfant, cherche
emploi mi-temps (matin) avec
responsabilités.

Ecrire : B. P. 576, 2301 La Chaux-
de-Fonds.

Professeur américain, 24 ans, cherche
place comme

professeur d'anglais
Entrée à convenir.
Ecrire sous chiffre AG 4065 au bureau
de L'Impartial.

Secrétaire
expérimentée CHERCHE PLACE stable.
Libre tout de suite.

Ecrire sous chiffre RD 4068 au bureau
de L'Impartial.

Cadre
Mécanicien dessinateur ETS de
formation, constructeur en petits
outillages - Agent d'ordonnance-
ment lancement - Responsable de
fabrication, contact avec fournis-
seurs, etc.

Dyamique, ayant plusieurs années
d'expérience dans ces secteurs,
cherche nouvel emploi. Entrée à
convenir. Ouvert à toutes proposi- '
tions.

Les offres sont à adresser sous réf.
No 55/75 au service de placement
de l'Association Suisse des Cadres
Techniques d'Exploitation, Case !
postale 226, 8042 Zurich.



Du 5 au 11 mars 1976 i
à bord du

«Ville de Neuchâtel»
au débarcadère du

port de Neuchâtel
départ du

«Circuit oriental»
Sur les lacs de Neuchâtel et de Morat.

A bord du bateau vous attend un sûrs à des prix raisonnables Entrée libre!
choix fabuleux de tapis d'Orient grâce à des achats, importations Lundi—vendredi de 13.30à22 h
y compris de véritables chefs- et vente directs. Chaque tapis Samedi + dimanche de 10 à 22 h
d'oeuvre de l'art noué. -Tous est muni d'un certificat de _-%mm M U ¦.
prêts à embellir votre foyer et de garantie ! Pf iSteP IwleublGS
vous garantir des investissements voussouhaitelabienvenueàbord!

? BALANCES j
P A PAQUETS ^!̂ S^̂ ^  ̂JW de construction robuste , gris - |̂B§i§5iÇf!3/'̂  ^m. argenté, cadran éloxé ^29-—" ĵ

 ̂

50 kg Fr. 480.-, 150 kg Fr. 540.- A

? Balances DIÉTÉTIQUES et de MÉNAGE J
? dès Fr. 23.50 1

 ̂
PÈSE-BÉBÉS - PÈSE-PERSONNES 

^

^ 
A. 

& 
W. KAUFMANN & FILS 1

f P.-A. KAUFMANN suce. J
 ̂

Marché 8-10 La Chaux-de-Fonds Tél. 039/23 10 56 
^

M_ p̂ P̂MHHBHHML / * "fHHBHHBn B

Wb Tendance de mode
Q _£ Enorme choix dans les teintes modes à des

_r v : !  P''ix incomparablement avantageux. Rouge/
^^_^B| blanc , bleu/blanc, blanc , rouge et bleu uni.

yy .'. - !  rayé , imprimé, etc. :

H^TO BATISTE IMPRIMÉE , rouge/blanc, polyes-
^ 1  

MÊ 
i ter/coton, 140 cm. de large, seulement

:., , ' :>_ . Plus grand choix de La Chaux-de-Fonds.

il|p l _̂. tissus SA, La Chaux-de-Fonds
\\ f̂ Tf^ÊÈOf 21 Av ' Léopold-Robert , f

O ŵÈÊÊm d'autres magasins à Bâle, ^̂ m"\\W Berne, Bienne, Lausanne , _2 .̂
j j W Thoune et Fribourg. " J

Le plaisir de la table
avec un succulent

bœuf lardé de 1ère qualité

depuis Fr. 1.60 les 100 gr.
SOCIÉTÉ DES MAITRES BOUCHERS
La Chaux-de-Fonds — Le Locle
Les Brenets — Les Ponts-de-Martel
La Sagne — La Brévine

Livraisons à domicile. — Vous nous rendez service
en passant les commandes la veille ou avant 8 h.
Merci d'avance.

Entreprise horlogère du Locle
engage immédiatement ou pour date à convenir :

metteuse en marche
SUR PETITS CALIBRES

horloger complet
emboiteurs-
emboiteuses
Travail à domicile exclu.

Ecrire sous chiffre P 28 - 950027 à Publicitas , 2301
La Chaux-de-Fonds.

MANUFACTURE DE BOITES DE MONTRES
de la ville engagerait tout de suite ou pour époque

! à convenir ,

EMPLOYÉ (E)
de bureau
capable d' assumer tous les travaux.

Ecrire sous chiffre RF 4091 au bureau de L'Impar-
tial.

Fabrique de boîtes or
de la place cherche pour son département terminaison

polisseurs - lapideurs
DE PREMIÈRE FORCE.

Ecrire, se présenter ou téléphoner chez :

J U N O D & C I E
Crêtets 98
2300 La Chaux-de-Fonds

: Tél. (039) 22 45 01

mlill IEAH pour avoir une voiture hors _y r t  ',__U_\ \W_\ «EU&IWI ser/e au Pr 'x cle la Qrande mÈmjm
W Wi¦¦rMni T BJ série. Dès Fr. 9'600. - [cirnij

WM
|__ /J___ M|

If l  UGÀQVL ...

0To Choux-de - Fonds ||H|fc f̂c_ ^
choixde robes \

' ' • '* -̂'̂ WI_ _ f̂t.H< îlt)>l »̂̂ )J)^.jI_W '̂1'̂

magasins à Lausanne-Genève-Neuchâtel-La Chaux-de- Fonds - Friboug



On procède au transbordement du papier avant de le conduire à la gare où le
wagon prendra le chemin de l ' I ta l ie .  Au centre, M.  Baumann qui est toujours

présent pour donner le coup de main nécessaire.

Il est devenu de tradition de ren-
contrer chaque jour M. Albert Bau-
mann , qui en dehors des heures de son
travail , parcourt le village avec sa
remorque afin de s'occuper du ramas-
sage de vieux papier. Il est impossible
de dire combien de kilomètres fait
chaque jour M. Baumann , mais par
n 'importe quel temps on peut le ren-
contrer , toujours sur la brèche. Ce qui
est extraordinaire, c'est qu 'il ne le fait

pas pour lui, mais pour les Unions
cadettes de Tramelan dont son fils
Patrice est l'un des responsables. Grâce
à son aide efficace, les Unions cadettes
qui prévoient aussi quelques tournées
de ramassage en cours d'année peuvent
ainsi envoyer deux wagons de vieux
papier chaque année. C'est dire que
l'aide de M. Baumann est plus qu'effi-
cace. Ainsi, dernièrement, un wagon
a pris le chemin de l'Italie. C'est près
de 22 tonnes par wagon qui partent à
l'étranger.

Le petit bénéfice réalisé servira bien
sûr à la cause des Unions cadettes
et chrétiennes, plus précisément à l'a-
mélioration de la cabane qu'ils ont
construite aux Reussilles. Réalisant
aussi un petit pécule, les UCJG con-
tribuent d'une part à lutter contre le
gaspillage et rendent du même coup
service à la population, (texte et pho-
to vu) 

Tramelan: du papier pour les Unions cadettes La «Radio de quartier» hier à Saint-Imier: bien sympathique
Ainsi que nous l'avions annoncé, le

réalisateur de la Radio romande, Gil
Caraman, a présenté hier matin sa
« Radio de quartier » depuis Saint-
Imier. Bien qu'il ait rencontré quel-
ques ennuis techniques avant le top-
départ (défectuosité d'un appareil), il a
réussi à confectionner, avec les moyens
du bord , une sympathique émission sur
la place du Marché et dans , ses alen-
tours. Il n'a en tout cas pas oublié le
vieux Saint-Imier, soit la Tour Saint-
Martin et le Moulin de la Reine-Ber-
the, où se trouvent les locaux du Cen-
tre de culture et de loisirs et où il a
pu s'entretenir avec M. Florian
Schwaar, président de l'institution cul-
turelle. Tous ceux qui étaient à l'écou-
te auront également pu entendre l'an-
cien footballeur chaux-de-fonnier, au-
jourd'hui entraîneur et restaurateur,
Kurt Leuenberger, toujours fidèle sup-
porter du club de la Métropole horlo-
gère. On a aussi écouté avec plaisir le
commerçant et skieur, directeur de
l'Ecole suisse de ski de Saint-Imier,
M. Claude Meyer ; M. Henri Diener,
confiseur, a parlé de sa collection d'ar-

mes anciennes, tandis que « Papillon »,
M. Châtelain, a souhaité le départ au
plus vite du chômage et de la récession .
Une bien sympathique émission, il est
vrai , et le tout avec le soleil et le sou-

rire. — Notre photo : Gil Caraman
s'entretient avec l'ancien footballeur et
international de La Chaux-de-Fonds,
Kurt Leuenberger.

(texte et photo rj)

Jeux d'Erguel
Finalistes connus

en série A
A la suite des résultats enregistrés

hier soir aux Jeux d'Erguel de hockey
dans la série A, c'est AMC Saint-Imier,
premier du groupe 10, et Longines
Saint-Imier, premier du groupe 20, qui
disputeront samedi la finale pour l'ob-
tention du challenge. Dans la série B,
la situation se décantera quelque peu
ce soir mais les deux ultimes finalis-
tes ne seront connus que lors de la
dernière journée.

Résultats de la soirée (uniquement
série A) : Carrosserie La Chaux-de-
Fonds - Longines Saint-Imier 0-13 ;
AMC Saint-Imier - Brechbuhl Corgé-
mont 11-3 ; Nifludri Saint-Imier -
Dombresson 2-2 ; Dixi I Le Locle -
Longines Saint-Imier 2-4. (rj)

Le dernier sapin de Noël

On l'a déposé hier près de la place
du Marché avec les sacs à ordures ;
c'était sans aucun doute le dernier sa-
pin de Noël de Saint-Imier qui, par
rapport à ses collègues aura eu la chan-
ce de survivre jusqu 'au début de mars
et ainsi presque connaître un nouveau
printemps. H n'a en tout casspas man-
qué d'intz igty ^Jfjjf afleiix enfants (sur
la photo) qui î'ùrtf Q'ifegardé s'en .aller,
comme la- - 'ft_$<£^._ ..fè&: .tâ$tô&ie. Au
revoir petit sapin, rendez-vous au mois
de décembre, (photo r j )

Les électroniciens américains
contre le projet de loi Mills

100.000 nouveaux emplois «horlogers» en 1980 aux USA ?

> Suite de la lre page
Le débat qui s'ouvre est d'une gran-

de importance pour l'industrie horlo-
gère suisse car si la proposition Mills
devait aboutir , il deviendrait plus que
problématique pour les horlogers suis-
ses de vendre des calibres électroni-
ques aux USA, principal débouché pour
ce type de montres.

DEUX « NON » DE POIDS

Le premier témoin à avoir été en-
tendu mardi par le sous-comité, fut
M. R. Fliskin, président de « Longines
Etats-Unis ». Il s'est prononcé contre
le projet de loi Mills. II a été question-
né sur le nombre de montres électro-
niques qui sont fabriquées et vendues
aux USA, sur les droits de douane pré-
levés par les pays qui assemblent les
composants électroniques « made in
USA », et le coût de la main-d'œuvre
étrangère par rapport à celle des Etats-
Unis. M. Pliskin avait convoqué des
experts dont M. F. Kvanne, vice-prési-
dent de « National Semiconductor » et
M. C. L. Logans, vice-président du
Conseil d'administration de « Fair-
child », deux têtes de file de l'électro-
nique horlogère américaine et gros ex-
portateurs. Tous deux se sont pronon-
cés catégoriquement contre le projet
Mills. Dépositions de poids puisque
« Fairchild » est le premier fournisseur
mondial de montres digitales. M. Lo-
gans a fait valoir qu 'à ce titre « Fair-
child » contribuait à ramener l'indus-
trie horlogère aux Etats-Unis, ce qui
influence favorablement le marché de
l'emploi et la balance commerciale. M.
Kvanne, de « National Semiconductor »,
a défendu la même thèse, insistant,
avec M. Logans sur le fait que les par-
tenaires commerciaux des électroni-
ciens américains exerceraient des re-
présailles si la loi Mills passait. Le
moins que l'on puisse dire c'est que ce
ne sont pas là des propos de visionnai-
res. Ainsi , certains horlogers suisses,
tout en continuant à se fournir aux
USA en composants électroniques ex-
plorent d'autres sources... au cas où
Mills l'emporterait !

En France, l'horlogerie est en passe
de bénéficier d'un puissant soutien
gouvernemental. Paris ne manquerait

certainement pas de faire aussi un peu
joujou avec ses tarifs pour les pro-
duits américains si de l'autre côté de
l'Atlantique on forçait certaines vel-
léités protectionnistes.

DE 50.000 A 100.000
Répondant à la question de savoir

combien de nouveaux emplois seront
créés aux USA dans la perspective où
se réaliseraient les objectifs fixés pour
1980 dans le domaine de l'horlogerie
électronique, M. Kvanne pense que
50.000 emplois nouveaux verront le
jour, M. Logans les estime à 100.000 !
Des données plus précises ont été exi-
gées par le sous-comité.

BULOVA ET BENRUS !
Après le témoin suivant, M. E. Jo-

hanson, président de la « Johanson
Manufacturing Corp. » qui se prononce
contre le projet Mills, vint le tour du
représentant de « Timex », d'être en-
tendu, soit M. R. Marching, vice-pré-
sident, accompagné de M. T. Bâtes.

D'entrée de cause, M. Marching dé-
clare que « Timex » appuie le projet
Mills... ce qui ne surprend personne,
évidemment. Mais il précise que cet
appui est partagé par « Bulova » et
« Benrus », ce qui est déjà beaucoup
plus curieux.

Pour M. Marching, les arguments
présentés contre la loi Mills sont fon-
dés sur une présomption , à savoir que
la production de montres « solid state»,
montres digitales, restera une industrie
américaine.

II fait remarquer au sous-comité que
les Suisses, les Japonais, les Français
et les Allemands font d'énormes efforts
soutenus par d'importants investisse-
ments pour conquérir leur autonomie
en matière d'électronique horlogère.

Interrogé à propos des prévisions
concernant la création de nouveaux
emplois électronico - horlogers aux
USA, M. Marching répond qu'il est pos-
sible que 50.000 à 100.000 emplois
soient créés mais seulement si les
Etats-Unis conservent un monopole en
la matière... monopole qui , selon lui,
peut être préservé par l'adoption de la
loi Mills.

Un intéressant dialogue s'est ensuite
déroulé entre M. Marching de « Ti-

mex » et le commissaire Archer, répu-
blicain du Texas.

U a demandé combien d'entreprises
« Timex » a installées à l'étranger. Les
hésitations de M. Marching ont suscité
l'impatience du commissaire Archer.

M. Marching a péniblement annoncé
quelque 18 centres de production « Ti-
mex » hors des Etats-Unis.

Question de M. Archer : ces 18 en-
treprises installées à l'étranger ne con-
tribuent-elles pas à l'amenuisement de
l'emploi aux USA ? M. Marching re-
connaît le fait !

M. Archer a terminé en rappelant au
représentant de « Timex » que l'année
dernière sa firme avait déposé devant
l'« International Trade Commission» et
n'avait pas su prévoir , contrairement
aux électroniciens, qu'une montre élec-
tronique serait offerte en 1976 à un
prix de détail de moins de 30 dollars
(annoncé par « Texas Instruments » le
7 janvier à la Foire de Chicago). Ce qui
conduit le commissaire Archer à pen-
ser que les prévisions des électroni-
ciens cernent la réalité de plus près
que « Timex » !

Le sous-comité devra encore enten-
dre les témoins du gouvernement. Dans
les coulisses de l'audience on s'accor-
dait à penser que ces témoins gouver-
nementaux demanderont un délai
avant de se prononcer, attendu que les
statistiques douanières ne permettent
pas d'isoler le problème des montres
électroniques.

Le projet Mills est dangereux tant il
est vrai qu 'il va dans le sens des ten-
dances protectionnistes que l'on obser-
ve, aux USA, en matière de politique
étrangère. Toutefois ce projet de loi
Mills révèle, et cela est réconfortant,
que le « numéro 1 » de l'horlogerie
américaine craint les horlogers étran-
gers sur son propre terrain.

Mais chez « Timex » a-t-on égale-
ment songé à une loi qui permettrait à
l'entreprise américaine de protéger ses
investissements à l'étranger, dans ses
18 usines, notamment en Ecosse, en
France, en Allemagne et en Suisse ?
Car en Europe on ne va pas rester les
bras ballants si l'offensive protection-
niste Times-Mills obtenait quelque suc-
cès...

G. Bd

¦ 

Voir autres informations
jurassiennes en page 13

CORGÉMONT

Les membres du Parti libéral-radical
de la section de Corgémorît se sont réu-
nis en assemblée générale sous la pré-
sidence de M. Werner Leibundgut.

Ils ont approuvé le programme d'ac-
tivité pour 1976, présenté par le prési-
dent et procédé à la nomination du co-
mité pour une nouvelle période. Le co-
mité est constitué comme suit : prési-
dent , M. Werner Leibundgut ; secrétai-
re, M. Raoul Paroz ; membres, MM.
François Grosclaude, Emile Hugi et
Serge Schwitzgebel. Les membres ont
été invités à se rendre nombreux au
congrès de la Fédération radicale du
Jura bernois qui a lieu à Tramelan sa-
medi, (gl)

Assemblée générale
des libéraux-radicaux

LA VIE JURASSIENNE ~ LA VIE JURASSIENNE » LA VIE JURASSIENNE r,

CORMORET

Lors d'une récente séance , les mem-
bres de la Commission d'école ont f i x é
la date d'inscription des nouveaux élè-
ves au lundi 15 mars prochain dans la
classe de Mme Muller. L 'inscription
est obligatoire pour tous les enfants
nés entre le 1er juil let  1969 et le 31
jui l le t  1970. Les parents voudront bien
se munir du Livret de famille ou de
l'Acte de naissance.

D' autre part , les diverses dates des
vacances ont été f i xées  de la manière
suivante : f i n  de l'année scolaire , 2 juil-
let 1976, début de la nouvelle année
scolaire , 16 août 1976 , vacances d'au-
tomne, 4 au 22 octobre, vacances de
Noël 24 décembre à midi au 7 janvier
1977, vacances de printemps 1er avril
au 22 avril , f i n  de l'année scolaire
1976-1977 . 1er jui l let  1977. Jours fér iés  i
en 1976 , 28 mai (vendredi, de l'Ascen- |
sion), 7 juin (lundi de Pentecôte)- ' et--\
20 septembre (lundi du Jeûne fédé ral ) .

( r j )

A la Commission d'école
Vacances scolaires

Hier , peu avant 17 h. 30, un accident
de la circulation s'est produit au carre-
four de la Grand-Rue devant l'Hôtel de
la Croix-Bleue. Un automobiliste de
Tramelan, qui montait la Grand-Rue
et qui désirait emprunter la rue Vir-
gile-Rossel , est entré en collision avec
un véhicule arrivant en sens inverse
qui était conduit par un habitant de
Reconvilier mais qui travaille à Tra-
melan. Le choc fut assez violent et si
par chance on ne déplore aucun blessé,
les dégâts s'élèvent à plus de" 6000" fr.
dont la plupart sont potir-Hè''',s<>éM___I_'
qui montait , qui a l'avant complètement
enfoncé, (vu)

Accident
de la circulation

Lors de ses dernières délibérations,
le Conseil municipal de Saint-Imier a
désigné M. Cornélio Fontana , comme
/président du bureau. d.e vote poijr _ .ie.„
village ; M. E. Ogi pour celui des Pon-
tins, et M. E. Hirschi pour celui de La
Chaux-d'Abel lors des votations fédé-
rales et communales du 21 mars.

Selon les conclusions de la Commis-
sion intercommunale d'étude en vue de
l'admission à l'Ecole secondaire de St-
Imier des élèves de Villeret , le problè-
me de place ne se posera pas, de même

qu'il n'y aura pas à envisager la cons-
truction de nouveaux locaux. Une de-
mande de principe de la municipalité
,d ._ Villgrot ,sec3,,_transmise à la Com-
mission de l'Ecole secondaire, pour
préavis. Rappelons qu'actuellement les
élèves secondaires de Villeret se ren-
dent à Courtelary.

L'exécutif sera représenté par Mme
R. Tanner à l'assemblée générale de
Bel-Automne ; par M. J. Buchs à l'as-
semblée des actionnaires de la Caisse
d'épargne du district, et par M. A. Lu-
ginbuhl à la séance de la Régionalisa-
tion du district concernant la création
d'un organe de coordination régional
pour le développement touristique et
économique. Enfin , le Conseil a fixé dès
le 15 mars 1976 l'horaire d'été ci-après
pour l'ouverture des bureaux de l'ad-
ministration : lundi , mardi, mercredi ,
de 7 à 12 heures et de 13 h. 30 à 17 h.
15 ; jeudi , de 7 à 12 heures et de 13 h.
30 à 18 heures ; vendredi, de 7 à 12
heures et de 13 h. 30 à 16 h. 45. (rj)

Les élèves de Villeret bientôt à
l'Ecole secondaire de St-Imier ?

Depuis le 1er mars, on a rétabli le
travail à temps complet dans les usines
Longines à Saint-Imier, Tramelan, Ge-
nève, Neuchâtel et Saint-Brais. La fir-
me Longines occupe quelque 700 per-
sonnes. Elles chômaient à raison de 10
pour cent depuis le mois d'avril 1975.

Cette mesure a été prise en fonction
de la situation actuelle et du volume de
commandes. Elle est susceptible d'être
modifiée. On indique à Saint-Imier
qu'on a pris un « risque calculé » en ré-
tablissant le travail à 100 pour cent.

En revanche, à Tavannes, la succur-
sale d'Ebauches SA qui avait introduit
le chômage partiel en avril 1975, chô-
mage porté ces derniers temps à 30
pour cent, vient de licencier vingt per-
sonnes. Seize ont quitté l'entreprise à
fin février, les quatre autres la quitte-
ront à la fin de ce mois, (ats)

Reprise chez Longines
licenciements
à Tavannes
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MOUTIER

Un important vol d'argent a été com-
mis hier matin pendant la récréation à
l'Ecole primaire de la rue du Clos à
Moutier. En effet , alors que les élèves
et les institutrices étaient dehors à la
récréation, plusieurs classes ont été vi-
sitées en quelques minutes et une som-
me de 2000 francs a disparu, soit de
caisses d'ouvrages, sacs d'institutrices,
etc. On soupçonne une femme parlant
allemand qui s'est présentée à l'école
pour demander le numéro d'une classe.
La police enquête sur cette affaire, (kr)

Audacieux vol
à l'Ecole primaire
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Emprunt en francs suisses

Nippon Telegraph & Téléphone
Public Corporation

Tokyo, Japon

avec cautionnement solidaire du gouvernement japonais

Emprunt 7% 1976-91 de fr.s. 80000000
(Numéro de valeur 760925)

Prix d'émission: 99 .4% Durée : 15 ans au maximum

Les banques soussignées offrent cet emprunt en souscription publique du

4 au 9 mars 1976, à midi

Les principales modalités de cet emprunt sont les suivantes:

Taux d'intérêt : 7% p.a.; coupons annuels au 18 mars.

Coupures : Il ne sera délivré que des obligations de fr.s. 5000.-
nom.

Remboursement: Amortissement à partir de 1981 par rachats , si les
cours ne dépassent pas 100%. Possibilité de rem-
boursement par anticipation à partir de 1982 avec
primes dégressives commerçant à 102%.

Service de l'emprunt : En francs suisses libres sans aucune restriction.

Impôts et taxes : Intérêts, capital et primes éventuelles sont payables
sans aucune déduction d'impôts ou de taxes présents
ou futurs.

Cotation: Aux bourses de Zurich, Bâle, Genève, Berne et
Lausanne.

Les souscriptions sont reçues par tous les sièges, succursales et agences en
Suisse des banques désignées ci-dessous, qui tiennent également à la disposi-
tion des intéressés le prospectus d'émission officiel.

, iî Crédit Suisse Union de Banques Suisses Société de Banque Suisse

Banque Populaire Suisse Banque Leu SA Groupement des Banquiers
Privés Genevois

A. Sarasin & Cie Société de Banque Groupement de Banquiers
et de Gérance Privés Zurichois

Union des Banques Cantonales
Suisses

mm___________
mm—^̂ ^̂ ——i^^̂ —i^̂ —_— î^—

RÉPUBLIQUE ET Mj CANTON DE GENÈVE

JEUNES GENS de 20 à 27 ans

LA GENDARMERIE GENEVOISE
vous offre

UN EMPLOI STABLE

— une activité professionnelle pleine d'intérêt # Si vous
— un travail varié et bien rétribué — êtes de nationalité suisse
— un horaire hebdomadaire de 42 heures — avez entre 20 et 27 ans (femmes 19 •_>)
— les soins médicaux gratuits — êtes incorporés dans l'élite (hommes)
— les uniformes à la charge de l'Etat — jouissez d'une bonne santé
— la retraite après 30 ans de service — mesurez 170 cm. au minimum (femmes 160)

— avez une instruction suffisante

devenez

GENDARMES
AGENTES DE CIRCULATION

Délai d'inscription : 15 avril 1976 Le conseiller d'Etat
chargé du Département de justice et police i
Guy FONTANET.

| IMP 4 !
¦ Je m'intéresse à votre offre , veuillez me faire connaître vos conditions. ¦

I Nom : Prénom : ]

¦ Adresse : 

Localité : No postal : 

i A retourner au plus vite au commandant de la gendarmerie, Hôtel de police, 1211 Genève 8.

¦j^T^^____ S_ ĵ___aB

Saint-Biaise
À VENDRE confortable

propriété par étage
4 '/s pièces, 2 WC, 1 salle de bain et 1
douche. Situation tranquille avec vue
sur le lac. Piscine et salle de jeux dans
la maison.
Fr. 210 000.— y compris garage indivi-
duel.
Tél. (032) 22 12 22.

À VENDRE DE PARTICULIER

JAGUAR XJ6 2,8
très soignée, parfait état , Overdrive ,
radio stéréo k7, pneus neufs , Dinitrol.
Expertisée juin 1975. Fr. 9800.—.

Tél. (039) 23 46 65.

À VENDRE

Yamaha DS 7
expertisée et revisée.

Tél. (039) 23 13 92, heures des repas.

POUR UN BEL IMPRIMÉ
Imprimerie Courvoisier S.A.
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Le départ des communes des Franches-Montagnes
Assemblée des délégués de l'Office d'orientation scolaire et professionnelle du Jura-Sud

Ainsi que nous l'avons relaté en
grandes lignes dans notre édition de
samedi, l'assemblée générale annuelle
de l'Office d'orientation scolaire et pro-
fessionnelle du Jura-Sud s'est tenue
vendredi en soirée à Villeret.

La démission de 12 communes des
Franches-Montagnes que les nouvelles
frontières issues des plébiscites ren-
daient inévitable retenait d'emblée l'at-
tention des délégués et avait obligé la
commission à présenter un ordre du jour
comportant deux parties bien distinc-
tes : la première qui avait trait à l'an-
née écoulée et la seconde qui compre-
nait le budget pour 1976 et les nomina-
tions et modifications qui découleraient
de ces démissions si elles étaient ac-
ceptées.

Après que M. Marcelin Châtelain,
maire de Villeret eut salué l'assemblée,
l' appel fit ressortir la présence de 22
délégués de communes , 25 étant ab-
sents, dont ceux des 12 communes
démissionnaires. Toutes les communes
du district de Courtelary étaient re-
présentées.

ACTIVITÉ INTENSE
Du rapport de M. Maurice Bar-

raud , président de la Commission de
surveillance et de M. Daniel Cetlin ,
directeur, il faut retenir que l'acti-
vité de l'office est toujours intense.
L'information professionnelle prend le
pas sur l'orientation et ce fait est dû
principalement à la récession. Il est en-
visagé d'introduire l'orientation profes-
sionnelle dès la 7e année scolaire déjà ,
ce qui permettrait évidemment aux
jeunes de prendre mieux conscience
de l'importance du choix d'une profes-

sion. Des locaux , mis à la disposition
par la commune de Saint-Imier ont
permis à l'office de donner des consul-
tations aux jeunes de la région. Il
s'agit d'un essai qui dure depuis six
mois et donne toute satisfaction. En-
fin , M. Daniel Cetlin, directeur de l'offi-
ce s'est démis de ses fonctions pour
fin juin 1976. Son successeur sera M.
Jacques Siegenthaler qui connaît bien
la marche de l'office puisqu 'il en est
le collaborateur depuis plusieurs an-
nées.

Le compte de 1975, présenté par
Mme Eliane Hirschi de Malleray, bou-
cle par un déficit de 15.181 fr., ce qui
donne naturellement lieu à des inter-
pellations. Il fout toutefois noter que
le budget dûment adopté l'an dernier
portait un déficit de 22.750 fr. et que,
par conséquent , la situation est meil-
leure que prévue. Selon les décisions
prises en son temps, ce déficit sera
réparti entre les communes du syndicat
et représente 30 centimes par habitant.

LES DÉMISSIONS
ET UNE ADMISSION

Il s'agit dès lors d'aborder le point
principal de l'ordre du jour soit décider
si l'on acceptera la démission des 12
communes qui désirent se retirer pour
se joindre à l'office du Jura-Nord. Le
président M. Maurice Barraud , ex-
pose alors les faits en détail et les
compare aux textes légaux en la ma-
tière. En fait , un délai de deux ans
serait nécessaire pour quitter le syn-
dicat , mais tout le monde est d'avis,
compte tenu des nouvelles frontières,
qu 'il faut faciliter ce départ , à condi-
tion que les autres membres du syn-
dicat n'aient pas à en supporter les

conséquences, en particulier que les
communes démissionnaires versent les
30 centimes par habitant nécessaires à
couvrir le déficit de l'exercice écoulé.
A ces conditions l'unanimité des délé-
gués accepte ces démissions.

On peut dès lors passer à la seconde
partie de l'ordre du jour , soit procéder
aux nominations. M. André Meyrat de
Tramelan qui représente sa commune
depuis huit ans est remplacé par M.
Jean-Maurice Nicolet , de Tramelan
également. Mme Esther Voyame du
Noirmont, vice-président de la Commis-
sion de surveillance est démissionnaire
par la force des choses. Elle est rem-
placée par Mlle Marie-Lise Bangerter
de Reconvilier et la commune du Bé-
mont , vérificatrice des comptes, est
remplacée par la commune de Corgé-
mont. La commune de Rebévelier qui
a rejoint le canton de Berne est ad-
mise comme nouveau membre du syn-
dicat.

Le budget pour 1976 qui présente un
déficit de 4670 fr., dont on espère
qu 'il pourra être compressé, est accep-
té. Il faut toutefois souligner que l'Etat
a versé une somme de 15.580 fr. à
l'office pour compenser le manque de
cotisations que provoquera le départ
immédiat des communes des Franches-
Montagnes. La cotisation , inchangée
depuis quatre ans, reste pour les com-
munes, à 1 fr. 60 par habitant. A noter
pour conclure que deux communes qui
feront partie du nouveau canton, c'est-
à-dire Courrendlin et Châtillon , res-
tent , du moins pour l'instant, membres
de l'Office d'orientation professionnelle
du Jura-Sud. (mb, rj)

(Ensemble des titres cotés aux bourses
de Bâle, Genève, Lausanne et Zurich)

13.2 20.2 27.2

Confédération sj g 5,16 5,05
Cantons 5,41 5,43 5,37
Communes 5^ 47 5,47 5.42
Transports 5^2 5,56 5,54
Banques 5^ 43 5,45 5,38
Stés financières 6,46 6,48 6,49
Forces motrices 5j 61 5^1 5,55
Industries 6|46 6,51 6,52

Rendement général 5,59 5,61 5,54

Communiqué par la Société de Banque
Suisse

Rendement moyen brut
à l'échéance des emprunts

de débiteurs suisses

La Caisse Raiffeisen de Montfaucon
a tenu sa 44e assemblée générale, sous
la présidence de M. Paul Walker , pré-
sident du comité de direction. Quaran-
te-six sociétaires ont participé à ces
débats.

Après avoir approuvé le procès-ver-
bal de l'assemblée du 28 février 1975,
le président évoqua le souvenir de
deux membres décédés : M. Laurent
Farine, ancien président du comité de
direction et M. Edmond Farine-Lischer,
ancien membre fondateur de la caisse.

M. Paul Walker se plut à souligner
que la caisse locale enregistre un pro-
grès sensible : les chiffres du compte
annuel et du bilan en témoignent. L'é-
pargne s'est encore accrue pendant
l' exercice écoulé ; c'est dire que l'esprit
de prévoyance est toujours bien ancré
dans nos milieux.

RAPPORT DU CAISSIER
ET COMPTES 1975

M. Marc Miserez , caissier, commenta
les comptes de l'exercice 1975. La som-
me du bilan a passé de 4.489.000 fr. à
4.750.000 fr., d'où une augmentation de
261.000 fr. L'exercice 1975 révèle une
forte augmentation des épargnes, tant
sous la forme de dépôts sur carnets que
par obligations de caisse. Le bénéfice
de l' exercice écoulé se monte à
13.699 fr. 70.

Il appartint au curé Chappuis, prési-
dent du Conseil de surveillance, de
présenter le rapport de cet organe.
Rapport très élogieux à l'adresse du
dévoué caissier, M. Marc Miserez.

ELECTIONS STATUTAIRES
Le comité de direction accepta avec

regret la démission de M. Paul Mar-
chand , agriculteur aux Montbovats, ce-
ci pour des raisons de santé. Pour lui
succéder , l'assemblée, par un vote una-
nime, désigna M. Jean-Louis Frésard.
Deux membres du comité de direction
furent réélus : MM. Ernest Péquignot
et Germain Joray, tous deux des En-
fers.

L'assemblée procéda également à la
réélection de deux membres du Conseil
de surveillance : le curé Chappuis, pré-
sident , et M. Joseph Bietry, secrétaire.

L'assemblée se termina par une colla-
tion et par le verre de l'amitié, (by)

Caisse Raiffeisen de Montfaucon : amélioration sensible

X BULLETIN DE BOURSE
,'w Cours communiqués par : SOCIÉTÉ DE BANQUE SUISSE

A — Cours du 2 mars

NEUCHATEL A B
Cr. Fonc. Neu. 510 d 520 d
La Neuchâtel. 230 280 d
Cortaillod 1200 d 1220 d
Dubied 230 230 d

LAUSANNE
Bque Cant. Vd. 1170 mo

Cdit Fonc. Vd. 825 82°
Cossonay 1310 1340
Chaux & Cim. SIS d 523
Innovation 275 , ?}.
La Suisse 2440 d 2440 d

GENÈVE
Grand Passage 3^° 353
Financ. Presse 370 3
Physique port. 1T0 lD °
Fin. Parisbas  ̂

108
'50

Montedison 1 - 50 1'50
Olivetti priv. 3-30 3'20
Zyma 910 d 925

ZURICH
(Actions suisses)
Swissair port. 588 572
Swissair nom. 485 475
U.B.S. port. 3620 3605
U.B.S. nom. 553 550
C-édit S. port. 2770 2755
Crédit s, nom. 413 413

ZURICH A B

B.P.S. i960 1960
Bally 695 705
Electrowatt 1955 1955
Holderbk port. 462 465
Holderbk nom. 400 420
Interfood «A» 540 545
Interfood «B» 2850 2860
Juvena hold. 510 501
Motor Colomb. 1020 1020
Oerlikon-Bûhr. 1590 1595
Italo-Suisse 162 164
Réassurances 2085 2085
Winterth. port. 1870 1870
Winterth. nom. 1090 1100
Zurich accid. 6300 6325
Aar et Tessin 765 755
Brown Bov. «A» 1680 1710
Saurer 990 1050
Fischer port. 750 770
Fischer nom. 129 130
Jelmoli 1285 1290
Hero 3500 3475
Landis & Gyr 670 685
Globus port 2375 2440
Nestlé port. 3530 3535
Nestlé nom. 1765 1790
Alusuisse port. 1175 1180
Alusuisse nom. 435 440
Sulzer nom. 2580 2580
Sulzer b. part. 438 439
Schindler port. 1150 1125
Schindler nom. 220 220

B = Cours du 3 mars

ZURICH A B
(Actions étrangère.)

Akzo 44.50 44-V<
Ang.-Am.S.-Af. 9 8V2
Amgold I 79 73
Machine Bull 24.50 24 "A
Cia Argent. El. 79.50 78'_3
De Beers 9 8
Imp. Chemical 19.75 20
Pechiney 68.50 6972
Philips 32.25 32 3Ai
Royal Dutch 113.50 lH'Ai
Unilever 124.50 125
A.E.G. 102.50 101
Bad. Anilin 170 170
Farb. Bayer 148.50 149
Farb. Hoechst 170 170
Mannesmann 333 337
Siemens 310 311
Thyssen-Hutte 126.50 12872
V.W. 154.50 155

BALE
(Actions suisses)
Roche jce 102500 115500
Roche 1/10 10275 10425
S.B.S. port. 480 488
S.B.S. nom. 282 282
S.B.S. b. p. 385 385
Ciba-Geigy p. 1640 166072
Ciba-Geigy n. 695 703
Ciba-Geigy b. p.1180 1200

BALE A B
Girard-Perreg. 320 320
Portland 2025 2000
Sandoz port. 5300 5325
Sandoz nom. 2040 2050
Sandoz b. p. 4050 4050
Von Roll 615 650

(Actions étrangères)
Alcan 67.75 67-V.i
A.T.T. 147 145
Burroughs 268 26772
Canad. Pac. 43.25 43 :l/4

1 Chrysler 48.50 49
: Colgate Palm. 75.50 75 3/«
Contr. Data 65 64

, Dow Chemical 288 287V2
: Du Pont 399 399
Eastman Kodak 280.50 281
Exxon 229 229
Ford 134 134
Gen. Electric 136 135
Gen. Motors 170.50 I73V2
Goodyear 59.25 6IV4
I.B.M. 675 670
Int. Nickel cB» 81.25 81
Intern. Paper 193 19572
Int. Tel. & Tel. 74 733Ai
Kennecott 93.25 9372
Litton 35.50 38 3/ J
Marcor 76.50 767J
Mobil Oil 141 137
Nat. Cash Reg. 73 73Vi
Nat. Distillers 64 64Va
Union Carbide 193.50 1957s
U.S. Steel 205.50 21OV2

NEW YORK
Ind. Dow Jones

Industries 985,12 978,83
Transports 206 ,79 205 ,96
Services public 87 ,62 86,82
Vol. (milliers) 25.580 25.450

Billets de banque étranger!
Dollars USA 2.53 2.65
Livres sterling 5.05 5.40
Marks allem. 98.75 101.75
Francs français 56.25 58.75
Francs belges 6.15 6.55
Lires italiennes —,28 ;l /4— .313/i
Florins holland. 94.50 97.50
Schillings autr. 13.85 14.25
Pesetas 3.75 4.05
Ces cours s'entendent pour
de petits montants fixés par
la convention locale.

Prix de l'or
lingot (kg. fin)10820.- 11040.-
Vreneli 101.— 111.—
Napoléon 118.— 129.—
Souverain 103.— 114.—
Double Eagle 540.— 578 —

\/ \# Communiqué»

\—y par la BCN

Dem. Offre
VALCA 75.— 77.—
IFCA 1260.— 1280.—
IFCA 73 96.— 98

^
—

FONDS SBS Dem. Offre
UNIV. BOND SEL. 79.50 79.50
UNIV. FUND 94.70 98.07
SWISSVALOR 207.— 209.—
JAPAN PORTOFOLIO 343.50 365.25

R7] Fonds de la Banque Populaire Suisse
Dem. Offre Dem. Offre

Automation 71 g 72.0 Pharma 148.0 149.0
Eurac. 287.0 288.0 siat 1345.0 —
Intermobil 76.0 77.0 Siat 63 1Q65.0 1070.0

Poly-Bond 72.4 73.4

/JTOQ\ FONDS DE PLACEMENT COMMUNIQUÉS
r  ̂ /PAR L'UNION DE BANQUES SUISSESvyx

Dem. en Fr. s. Offre en Fr. s.

AMCA 34.25 35.25
BOND-INVEST 68.50 69.50
CANAC 93.— 94 —
CONVERT-INVEST 78.50 79.50
DENAC 69.— 70 —
ESPAC 213.— 218 —
EURIT 116.— 118.—
FONSA 88— 89.—
FRANCIT 76.— 77.—
GERMAC 102.— 104.—
GLOBINVEST 65.— 66 —
HELVETINVEST 100.30 100.80
ITAC 96.— 98.—
PACIFIC-INVEST 71.50 72.50
ROMETAC-INVEST 328.— 333.—
SAFIT 175.— 180.—
SIMA 167.— 169 —

Syndicat suisse des marchands d'or
25.2.76 OR classe tarifaire 257/110
27.2.76 ARGENT base 360

Dem. Offre
SWISSIM 1961 1060.— 1070.—
FONCIPARS I 2025.—d —
FONCIPARS II 1145.—d —
ANFOS II 105.— 105.50

INDICE BOURSIER SBS

2 mars 3 mars
Industrie 292 7 294 3
Finance et ass. 312 9 312 4
Indice général 300;9 30i ;8

SAINT-IMIER
Service du feu : tél. (039) 41 34 03 ou

41 19 50.
Service technique : tél. (039) 41 43 45

ou 41 43 46.
Police cantonale : tél. (039) 41 25 66.
Police municipale : tél. (039) 41 20 46.
Bureau officiel des renseignements :

tél. (039) 41 26 53.
Sœur garde-malade : tél. (039) 41 42 81.
Hôpital : tél. (039) 41 27 73 ou 41 48 88.

Chambre commune : mardi , jeudi ,
samedi et dimanche de 13 h. 30 à
15 h. ; tous les jours de 18 h. 30 à
19 h. Chambre , privée et mi-pri-
vée, tous les jours de 13 h. 30 à
16 h. et de 18 h. 30 à 19 h.

Ambulance : tél. (039) 4l 27 73 ou
41 48 88.

Service d'aide familiale : tél. (039)
41 32 47 ou 41 33 95.

A.A. (alcooliques anonymes) : tél. (039)
41 12 18.

Services Industriels : (032) 97 41 30.
Service du feu : (032) 97 40 69 ; cdt des

sapeurs-pompiers 97 46 69 et du-
rant les heures de bureau 97 49 71.

Police cantonale : (032) 97 40 69 ; en cas
de non-réponse (039) 44 17 27.

Police municipale : (032) 97 51 41 et en
dehors des heures de bureau (032)
97 50 66 et 97 58 29.

Médecins : Dr A. Haemmig (032)
97 40 16.
Dr G. Parrat (032) 97 61 13.
Dr M. Rossel (032) 97 40 28.

Pharmacies : L. Boillat (032) 97 42 48
J. von der Weid (032) 97 40 30.

Aide familiale : (032) 97 54 84.

SAIGNELÉGIER
Police cantonale : tél. (039) 51 11 07.
Préfecture : tél. (039) 51 11 81.
Hôpital et maternité : tél. (039) 51 13 01.
Ambulance Nufer, Le Noirmont : tél.

(039) 53 11 87.
Médecins : Dr Baumeler, Le Noirmont ,

tél. (039) 53 11 65.
Dr Bloudanis, Saignelégier, tél.
(039) 51 12 84.

Pharmacie Fleury, Saignelégier, tél.
(039) 51 12 03.

Service du feu : tél. (039) 51 11 45 (pro-
fessionnel) ; 51 17 32 (privé) ou
51 16 55 (professionnel), de nuit
51 15 58 (privé).

Service d'aide familiale : tél. (039)
51 11 04.

Service social tuberculose et asthme :
tél. (039) 51 11 50.

Bureau régional de renseignements du
Syndicat d'initiative et de Pro Jura ,
(039) 51 21 51.

COURTELARY
Service du feu : tél. (039) 44 12 29 ou

No 118.
Police cantonale : tél. (039) 44 14 27.
Préfecture : tél. (039) 41 11 04.
Sœur visitante : tél. (039) 44 11 68.
Médecin •/ M. B. Chopov, tél. (039)

44 1142 — MM. B. Barich (032)
97 17 66 et E. Leuenberger (032)
97 11 67 à Corgémont.

TRAMELAN
Bureau de L'Impartial, Grand-Rue 147,

tél. (032) 97 58 58.
Services techniques : (032) 97 58 96.

£ïté_R_l€£ _raf@

Vendredi soir s 'est tenue à l'Hôtel de
la Couronne, l'assemblée générale an-
nuelle de la Caisse Raif fe isen locale.
Présidée par M.  Antoine Jeanbourquin ,
président du Conseil de direction, cette
assemblée a mis en évidence le rôle
important de cet établissement dans
un village éloigné des institutions ban-
caires.

Après avoir désigné deux scrutateurs ,
l' assemblée adopta le procès-verbal de

la dernière assemblée rédigé et lu
par M. Louis Willemi?i, secrétaire de
direction.

Dans son rapport présidentiel , M .
Antoine Jeanboxirquin , f i t  un large ex-
posé sur la situation économique de
notre pays. Il remercia tout son comité
ainsi que tous les sociétaires pour la
confiance qu 'ils témoignent à la Caisse
Rai f fe isen.  A son tour, M.  Henri Boil-
lat , le gérant , présenta un rapport favo -
rable sur la marche des af f a i r e s  au
cours de l' exercice. C'est ainsi que le
bilan est passé de 6.672.000 f r .  à
7.218.000 f r .  soit une augmentation de
546.000 f r .  Il  signala en outre que la
caisse a prêté 637.000 f r .  au cours de
l'année écoulée , et que dans le compte
exploitation , les recettes ont augmen-
té de 68.000. f r .  Il  recommanda de con-
tinuer d'épargner car dit-il : « Durant
les bonnes années, vous avez fa i t  preu-
ve de spgesse et de clairvoyance en
mettant de côté une partie de vos re-
venus. Ne vous laissez pas détourner
aujourd'hui , de ce que vous considé-
rez comme l'accomplissement de votre
devoir de citoyen , de père de fami l le
pleinement conscient de ses droits et
de ses obligations car, quoiqu 'il ad-
vienne, dans l'âpre lutte pour l'existen-
ce, l'épargnant aura le dernier mot. »

( jmb)

Situation florissante à la Caisse Raiffeisen des Bois

Dans une lettre adressée au Départe-
ment militaire fédéral , le gouverne-
ment bernois demande avec insistance
que les primes versées aux possesseurs
de chevaux, dont l'importance pour la
défense nationale économique et mili-
taire n'est pas contestée, continue à
être versées.

L'arrêté fédéral sur le maintien de
l'effectif des chevaux de trait et des
mulets est venu à échéance à la fin
de l'année dernière et il n'a pas encore
été renouvelé jusqu'à présent, ce qui
vient à susciter une motion au parle-
ment cantonal. Cet arrêté autorisait le
versement d'une prime annuelle de 500
francs pour la possession des chevaux
aptes au travail. Le Conseil exécutif
attire l'attention sur le fait que la
race indigène des Franches-Montagnes
serait vouée à l'extinction si les primes
étaient supprimées. Cette réserve d'é-
nergie, qui est d'une nécessité vitale
pour l'agriculture en période de crise,
viendrait à disparaître et l'effectif des
bovins s'accroîtrait encore avec tous

ses inconvénients annexes. L'armée ne
pourrait plus réquisitionner de che-
vaux en période de mobilisation ; les
chevaux de trait sont pourtant indis-
pensables pour les unités de montagne.

La motorisation et la mécanisation
de l'agriculture ont provoqué une baisse
de l'effectif des chevaux de trait. Grâce
à l'appui des pouvoirs publics, 47.000
chevaux ont pu être maintenus en
Suisse depuis 1970, dont 27.000 de la
race des Franches-Montagnes. L'utili-
sation des chevaux de trait dans le
secteur civil devient toujours plus pro-
blématique. De nombreuses exploita-
tions agricoles de la zone des collines
continuent de se servir de chevaux
pour certains travaux, mais les bêtes
ne sont plus pleinement utilisées.

Le gouvernement bernois estime que
le renouvellement de l'arrêté devrait
être traité à la session de mars ou de
juillet , soit avant le début de la pro-
chaine inspection militaire des chevaux
et avant les ventes d'automne, (oid)

Démarche du gouvernement bernois en faveur
des primes versées aux possesseurs de chevaux

I

Voir autres in fo rmat ions
jurassiennes en page 26

LAJOUX

M. Corneille Crevoisier, agriculteur,
a subi un grave accident de travail en
étant occupé à casser du fil de fer.
Une partie de métal a été violemment
projetée dans l'oeil droit. Le blessé a
été transporté à l'Hôpital de l'Ile, à
Berne, où il a subi une opération dont
on ignore encore l'issue, (gt)

Agriculteur blessé
à un œil



«Le flâneur» de Swissair:
vol de ligne, hôtel compris, pas cher,

26 villes au choix. Et une valise pleine de
souvenirs à rapporter chez soi.
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 ̂ "Ĉ  ̂

4j0UrS Fr'
510'"

Manchester -, . / * •...  ̂  ̂
/ / / >T

4jours Fr. 535.- -rfS ra * ie
"a "»* * •. / -•¦ -• ¦ : \ \ : \  ̂ ''• • • " ¦¦

1̂ _ % : /e > r* c®**ev* ; h > , ;WV^ ' tir t\\\̂
JÊgSÊâmWk p*e/iJ ' - V *e ta \a6 1̂  y ;

¦I' 1L̂ _̂^T 
BsK-

wla 
^|3 ajmn̂ l 

Kl 
Bucarest ~"̂ ~—-—1/ ^ + *V*

?S!fre
* 

Fr.445.- "-
'
'ï ŷ ĵ^/ 
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Droits populaires: fin de l'acte trois
AU CONSEIL NATIONAL

Le Conseil national a pris hier un
troisième et dernier élan pour en ter-
miner avec la nouvelle loi sur les
droits politiques. En matière d'initia-
tive populaire, il a dit oui à l'introduc-
tion de l'examen préliminaire obliga-
toire avant toute récolte de signature.
Décision politique principale de la ma-
tinée , les représentants du peuple ont
fixé à une année le délai pendant lequel
les signatures peuvent être récoltées
avant leur dépôt. La deuxième ba-
taille oratoire avait pour enjeu la ma-
nière de voter lorsqu'on se trouve en
présence d'une initiative et d'un contre-
projet. L'ensemble de la nouvelle loi
a été adopté par 96 voix contre 10.

UN DROIT POPULAIRE
EN LIBERTÉ SURVEILLÉE

Le rôle particulier d'exécutoire joué
par le droit d'initiative populaire a été
dûment souligné à maintes reprises au
cours du débat. Mais on a aussi stigma-
tisé sans pitié les nombreux abus aux-
quels ont donné lieu les lacunes qui
existent dans la législation actuelle qui
ne connaît aucun frein quelconque pour
l' exercice de la frénésie d'initiatives —
il y en a présentement vingt pendan-
tes devant le Conseil fédéral !

Faut-il ou non imposer un délai pour
la récolte des signatures lors du lance-
ment d'une initiative populaire ? Le
Conseil fédéral n 'en avait point prévu
— la majorité de la commission a es-
timé qu'une certaine limitation s'impo-
sait. Elle a fixé à une année après la
publication dans la feuille fédérale la
date-limite du dépôt à la chancellerie
fédérale des listes de signatures. Com-
me l' a souligné M. Mugny (pdc, VD)
il s'agit de contraindre les initiants à
faire l'effort indispensable pour aboutir ,
et de ne pas traîner en longueur pen-
dant des années la cueillette des si-
gnatures. Une minorité estime qu'il
faut porter ce délai à deux ans. Mais
au vote principal , c'est le délai d'une
année qui reste vainqueur , par 91 voix
contre 51.

LE PROBLÈME ÉPINEUX
DU DOUBLE OUI

Conseil fédéral et majorité de la
commission sont d'avis de perpétuer
l'actuelle procédure dans les votations
d'initiatives assorties d'un contre-pro-
jet de l'Assemblée fédérale. Elle pré-
voit la possibilité du double non , mais
elle évite recueil du double oui. En
effet , en cas de double ;oui s.ur un bulle-
tin de vote, celui-ci est nul. Une assez
importante minorité voudrait que l'on

accepte le double oui. Lorsque le pro-
jet et le contre-projet sont acceptés
par le peuple et les cantons, celui des
deux qui a obtenu le plus grand nom-
bre de oui étant accepté.

Mais le Conseil national se méfie
visiblement d'un tel mode de votation
ambigu. Par 86 voix contre 32, il décide
d'en rester à la procédure actuelle
qui n'admet que le double non.

Au vote sur l'ensemble, le Conseil
national adopte la nouvelle loi par 96
voix contre 10.

ACTE QUATRIÈME :
AUJOURD'HUI MEME

C'est après un débat touffu de trois
jours , mais comportant quelques excel-
lents moments, que le Conseil national
est venu à bout de cet important objet
que constitue la loi sur les droits poli-
tiques de la plus vieille démocratie di-
recte du monde. En suivant pas à pas
sa commission, et en écartant les propo-
sitions extrêmes, le Conseil national a
choisi une voie médiane sûre. Mais la
discussion sur les droits populaires
n 'est pas terminée pour autant. En
effet , l'acte quatrième suit de très près
la chute du rideau du troisième acte.
Il s'agit en effet pour le Parlement de
réviser encore la Constitution fédérale
au chapitre du référendum et de l'ini-
tiative populaire afin de déterminer
s'il faut adapter ou non les disposi-
tions constitutionnelles sur le nombre
de signatures à recueillir. Ce débat qui
se place au niveau d'une modification
constitutionnelle, aura lieu aujourd'hui
même au Conseil national.

COMMENT RÉGLER
LES ALLOCATIONS

DE RENCHÉRISSEMENT
AU PERSONNEL FÉDÉRAL ?

Mercredi matin , le Conseil national
s'est penché sur un problème plutôt
technique, mais aux implications poli-
tiques et psychologiques certaines :
comment régler le régime de la com-
pensation du renchérissement et des
allocations y afférents pour le person-
nel fédéral ? Il ne s'agit pas d'une amé-
lioration en termes réels de la rétribu-
tion. En bref , le Conseil fédéral propose
un ensemble de dispositions nouvelles
que le Conseil national accepte, non
sans une discussion nourrie.

NE TOUCHEZ PAS
AU COMPROMIS !

Le nouveau régime prévoit la fixa-
tion des allocations deux fois par àh,

le 1er janvier et le 1er juillet , avec la
compétence pour le Conseil fédéral de
décider une allocation complémentai-
re si l' allocation ne compense pas l'aug-
mentation annuelle du coût de la vie.
Comme l'a souligné M. Chevallaz , con-
seiller fédéral , il s'agit là d'un compro-
mis qui est le résultat de négociations
avec les associations du personnel , et
qu 'il vaudrait mieux ne pas mettre en
cause par des modifications trop nom-
breuses. Avec le mode de rattrapage
pas intégralement rétroactif , on n 'en-
gage aucune nouvelle dépense par rap-
port à la réglementation actuelle.

Dans la discussion M. Schlaeppy (soc.
NE) note qu 'on a l'impression que le
salarié est le seul galeux responsable
du renchérissement et de tout ce qui ne
va pas, alors même que les fonction-
naires prouvent leur volonté de modé-
ration en ne tirant pas sur la corde ,
et qu 'il y a certaines limites à respec-
ter par tous les milieux économiques.
La solution du Conseil fédéral est la
bonne. M. Moser , (rad. NE) souligne la
portée politique de la question : il est
important que la rétribution des fonc-
tionnaires n 'accuse pas d'avance sur les
salaires privés en ces temps de réces-
sion. Il est certain que le personnel
n'est pas responsable des méfaits de
l'inflation.

Une proposition radicale de ne fixer
l'allocation qu 'au début de l'an (donc
sans rattrapage) est balayée par 131
voix contre 30. Au vote d'ensemble,
l'arrêté est adopté par 143 voix contre
cinq.

L'AIDE AUX CHEMINS DE FER
PRIVÉS

En fin de séance, le Conseil national
adopte après discussions le nouveau
crédit de programme pour les années
1976 à 1980 de 500 millions pour assu-
rer le développement des entreprises de
transport concessionnaires, autrement
dit des chemins de fer privés.

Hugues FAESI

Mais quelques fausses notes s'élèvent des rangs romands

? Suite de la lre page
. .a__

Mai_ . :  M. Reverdin cite d'autres
exemples" d'entteprises oubliées, quarict'
bien même l'économie d'une région en-
tière en dépend. Et d'exiger qu 'on veil-
le à une juste distribution du travail ,
qu 'on favorise au maximum les régions
alpestres, qu'on se montre généreux
avec les régions horlogères qui sont
confrontées à de douloureux problè-
mes de restructuration et qu 'on ne né-
glige pas la Suisse romande et le Tes-
sin. « Il y va, conclut le député gene-
vois, de la confiance fortement ébran-
lée de la Suisse romande et italienne
face à la répartition des crédits fédé-
raux ».

DIVERGENCE ENTRE
MM. GROSJEAN ET AUBERT

Dans ce débat, les Neuchâtelois ne
restent pas muets. Les mesures fédé-
rales ne les comblent pas. Ils trouvent
bizarre que le plan de relance fasse si
totalement abstraction de l'industrie
d'exportation. Car, dit le radical Carlos
Grosjean, « sans nos exportations, point
de salut ». Mais quant aux remèdes, les
deux députés neuchâtelois divergent.
M. Grosjean n'en veut pas au franc
suisse. Il déclare se « distancer totale-
ment des théories monétaires défendues
par les milieux universitaires neuchâ-
telois. » Ce que M. Grosjean appelle
de ses vœux en revanche , c'est une acti-
ve politique de soutien aux exporta-
tions calquée sur celle , très efficace ,
que pratiquent les Allemands ou les
Français, au moyen de réduction fisca-
les, de prêts à des taux de faveur , etc.

Le socialiste Pierre Aubert , pour sa
part , après avoir brossé un triste ta-
bleau de la situation économique de son
canton , met l'accent sur la surévalua-
tion du franc suisse el prend à témoin
M. Schuermann, directeur de la Ban-
que Nationale , qui , dans une récente
déclaration , s'est prononcé pour un
abaissement du cours du franc. M. Au-
bert estime qu'on parle un peu trop
facilement de restructuration en ou-
bliant que ce terme est synonyme
d'augmentation du chômage, d'appari-
tion de troubles sociaux, de dépérisse-
ment de certaines régions.

Le conseiller fédéral Ernst Brugger
n 'accepte pas ces reproches. Il dresse la
liste des mesures prises pour favoriser
les exportations : missions exploratoi-
res dans les pays producteurs de pé-
trole, création de commissions mixtes
avec l'Arabie séoudite et l'Iran, aide
offerte par la Division du commerce
aux petites et moynnes entreprises, dé-
veloppement de la garantie des risques
à l'exportation , facilités accordées par
la Banque Nationale , etc. On peut aussi
attendre des entrepreneurs un effort ,
dit-il , sans se substituer à eux. Et M.
Brugger ajoute : « Pour ce qui est de
l' industrie horlogère, j' aurais plaisir à
la voir présenter un front plus uni vers
l'extérieur » . Quant au niveau du franc ,

la doctrine du Conseil fédéral est clai-
rement arrêtée : il n'y a rien à faire
dé ce côté-là. ' ..'; '•, - ¦ I - ,

A M. Reverdin , le chef du Départe-
ment de l'économie publique fait re-
marquer qu 'on ne peut pas mener une
politique structurelle avec des mesu-
res aussi éphémères que celles qui sont
envisagées. M. Brugger insiste d'autre
part pour qu'on ne dramatise pas la
situation de notre économie ; si l'em-
ploi a diminué de 6.8 pour cent entre
le quatrième trimestre de 1974 et le
quatrième trimestre de 1975, le produit
national brut en termes réels a atteint
l'année dernière le même niveau qu 'en
1973. Les trois programmes de relance,
rappelle M. Brugger , entraîneront un
surplus de commandes de 4,2 milliards.
Avec les programmes des cantons, ils
compenseront la perte de vitesse du
produit national brut de 1975 à raison
de la moitié. « Pas si mal » , conclut le
ministre.

PAS DE PRIME SPÉCIALE
POUR LES RÉGIONS

HORLOGÈRES
C'est l'arrêté instituant une prime

aux investissements publics qui a don-
né lieu aux discussions les plus nour-
ries, quand bien même l'idée qu 'il con-
crétise fut jugée excellente par tout le
monde. Par 25 voix contre 7, le Conseil
des Etats a décidé de maintenir le prin-
cipe selon lequel cette prime est versée
uniquement pour les projets qui ne bé-
néficient pas d'une autre aide finan-
cière de la Confédération. Par 15 voix
contre 14, il a approuvé le socialiste
Willy Donzé qui proposait d'augmenter
à 100 millions (éventuellement 150 mil-

lions) la somme totale réservée pour la
prime.

, En revanche, il a repoussé par 21
voix contre 10 la suggestion de l'agra-
rien bernois Krauchthaler visant à
donner la possibilité au Conseil fédé-
ral de porter la prime de 10 à 20 pour
cent, le plafond par projet étant fixé à
1 million (au lieu de 500.000 francs). Ce
système de prime, a estimé la majori-
té du Conseil , doit entrer en vigueur
le plus tôt possible. Dans quels cas ac-
corderait-on la prime spéciale de 20
pour cent ? Quels critères adopter ?
Faudrait-il désigner des régions spé-
cialement touchées, en se fondant sur
la proportion de chômeurs ? Ce sont
les cantons de Neuchâtel, Berne, So-
leure, Zoug, Schaffhouse, Glaris et
Bâle-Campagne qui entreraient alors
en ligne de compte. Tous, ils dépassent
la proportion de 20 pour mille, mais
tous également, ils appartiennent a la
catégorie des cantons à capacité finan-
cière forte ou moyenne. Les cantons
financièrement faibles auraient lieu
d'être jaloux. En outre, il n 'est pas
certain du tout qu 'une prime accrue
pour ces cantons contribuerait à dimi-
nuer le nombre des chômeurs. En quoi ,
par exemple, pourrait-elle servir aux
régions horlogères ? Mieux vaut, dès
lors, débloquer un nombre important
de projets par une prime réduite, que
d'accroître la prime et de diminuer le
nombre des projets.

L'arrêté ouvrant de nouveaux crédits
destinés à promouvoir l'emploi , l'arrêté
instituant les primes aux investisse-
ments, l'arrêté sur le service de l'em-
ploi , la loi augmentant les subsides à
l'Office national suisse du tourisme
— ces quatre textes, au vote d'ensem-
ble, font l'unanimité. D. B.

Le Conseil des Etats enchanté du programme de relance No 3

En quelques lignes...
LAUSANNE. — L'Union des sociétés

philatéliques suisses, lors d'une assem-
blée extraordinaire à Berne, a nommé
un nouveau comité présidé par M.
Théo Dahinden, d'Egg (ZH). Elle a éga-
lement décidé de déplacer son siège de
Lausanne à Zurich.

SCHWARZENBOURG. — Le nou-
veau chef des émissions en français
du service suisse des ondes courtes
(programmes pour l'étranger de la Ra-
diodiffusion suisse) a été désigné en la
personne de M. Paul Daniel , journalis-
te radiophonique, actuellement en mis-
sion au Laos pour le compte de la FAO.

ZURICH. — Trois députés ont déposé
une plainte contre l'initiative populaire
« Démocratie en matière de construc-
tion routière » auprès du Tribunal fé-
déral. L'initiative serait anticonstitu-
tionnelle.

Selon cette initiative , les dépenses
pour les routes de première classe doi-
vent être soumises au référendum fi-
nancier. Mais les députés rétorquent
notamment qu'on ne peut pas soumettre

ces dépenses au référendum, car elles
sont légalement de la compétence du
Conseil d'Etat , et il n'y a que les déci-
sions du Grand Conseil qui sont soumi-
ses au référendum financier selon la
Constitution cantonale.

Soleure: tragédie au carnaval
Le costume d'un participant au Carnaval de Soleure a subite-

ment pris feu, mardi soir, durant le bal qui se déroulait dans la salle
de concert. Les vêtements de quatre autres personnes — qui volaient
au secours du malheureux — s'enflammèrent également. Les pom-
piers sont intervenus immédiatement avec de la mousse carbonique
pour sauver les cinq personnes, avant de les acheminer vers un
établissement hospitalier. Quatre d'entre elles souffrent encore de
graves brûlures.

LUGANO :
LIGNE CFF RÉTABLIE

La ligne CFF Lugano-Melide est
à nouveau ouverte, depuis hier, sur
une voie. Elle avait été fermée mar-
di à la suite du déraillement de
cinq wagons de marchandises. Le
deuxième arrondissement des CFF
indiquait hier à Lucerne que les
travaux de réparation doivent du-
rer jusqu 'à aujourd'hui dans la nuit.
D'ici là , les convois seront tractés
par des locomotives Diesel. Il faut
encore s'attendre à des retards. Le
trafic local est assuré par autocars.

THURGOVIE :
POLLUEUR ARRÊTÉ

La police thurgovienne vient de
procéder à l'arrestation d'un pro-
priétaire de cimetière d'autos , M. S.,
âgé de 49 ans , qui n'avait pas donné
suite aux recommandations, puis
aux ordres des autorités , de débar-
rasser ses carcasses de voitures de
son terrain , à Schoenenbcrg (TG).

Loin d'obtempérer, M. S. continua
au fil des mois à entasser sa ferrail-
le comme bon lui semblait. Ce cime-
tière de voitures , dénoncé même par
un reportage télévisé, ne voulait
décidément pas disparaître. C'est
ainsi que le 24 février, soit trois
ans après la première sommation,
les autorités — à bout de patience —
lancèrent un ultimatum au proprié-
taire de cette démolition , lui don-
nant jusqu'au 2 mars pour évacuer
les lieux. Mardi, S. n'avait toujours
pas bougé, ignorant une fois de
plus ce dernier avertissement. Le
maire de Schoenenbcrg s'est alors
rendu sur place avec des ouvriers
pour procéder au « déménagement »,
mais S. les reçut avec un rire in-
sultant et menaça de lâcher son
chien si quiconque touchait à ses
carcasses d'autos. La police dut in-
tervenir et arrêta l'individu.

La rumeur ayant couru que les
membres de sa famille et certains
de ses amis chercheraient à le faire
évader de la prison de Bischofs-
zell (TG), où il avait été amené,
l'homme a été incarcéré par la suite
dans un autre établissement.

FIN DE LA GRÈVE A L'ONU
Déclenchée mercredi dernier à

l' appui de revendications salaria-
les, la grève du personnel des Na-
tions Unies à Genève a pris fin hier
après qu 'un accord eut été réalisé
entre les représentants du personnel
et l'administration de l'ONU et des
autres institutions des Nations Unies
à Genève.

MÉNAGÈRE ATTAQUÉE
A ZOLLIKOFEN

Un jeune boulanger âgé de 25
ans a attaqué une ménagère de 37
ans, dans sa maison de Zollikon
(ZH). II a tenté de l'étrangler, l'a
battue , puis a pris la fuite sans tou-
tefois réussir à emporter un quel-
conque butin. Deux heures plus
tard , il se rendait à la police pour
s'y constituer prisonnier. La femme,
qui a immédiatement appelé à l'ai-
de, n'est que légèrement blessée.

TESSIN : PAS PLUS DE
2 KILOS DE CHAMPIGNONS
PAR JOUR

Aux fins de protection de la natu-
re , il ne sera plus possible désor-
mais de récolter plus de deux kilos
de champignons par personne et par-
jour , et plus de cinq kilos de baies
sauvages, dans tout le canton du
Tessin.

Des autorisations spéciales pour-
ront être accordées aux personnes
qui en font la récolte par métier.

Une loi en ce sens est entrée en
vigueur le 1er mars, (ats)

Evolution différenciée des exportations
Dans l'ensemble, en 1975, les expor-

tations suisses ont reculé en valeur no-
minale de 5,4 pour cent , en valeur réel-
le (compte tenu du renchérissement) de
8,2 pour cent et en volume de 9,5 pour
cent. Mais cette évolution a été très
contrastée, indique la société pour le
développement de l'économie suisse.
Selon la classification officielle , la
« métallurgie » (qui comprend égale-
ment l'industrie des machines et l'hor-
logerie) est la seule des branches ma-
jeures à avoir enregistré un accroisse-
ment de ses ventes à l'étranger, bien
que ce mieux (5 mio frs) soit peu de
chose comparé au volume total (13,4
mio frs). Les exportations de la chimie
sont en repli de 10,4 pour cent, celles
des textiles et de l'habillement de 13,5
pour cent et celles de l'alimentation,
boissons et tabacs de 2,2 pour cent.
Pour ce qui est des secteurs plus res-

treints , seuls les machines électriques
et non-électriques, les appareils opti-
ques et mécaniques de précision, les
chaussures, le fromage, les conserves
de lait et farines lactées ont enregistré
une hausse nominale de leurs expor-
tations, (ats)

L'Union romande de journaux et l'article 55
L'Union romande de journaux a pu-

blié hier le communiqué suivant :
L'Union romande de journaux , qui

groupe 68 quotidiens et périodiques
correspondant à 80,83 pour cent du ti-
rage contrôlé de la presse romande, a
exposé au chef du Département fédéral
de justice et police son point de vue
concernant les projets de nouveaux ar-
ticles 55 et 55 bis de la Constitution
fédérale.

L'Union romande de journaux décla-
re qu 'outre la liberté de la presse, la
Constitution garantisse expressément la
liberté de l'information. Seraient ainsi
visées les libertés de se procurer , de
transmettre, de répandre , de publier et
de recevoir des nouvelles et des opi-
nions. Elle estime également opportun
que soit formellement confirmée l'in-
terdiction de toute censure.

L'article 55 serait de la sorte rédigé
comme suit :

1. La liberté de la presse et la liberté
de l'information sont garanties.

2. La censure est interdite.
En ce qui concerne l'aide à la presse,

l'Union romande de journaux se réfère
au travail considérable effectué par la
Commission d'experts et propose la te-
neur suivante pour l'article 55 bis :

1. La Confédération prend des me-
sures pour soutenir une presse libre
et diverse.

2. Les produits de presse à parution
régulière qui diffusent des annonces ne
doivent être remis que contre rémuné-
ration. La Confédération édicté les dis-
positions d'exécution.

3. La Confédération encourage la for-
mation de base et la formation complé-
mentaire des journalistes et des édi-
teurs.

L'Union romande de journaux souli-
gne que le maintien d'une presse diver-
sifiée constitue un objectif primordial
pour la pluralité de l'information diffu-
sée dans notre pays. La réalisation de
cet objectif exige que soient prises, à
bref délai , des mesures adéquates, (ats)

A Genève

Un cyclomotoriste s'est tué hier
après-midi à Genève, dans le quartier
de la Servette. Le jeune homme, M.
Alain Ottoz, artiste-peintre fribourgeois
de 23 ans, est tombé contre une voiture
qui venait en sens inverse. Souffrant de
nombreuses fractures, il est mort du-
rant son transport à l'hôpital, (ats)

Accident mortel

Une récidiviste bienvenue, pourrait-
on dire de la Loterie romande qui, sans
jamais se lasser, depuis sa fondation ,
il y a bientôt un demi-siècle, fait béné-
ficier des milliers d'oeuvres de bienfai-
sance et d'utilité publique, de ses lar-
gesses dont ont profité à ce jour des
dizaines de milliers de malades, de
handicapés et de vieillards. Notre pa-
trimoine historique et culturel en est
aussi le bénéficiaire. Aussi cette géné-
rosité lui vaut-elle les faveurs d'un
vaste public. Il en va de même poul-
ies billets de la 367e tranche dont le
tirage se déroulera le samedi 6 mars
à Neyruz , non loin de Fribourg.

Générosité



Borussia Moenchengladbach - Real Madrid 2 à 2
Les Espagnols ont signé l'exploit en Coupe des champions

Au Rheinstadion de Dusseldorf, devant 65.000 spectateurs, le Real Madrid
a tenu en échec Borussia Moenchengladbach, 2-2, après avoir été mené
à la marque par 2-0 (!) au terme d'un match d'une qualité remarquable.
Contrairement à la coutume qui veut que l'équipe visiteuse se réfugie dans
une défensive à outrance, les Espagnols se sont efforcés de tenir le jeu
ouvert. Certes, en début de partie, ils parurent étouffés par le rythme

effréné des Allemands.

DÉPART ÉPOUSTOUFLANT
Sous l'impulsion de Wimmer, les

footballeurs de la Ruhr prirent un dé-
part époustouflant. Après deux minu-
tes, ils avaient ouvert le score par l'in-
termédiaire de Jensen , lequel avait ma-
gistralement parachevé un déborde-
ment de Bonhoff jusqu 'à la ligne du
fond. Dès la 10e minute cependant , une
volée de Velasquez , contrée miraculeu-
sement par Wittkamp, démontrait qu'il
fallait compter avec les réactions espa-
gnoles. Omniprésent, Wittkamp se re-
trouvait à deux pas du gardien Miguel
Angel pour dévier chanceusement de
la tête — dos tourné au but — une
« chandelle » de Breitner sur un cor-
ner de Bonhoff. A la 44e minute, Bo-

rner son shoot à 25 mètres et de réussir
dans la lucarne le but égalisateur.

Borussia Moenchengladbach n'est
pas encore éliminé. La formation alle-
mande a démontré dans cette épreuve
qu 'elle savait se comporter brillam-
ment sur terrain adverse. A Dussel-
dorf , elle a été désarçonnée par le cal-

berto Martinez était a la réception
d'une longue passe plongeante de Be-
nito, précédait de la tête l'intervention
au poing de Kleff et ramenait le score
à 2-1.

Au début de la seconde mi-temps,
Miguel Angel se distinguait sur un
nouveau coup de tête de Wittkamp, un
« libero » très offensif. A la 60e minute,
Pirri inscrivait le plus beau but du
match : sur une déviation habile de
Netzer, il s'engageait résolument en di-
rection de la cage allemande, l'hésita-
tion des défenseurs lui permettait d'ar-

me, l'intelligence tactique du Real Ma-
drid. La furia espagnole avait fait pla-
ce à une clairvoyance, une pondération
même qui doit beaucoup au rayonne-
ment de Netzer et au sang-froid du
second Allemand, Breitner. Les réfle-
xes du gardien Miguel Angel, l'autori-
té et la force de pénétration de Pirri
ainsi que la maîtrise technique de Ve-
lasquez furent les autres atouts du
Real.

BORUSSIA : Kleff ; Wittkamp, Bogts ,
Klinkhammer, Wimmer ; Danner, Bon-
hoff , Stielike ; Simonsen, Jensen,
Heynckes. — REAL : Miguel Angel ;
Pirri, Sol, Benito , Camacho; Valezquez ,
Breitner , Netzer ; Del Bosque (69e Vi-
toria), Santillana, Martinez.

Hajduk Split bat PSV Eindhoven 2 à 0
Rapide décision en Yougoslavie

Le sort du champion de Hollande a
été réglé en l'espace d'une demi-heure
à Split , où Hajduk s'est imposé par
2-0 (score acquis à la mi-temps). Ces
deux buts d'avance pourraient toute-
fois se révéler insuffisants pour les
Yougoslaves, qui ont connu quelques
très mauvais moments en deuxième
mi-temps face à un PSV Eindhoven
soucieux de faire oublier son début de
match catastrophique.

La physionomie de la rencontre
changea totalement à la reprise. Les
Hollandais, qui avaient dû se conten-
ter jusqu 'ici de lancer quelques contre-
attaques sans se créer de véritable oc-

casion , se montrèrent plus entrepre-
nants. Ils prirent souvent l'avantage,
mais sans résultat, face à des adver-
saires regroupés devant leur gardien.

Hajduk : Meskovic ; Rozic (Dzoni),
Boljat , Mijac, Peruzovic ; Buljan , Zun-
gul (Jovanic), Musinic ; Djordjevic , Jer-
kovic et Surjak. — Eindhoven : Van
Beveren ; Poortvliet , Stirk (Dalquist),
Edstroem, Quaars ; Lubse (Deijkers),
René Van de Kerkhof , Willy Van de
Kerkhof ; Van Kraay, Krygh et Van de
Kuylen. Buts : 9e Mijac 1-0 ; 29e Sur-
jak 2-0.

Dynamo Kiev - Saint-Etienne 2 à 0

Mal gré l' action du Madrilène Benito (à droite), Wittkamp a f r a p p é  le ballon
de la tête, (bélino AP)

Les Français moins heureux, à Simferopol

Même en choisissant le sud , Dynamo
Kiev n'a pas échappé aux rigueurs de
l'hiver soviétique. A Simferopol , ville
de Crimée où s'est déroulé le match
aller de ce quart de f inale  de la Coupe
d'Europe des clubs champions, Stépha-
nois et Ukrainiens ont joué dans des
conditions d i f f i c i les .

Débarrassé de sa couche de neige, le
terrain était très gras et recouvert d' as-
pérités qui . rendaient le contrôle de la
balle f o r t  mal aisé. Les vingt-deux ac-
teurs ont été confrontés à des pro-
blèmes techniques inhabituels. Les
Russes les modifièrent mieux que leurs
rivaux. Leur succès, acquis sur le sco-
re de 2-0 (mi-temps, 1-0), correspond
parfaitement à la logique de cette par-
tie. Les Français avaient accepté appa-
remment de subir la supériorité terri-
toriale adverse. Des tâches essentielle-
ment défensives  avaient été dévolues
aux hommes du milieu. C' est ainsi que
Synaeghel contrôlait Viermiejev. Les

Stéphanois spéculaient sur la réussite
de quelques ruptures. Les actions in-
cisives de Rocheteau faillirent jus t i f i e r
ce calcul. Le jeune ailier f u t  l'un des
meilleurs de son équipe avec les laté-
raux Janvion et Farison.

A court de vraie compétition, en rai-
son de la longue pause hivernale , les
champions d'URSS supportaient un au-
tre handicap : Onitchenko , compère de
Blockine à la pointe de l' attaque, évo-
luait diminué par une blessure. Il f u t
d' ailleurs remplacé en seconde mi-
temps. Pris en charge par Janvion,
Blockine troubla l' ordonnance défensi -
ve adverse ¦ en reculant profondément
dans son camp lorsque son équipe pas-
sait à l' o f fens ive .  Ces sauts de retrait
of fraient  des espaces libres aux demis
Konkov et Kolotov, lesquels furent les
acteurs les plus en vue du match.

L avance de 2-0 semblait satisfaire
pleinement les Soviétiques. Dans le
dernier quart d'heure, ils abusèrent de
manoeuvres de retardement. Ne sa-
vent-ils pas que les Stéphanois sont
capables d'étonnants retournements de
situation dans leur f i e f  ? L'an dernier,
en huitième de f inale , Saint-Etienne,
pourtant battu 4-1 à Split , s'était qua-
lifié aux dépens de la formation you-
goslave (5-1)  !

S A I N T - E T I E N N E  : Curkovic ; Jan-
vion (74e Repellini), Piazza , Lopez, Fa-
rison ; Bathenay, Larqué, Synaeghel ;
Rocheteau , H. Revelli , P. Revelli (74e
Schaer). — DYNAMO KIEV : Rudakov ;
Trochkine, Zwiaguintsev , Fomienko,
Matvienko ; Konkov , Kolotov , Viere-
miejev ; Onitchenko (Daliev à la 46e) ,
Burjak , Blockine. — MARQUEURS :
Konkov (21e) et Blockine (54e).

RCFC Besancon- La Chaux-de-Fonds 1 à 1
Dernier match avant la reprise du championnat

RCFC : Olivain ; Becker, Bagnol, Je-
wier ; Raymond, Masson, Doblin ; Dra-
let, Chicki, Riefa, Kern. — LA
CHAUX-DE-FONDS : Lecoultre ; Mé-
rillat, Guélat, Jaquet, Capraro ; Bros-
sard, Morandi , Fritsche ; Zwygart , De-
lavelle, Pagani. — BUTS : Delavelle
25e, Kern 40e. — ARBITRE : M. Amiot
(France). Changements de joueurs : 45e
Citherlet pour Capraro et Schriberts-
chnig pour Jaquet. 75e Jaquet pour
Schribertschnig. ... .... :...,- . . : . ' .̂

MATCH UTILE'̂ '*''•*-''*
A quatre jours de la reprise du

championnat, le FC La Chaux-de-Fonds
a affronté le Racing Club franc-com-
tois sur le stade municipal de Besançon.
Deux hommes n'étaient pas du voyage :
Dries et Nussbaum. Par contre tous
ceux qui devraient entrer en jeu con-
tre le Club sportif chênois étaient pré-
sents. Si tous sont en bonne condition ,
Roland Citherlet de son côté n 'est pas
rétabli. Il souffre d'un genou. U a bien
essayé d'être « dans le coup », mais
après trente minutes il a renoncé. Ce

match débuta bien pour les Chaux-de-
Fonniers. A la 25e minute Delavelle
battait Olivain d'un tir puissant. L'éga-
lisation tomba à la 40e minute sur un
effort de l'ailier Kern.

Après le thé des chances de buts
étaient ratées par les avants de pointe
des deux formations et les gardiens,
Olivain et Lecoultre se montrèrent bien
inspirés dans leurs parades. Finalement
plus rien ne passait et c'est sur un

^ -seore nul que les .éqwjipes.-.se.'.qwtt ,-réo.t... ..
. _ . . Entraînement utile pour, les Neuçhâ- ...
* telois djûi ont "'profité ' <5ë combler ''le "

léger retard de condition physique lors
du match de coupe de ligue contre
Young-Boys. Depuis il y a eu Soleure
et Besançon. La forme semble revenir
ce qui laisse bien augurer de ce match
avec les banlieusards de Genève.

P. G.

Rodnina-Zaizev pour la quatrième fois !
Championnats du monde de patinage artistique

Le coup le soviétique s'est à nouveau imposé , (asl)

Pour la quatrième fois consécutive,
les Soviétiques Irina Rodnina et
Alexandre Zaizev, médaille d'or aux
Jeux olympiques d'Innsbruck, ont

remporté, devant 10.000 spectateurs,
le titre mondial par couples. En janvier
dernier à Genève, ils avaient déjà enle-
vé le titre européen pour la quatrième
fois.

Pour Irina Rodnina, ce succès de
Goeteborg constitue la 18e victoire ma-
jeure d'une carrière vraiment excep-
tionnelle. De 1969 à 1972, elle a gagné,
avec Alexei Ulanov, quatre titres eu-
ropéens et mondiaux ainsi que la mé-
daille d'or olympique à Sapporo. Elle
vient ainsi de connaître exactement
la même réussite, avec Alexandre Zai-
zev, de 1973 à 1976.

Le classement enregistré à l'issue
du programme court de mercredi n'a
pas été modifié par les figures libres.
Comme à Innsbruck, les Allemands de
l'Est Romy Kermer et Rolf Oester-
reich ont pris la deuxième place de-
vant les Soviétiques Irina Vorobieva
et Alexandre Vlassov, qui ont confirmé
leur troisième place de la veille aux
dépens de Uwe Kagelmann et Manue-
la Gross, médaille de bronze aux Jeux
olympiques.

Les Américains Tai Babilonia et Ran-
dy Gardner n'ont pas fait mieux qu'à
Innsbruck. Une fois encore, leur ex-
hibition fut de très grande qualité, sur
le plan athlétique notamment. Deux
chutes les ont cependant empêchés de
faire mieux que cinquièmes.

Résultats
1. Irina Rodnina - Alexandre Zaizev

(URSS) 9-148,94 ; 2. Romy Kermer-
Rolf Oesterreich (RDA) 23-136,88 ; 3.
Irina Vorobieva - Alexandre Vlassov
(URSS) 28-136,36 ; 4. Manuela Gross-
Uwe Kagelmann (RDA) 38-135,71 ; 5.
Tai Babilonia - Randy Gardner (EU)
48-132,16 ; 6. Nadejda Gorchkova - Ev-
geni Chevalovski (URSS) 51-131,90.

KOVALEV TOUJOURS EN TÈTE
Les positions en ce qui concerne les

sept premiers n'ont pas changé à la
suite du programme court de l'épreuve
masculine. Le Soviétique Vladimir Ko-
valev , vice-champion olympique, a con-
servé la première place du classement
devant le Britannique John Curry, qui a
raté sa combinaison de sauts et a été
ainsi sévèrement pénalisé. Le cham-
pion olympique d'Innsbruck reste tou-
tefois capable de renverser la situa-
tion , car son retard n'est plus que de
1,32 point. Mais il sera vraiment obligé
de faire le maximum ce soir dans le
programme libre.

Classement de l'épreuve masculine
après le programme court : 1. Vladimir
Kovalev (URSS) 11-86,44 ; 2. John Cur-
ry (GB) 23-85,08 ; 3. Jan Hoffmann
(RDA) 24,5-84,52 ; 4. David Santee (EU)
34,5-83,56 ; 5. Tôlier Cranston (Ca) 44-
81,76 ; 6. Minoru Sano (Jap) 57-78 ,92.

Benf ica -
Bayern Munich 0 à 0

Devant 70.000 spectateurs
à Lisbonne

Bayern Munich a atteint son objec-
tif , la formation bavaroise a obtenu le
résultat nul qu'elle recherchait dans
ce match aller des quarts de finale de
la Coupe d'Europe des clubs champions
à Benfica.

Sepp Maier a tenu la vedette durant
la dernière demi-heure lorsque les
Portugais forcèrent l'allure afin de
marquer au moins un but. Us faillirent
y arriver lorsque Nene à la 74e minute
décocha un tir sur la barre transver-
sale.

Le jeu de contre-attaque de Bayern
exigea beaucoup d'abnégation de la
part de Gerd Muller contraint à un
rôle de relayeur. En défense, Schwar-
zenbeck et Durnberger eurent le méri-
te de neutraliser les avants de pointe
Nene et Jordao. La manière des tenants
du trophée n 'eut rien d'exaltant mais
elle se révéla efficace.

Benf ica  : Henrique ; Artur , Messias,
Barros , Lopes ; Toni , Baptista , Sheu ;
Nene, Jordao, Moinhos. — Bayern Mu-
nich : Maier ; Hansen, Schwarzenbeck,
Beckenbauer, Durnberger ; Roth, Hors-
mann , Kapellmann ; Rumenigge, Mul-
ler , Hoeness.

COUPE DES VAINQUEURS
DE COUPE, QUARTS DE FI-
NALE, MATCHS ALLER :

Sturm Graz - Eintracht Franc-
fort 0-2 (0-2), joué mardi.

Anderlecht-Wrexham 1-0 (1-0).
La Haye - West Ham United

4-2 (4-0).
Celtic Glasgow - Sachsenring

Zwickau 1-1 (1-0).

COUPE DE L'UEFA, QUARTS
DE FINALE, MATCHS ALLER :

Dyjramq IJrësde - Liverpool 0-0.
Sv Hambourg - Sial Mielec

1-1 (1-0).
FC Bruges - AC Milan 2-0

(1-0).
FC Barcelone - Levsky Spar-

tak Sofia 4-0 (2-0).
Matchs retour le 17 mars.

Autres résultats
de la soirée

Tournoi international
Minis, à La Chaux-de-Fonds

Hockey sur glace

Le HC La Chaux-de-Fonds organise-
ra les 20 et 21 mars 1976 un tournoi
international Minis de hockey sur glace,
auquel participeront les équipes de
Lahr, Baden-Baden, Strasbourg, Lau-
sanne et La Chaux-de-Fonds. Nul doute
que cette manifestation, sur laquelle
nous reviendrons plus en détail , obtien-
ne un succès.

Sturdza éliminé à Reinach

i Tennis

Le Suisse Dimitri Sturdza a été éli-
miné dès son premier match à Reinach,
dans le cadre des internationaux de
Suisse sur court couvert. Il n'a eu au-
cune chance face à l'Australien Dick
Crealy, tête de série No 5, qui imposa
à la rencontre un rythme que Sturdza
ne parvint pas à suivre.

Pour le prochain concours, dix experts ont fourni — indépendamment les
uns des autres — les prévisions qui se résument selon la liste suivante :

Tendances
1 X 2

1 Bâle - Winterthour 7 2 1
2. La Chaux-de-Fonds - Chênois 3 4 3
3. St-Gall - Lugano 5 3 2
4. Servette - Grasshoppers 5 3 3
5. Sion - Bienne 6 2 2
6. Young Boys - Lausanne 5 3 2
7. Zurich - Neuchâtel Xamax 7 2 1
8. Bellinzone - Nordstern 5 3 2
9. Chiasso - Gossau 6 2 2

10. Etoile Carouge - Lucerne 4 3 3
11. Granges - Martigny 6 3 1
12. Vevey - Fribourg 4 3 3

Sport Toto: opinion des experts

Qualif ication de Tours

Basketball

En match retour des demi-finales de
la Coupe des vainqueurs de coupe, à
Madrid , Estudiantes Madrid a battu
Tours par 93-72 (44-36). Les Français,
qui s'étaient imposés à l'aller par 106-
81, sont qualifiés pour la finale. ¦ 

Voir autres informations
sportives en page 20
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f  Fiat 131 Mirafiori. ^

La Fiat 131 Mirafiori a donné les preuves normes de sécurité les plus sévères du monde,
les plus convaincantes de sa qualité. Même , Va^ â'̂ ie est confortable.
l'automobiliste le plus exigeant ne pourrait Intérieur spacieux, équipement complet
avoir une meilleure garantie. et soigné: tableau de bord rationnel, volant
Parce qu'elle est faite pour durer. réglable (version Spécial), sièges inclinables,

La Fiat 131 a triomphé des tests d'endu- grande surface vitrée. Moteur silencieux,
rance les plus rudes et vous l'apprécierez pour Parce qu'elle est économique.
son exceptionnelle longévité. Traitement anti- Une consommation de 7,61 aux 100 km,
rouille d'origine, garantie de 2 ans. Votre agent à 100 km/h. Des frais d'entretien des plus ré-
Fiat vous donnera volontiers tous renseigne- duits. Une garantie d'usine sérieuse, une assis-
ments sur les modalités d'application de cette tance de qualité,
garantie. ;
Parce qu'elle est sûre. Fiat 131 Mirafiori 1300 et 1600, à partir

Carrosserie avec trois structures annu- ¦ _e pr. 12 250.-
laires de protection, ceintures à enroulement ¦ Fiat 131 Mirafiori 1300 et 1600 Spécial,
automatique, seryo-frein et, en option, pare- à partir de Fr. 13 750.-
chOGS rétractables. La Fiat 131 a Satisfait aUX + Fr 50:- forfait pour transport et livraison.

àmff lESO
Un choix sûr, un plaisir assuré.

Aigle: Inter-Autos SA/Boudry: Aerni J.-P./La Chaux-de-Fonds: Rieder J ./Delémont: Garage Merçay SA/Fribourg: Spicher & Cie SA/Genève: Aspasa Auto-Service
Pont d'Arve SA/Genève: Balexert Autos , R. Zen-Rùffinen/Genève : Fiat (Suisse) SA, Succursale de Genève/Carouge: Centre Auto Val d'Arve/Lausanne: Mon Repos
Automobile SA/Le Locle: Steiner Charles/Martigny-Ville: Bruchez & Matter SA/Monthey : Reverberi SA/Morges: Garage Sania SA/Neuchâtel : Facchinetti Marcel/
Nidau: Auto Center AG/Nyon: Gavillet J.-L./Petit-Lancy : Grimm Frères SA/Renens: Garage de l'Etoile SA/Sierre : Reverberi SA/Sion: Reverberi SA/Tavannes: Ga-
rage Baumgartner E./La Tour-de-Peilz: Garage de la Riviera/Viège: Garage Moderne SA/Yverdon: Brun R. & Fils-Erath R.

Et leurs Agents locaux

Venez, essayez. Profitez de nos conditions avantageuses.

SiE-- «"AND MATCH AU 10T0 RS__LTitn-
r u r organisé par la Société de Musique I Ouvrière nTTT _ T„„ „„.TC ._ T^AT.T„T „ , 

. .  , . 
ra__<iniP__l O mar _ a r -i QUINES SENSATIONNELS : tonnelets de vin , sucre,¦JC1MICUI W mai 9 meules de fromage, jambons, carrés de côtelettes, etc.

* lA I OA IMPORTANT : Tous les abonnements vendus avant 20 h. 30 par-
3 _[) |), _JU ticiperont à un tirage. 1er prix : une corbeille garnie val. Fr. 100.- Pas de quine en-dessous de Fr. 5.—.

DÉPARTEMENT DE L'INSTRUCTION
PUBLIQUE

ADMISSION
à l'Ecole normale de Delémont

de candidates à l'enseignement préscolaire
Les candidates à la formation de maî-
tresses enfantine domiciliées dans le
canton de Neuchâtel sont informées de
l'organisation prochaine d'examens en
vue de l'admission, en août 1976, d'une
nouvelle volée d'élèves à l'Ecole normale
de Delémont, section maîtresses enfan-
tines.
Examens d'admission : Ils auront Heu à

La Chaux-de-Fonds les 4 et 5 mai 1976.
Délai d'inscription : Les inscriptions se-

ront reçues jusqu'au 8 avril 1976 à
l'Inspection des écoles primaires, case
postale 771, 2001 Neuchâtel, tél. (038)
22 39 11.

Inscription et renseignements : Les for-
mules d'inscription et les renseigne-
ments peuvent être demandés à
l'adresse ci-dessus.

Il n'y aura pas de séance d'information
publique.

DÉPARTEMENT DE
L'INSTRUCTION PUBLIQUE

Service de l'enseignement primaire

A LOUER tout de suite

appartement de 2y2 pièces
tout confort , Fr. 472.-, charges comprises

studio non meublé
pour le 1er avril :

studio non meublé
avec cuisinette. Fr. 272.-.

S'adresser chez Mme Fluhmann, Jaquet-
Droz 30, tél. (039) 23 01 56, heures des
repas.

À LOUER
STUDIO
exceptionnel, complètement rénové avec
chambre de 4,20 X 6,90 m. Pourrait être
agencé d'une façon formidable par per- i
sonne de goût. Eventuellement à l'usage
de bureaux.
Libre tout de suite.
Ecrire sous chiffre AD 4058 au bureau
de L'Impartial.

A louer
appartement de 3 '/s pièces, cuisine , salle
de bain , ascenseur, quartier tranqui lle.
10 minutes de la gare, pour le 1er mai
ou date à convenir. Tél. (039) 26 94 65, [heures des repas. Garage à disposition.

A LOUER au centre du village de Peseux
comme résidence secondaire

logement
de 3 chambres et dépendances, 3e étage,
légèrement mansardé. Chauffage central
dans l'appartement, pas de salle de bain.
Loyer très modéré.
Adresser offres écrites sous chiffres P
28 - 465005 à Publicitas, 51, Av. Léopold-
Robert , 2301 La Chaux-de-Fonds.

. Cb 1
À LOUER

pour le 30 avril ou le 30 juin

APPARTEMENT
de 1 pièce, cuisine, salle de bain ,
rue des Crêtets.

APPARTEMENTS
dans immeubles modernes, de 4
pièces, rues du Locle et Jardi-
nière.

APPARTEMENTS
de 3 pièces, avec salle de bain et
chauffage central général , rues
Temple-Allemand, Doubs, Jardi-
nière et Rocher.

APPARTEMENTS
de 3 pièces, avec chauffage cen-
tral, rue de la Paix.

APPARTEMENTS
de 2 pièces, avec tout confort , dans
immeubles anciens, rues Combe-
Grieurin , Tuilerie.

S'adresser à :
CHARLES BERSET
gérant d'immeubles

Jardinière 87 - Tél. (039) 23 78 33
La Chaux-de-Fonds

L J
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r SUNBEAM 1300/ 1600 \

dès Fr. 9600.—
La voiture économique

MATRA S I

Sport et confort

Garage et Carrosserie
de l'Etoile

F.-Courvoisier 28, 039/23 13 62
k La Chaux-de-Fonds JjSÊp

Comme particulier vous
recevez de suite un

X t r t  
©ï sans caution

vite et efficace

i Banque Procrédit Hl
i 2301 La Chaux-de-Fonds 'I

Av. L.-Robert 23 i
I Tél. 039-231612 j
I
| Je désire Fr. 

I Nom I

' Prénom I i

I Rue I

^
Localité W

À VENDRE aux abords immédiats
de la ville

FERME
transformée en maison d'habita-
tion. Partiellement rénovée à l'in-
térieur. Garage, jardin et dégage-
ment. Disponible immédiatement.

Pour traiter Fr. 60 à 70 000.—.

Ecrire sous chiffre RD 4046 au
bureau de L'Impartial.

A vendre
séries de

garages
t> Quartier SUDM_>UEST: "'"'

Rendement net 10 °/o environ.
Pour traiter : Fr. 140.000.—.

Ecrire sous chiffre SG 3796 au
bureau de L'Impartial.

MACHINES À LAVER
le linge et la vaisselle
neuves, automatiques. Sacrifiées.
Grand choix de marques réputées.
Légers défauts d'émail , avec ra-

50%
Livraison de nos stocks, pose et
garantie gratuites. Grande faci-
lité de paiement, pas d'acompte à
la livraison.
Réparations toutes marques.

s^mmmmmm—ï Tunnel ", Lail -
(gkWM H ,̂ sanne. Tél. 021/
^W£_____X-m) 23 52 28. le soir
ĵ | |̂  ̂ au °21/91 64 92.
^̂ SËËË ^̂  Suce, à Neu-

châtel, tél. 038/25 82 33.

PARTICULIER CHERCHE À ACHETER

petite maison ancienne
ou éventuellement terrain à bâtir. Envi-
rons de La Chaux-de-Fonds.
Faire offre avec indication de prix sous
chiffres P 28 - 460039 à Publicitas, 2301
La Chaux-de-Fonds.

Jeune couple , situation stable, cherche à
ACHETER
appartement
de 5 à 6 pièces (éventuellement 2 appar-
tements mitoyens de 2 à 3 pièces) ou
petite maison
Ecrire sous chiffre WF 4038 au bureau de
L'Impartial.

©La 
C. C. À. P.

garantit l'avenir
de vos enfants.
Agence générale
W. Hildbrand
La" Chaux-de-Fonds

Av. Ld-Robert 34 Tél. 039/22 69 95

À VENDRE AU VAL-DE-RUZ

ancienne maison
3 chambres, salle de bain , cuisine, dé- :
pendances , jardin avec pavillon.
Ecrire sous chiffre RF 4037 au bureau de
L'Impartial.

Le feuilleton illustré des enfants j

Petzi, Riki et Pingo
par Wilhelm HANSEN



La neige, la glace, cela s'«apprivoise» !

\

Les voitures sont de plus en plus
sûres, c'est incontestable. Il n'y en
a plus guère de franchement mau-
vaises, il y en a beaucoup de très
bonnes. Les pneus aussi se sont
améliorés. Même les routes , quoique
plus- lentement, progressent, et l'é-
quipement qui permet de les entre-
tenir. De toutes ces améliorations,
c'est la sécurité routière générale
qui bénéficie. Mais le conducteur ?
Il garde un rôle prépondérant dans
cette sécurité ; or, lui , on ne l'a
guère amélioré ! C'est très regretta-
ble , car on réduirait certainement
dans une très large mesure les
accidents et leur gravité si l'on fai-
sait systématiquement en sorte
d'amener les performances du con-
ducteur au niveau de celles des
voitures modernes !

J'ai pu le vérifier récemment à
l'occasion d'un cours de conduite sur
neige et glace, que Citroën Suisse
avait organisé à l'intention des jour-
nalistes spécialisés en collaboration
avec l'Office du tourisme de Len-
zerheide-Valbella. Sur le petit lac
gelé situé entre les deux agglo-
mérations de cette sympathique sta-
tion grisonne, les organisateurs
avaient rassemblé quelques Citroën
CX et quelques Citroën GS, dans
les nouvelles exécutions « Pallas ».
Equipées de diverses montes pneu-
matiques, avec ou sans clous, ces
véhicules pouvaient donner la me-
sure de leurs qualités routières sur
un petit circuit tracé sur cette pa-
tinoire naturelle, tout à côté d'une
des pistes de ski de randonnée qui
la sillonnent. Les CX et les GS
ont aussi montré la supériorité indé-
niable de leurs suspensions hydro-
pneumatiques à niveau constant ré-
glable lorsqu 'il s'agissait — et c'était
souvent ! — de dégager un des ap-
prentis-pilotes du talus de neige
dans lequel il s'était incrusté à la
suite d'une fausse manœuvre. Car-
tel était l'avantage de la formule
choisie : pouvoir s'entraîner à maî-
triser une voiture sur la glace et
la neige sans courir le moindre ris-
que. Il y avait là des moniteurs
aussi chevronnés qu 'illustres : Guy
Verrier , président de la Fédération
française de sport automobile ; Alain
Coppier , pilote de rallye et moniteur
au Centre de pilotage sur neige et
glace de Chamonix ; Florian Vetsch,
pilote de course ; Franco Wipf , di-
recteur du Centre de pilotage de
Lignières et qui vient justement de
lancer une école de conduite hiver-
nale à Montana. Les premiers tours
sur le circuit mi-enneigé, mi-ver-
glacé, mi-lisse, mi-bosselé permet-
taient aux journalistes-élèves d'ap-
précier la maestria des moniteurs.
C'était la découverte d'un nouveau
monde : ces gens faisaient littéra-

lement « n'importe quoi », à 50 ou
60 km.-h., sur cette chaussée où
n'importe quel conducteur médiocre
se serait envoyé dans le décor avant
d'avoir bouclé un tour ! En une ma-
tinée, vu le circuit réduit et le
nombre de participants, nous n 'ap-
prîmes qu'une chose : la technique
de virage. Non sans spectaculaires
tête-à-queue et sortie de piste dans
de grands nuages de poudreuse !
Mais petit à petit , guidés par les
conseils des moniteurs, corrigeant
les réactions fausses, chacun par-
vint à saisir la technique simple,
peut-être peu spectaculaire, mais ef-
ficace et sûre, de faire virer même
une lourde « traction » comme la
CX sur route glacée :

— anticiper le freinage, c'est-à-
dire freiner bien avant la courbe ;

— entrer en courbe en légère ac-
célération ;

— sitôt que l'avant tend à glisser
(sous-virage), lâcher brièvement,
mais franchement, l'accélérateur :
cela a pour effet de faire immé-
diatement « décrocher » l'arrière ; la
voiture tourne alors « toute seule » ;

— aussitôt réaccélérer pour re-
mettre la voiture en ligne de sortie
de courbe ; au besoin, un contre-
braquage bien dosé rétablira une
amorce de survirage.

Bien entendu, il s'agissait là de
piste, avec des virages que l'on
pouvait impunément prendre à la
corde, et non de route avec trafic
en sens inverse. Bien entendu aussi,
la technique ne remplace jamais la
conduite « préventive » — car la
plaque de verglas imprévue laisse
peu loisir de mettre en œuvre la
technique apprise ! Bien entendu en-
fin , on ne peut prétendre connaître
la conduite hivernale après quelques
tours de piste. Néanmoins, l'expé-
rience était extrêmement convain-
cante. Elle avait permis à chacun,
non pas de devenir un pilote de
rallye, mais de découvrir un certain
nombre de choses : a) les limites
de sécurité d'une bonne voiture mo-
derne chaussée de bons pneus sont
beaucoup plus élevées qu'on pour-
rait le croire, lorsque ces voitures
sont bien conduites ; b) en tant que
conducteurs moyens, même très ex-
périmentés, nos connaissances en
technique de conduite et l'éducation
de nos réflexes laissent encore con-
sidérablement à désirer ; ç) rien de
tel que l'exercice en milieu sans
danger "et sous bon enseignement
pour découvrir et acquérir petit à
petit un sentiment tout neuf de sé-
curité même dans les pires condi-
tions de route. Non pas illusoire , et
conduisant à la témérité, mais ré-
fléchi, mesuré, permettant une con-
duite plus détendue, donc plus sûre.
La neige, la glace, oui : cela s'appri-
voise. Comme toutes les autres si-
tuations délicates de la conduite au-
tomobile. Simplement, il faut ap-
prendre, ne pas considérer que sa
formation de conducteur s'arrête au
permis de conduire. Chaque conduc-
teur conscient de ses responsabilités
devrait avoir à cœur de se « recy-
cler » périodiquement dans des cours
de conduite hivernaux et estivaux :
leur coût est un « investissement-
sécurité » plus réel que maints gad-
gets vendus comme tels ! C'est l'en-
seignement en forme de conseil le
plus évident qu'on pouvait retirer
de la démonstration faite à Lenzer-
heide. Et s'il n'est plus tout à fait
de saison , il le sera à nouveau l'au-
tomne prochain : pas trop tôt pour
y penser ! (k)

i

Le 4be Salon international de
l'automobile de Genève s'ouvri-

; ra jeudi prochain 11 mars. Il
| rassemblera le plus large pano-
j rama mondial de la production
i automobile actuelle : 1045 mar-
y ques de voitures, carrossiers, ac-
I cessoires, cycles et motos pro-
1 venant de 26 pays se partage-
| ront les 33.500 m2 de surface
i disponible. On y verra une bonne

dizaine de premières mondiales,
de nombreuses premières suis-
ses. Parmi les attractions, no-
tons une exposition spéciale de
prototypes jamais commerciali-
sés, une exposition de motos de
course, le stand de vieilles voi-
tures et motos de la maison
Christie's, un banc de démons-
tration de l'efficacité des cein-
tures de sécurité, etc.

JEUDI 11 MARS : NOTRE 1er
CAHIER « SPECIAL SALON » :
les nouveautés , tous les rensei-
gnements généraux sur le Salon,
un bilan de l'année automobile,
une rétrospective du Salon des
utilitaires.

JEUDI 18 MARS NOTRE 2e
CAHIER « SPECIAL SALON » :
un reportage illustré complet sur
la grande manifestation et tous
ses volets.1 J

Bientôt le Salon
9

La trentaine séduisante et mûre

I 

RENAULT 30 TS. — Nouveau
véhicule de haut de gamme de la
Régie Renault , avec moteur 6 cyl.
en V, 4 portes plus hayon arrière,
traction avant. Prix : 23.250.—

Jusqu'ici, Renault , constructeur
« populaire » était toujours resté,
dans sa gamme de modèles, au-
dessous de la classe des 2 litres. Son
domaine d'élection , c'était la voiture
petite et moyenne, de très large
diffusion. Et depuis que la Régie a
pris l'habitude de désigner par un
chiffre ou un nombre chacun de
ses modèles, l'éventail s'étendait de
4 à 17. Aussi l'apparition d'un nom-
bre 30 constituait-il à lui seul un
événement : d'un seul coup, Renault
prenait pied dans la classe euro-
péenne supérieure en produisant sa
première six-cylindres. C'était un
événement aussi sur un plan plus
général , puisque la R 30 recevait
le premier moteur réalisé en colla-
boration entre Peugeot , Renault et
Volvo et qu 'elle marquait , en même
temps que la Peugeot 604 la « re-
naissance » de la classe supérieure
dans la construction automobile
française. L'époque — il y a un an
environ — était plutôt défavorable.
Et pourtant , la Renault 30 n 'a rien
de la création déphasée, de l'œuvre
de pur prestige. Présentant un en-
semble de caractéristiques groupées
qu 'aucune autre, jusqu 'ici , ne ras-
semble, elle constitue un type nou-
veau et intéressant de réponse à
un besoin actuel en matière d'auto-
mobile. C'est en effet la première
fois qu 'on trouve réunies sur une
voiture de grande diffusion un mo-
teur V6, une carrosserie polyvalente
(berline-break , transformable) à
hayon arrière, la traction avant et
de nombreuses mesures de sécurité ,
de confort et d'agrément, comme la
direction assistée en série, etc.

Seule la pratique dira si , com-
mercialement parlant , Renault a eu
raison de suivre cette voie. J'estime
personnellement que « philosophi-

quement », en tout cas, elle est la
meilleure. S'il n 'y a pas de raison
que l'acheteur d'une voiture « pra-
tique » doive renoncer à un certain
niveau d'équipement , il n 'y en a pas
non plus que l'acheteur d' une voitu-
re puissante et luxueuse doive re-
noncer à un caractère utilitaire de
son véhicule ! La R30 me semble
justement être un compromis parti-
culièrement intelligent entre la voi-
ture cossue volontiers peu pratique
et la voiture pratique trop souvent
un peu austère. Sa ligne fonctionel-
le avant tout n 'exclut pas l'élégance
et renouvelle heureusement, en plus
harmonieux , celle de la 16, qui fut
un pionnier largement suivi i encore
qu 'à mon goût, l'avant eût pu être
traité avec plus de finesse. Avec ses
4 m. 50, cette « grande » voiture
reste d'un encombrement raisonna-
ble. Mais l'espace intérieur extrê-
mement généreux prouve que la
forme « semi-break » et le porte-
à-faux arrière court constituent la
meilleure manière d'obtenir un rap-
port habitabilité-encombrement fa-
vorable. Cette carrosserie est au de-
meurant impeccablement étudiée
du point de vue sécurité passive,
el offre à ses occupants une protec-
tion paraissant correspondre au
meilleur niveau actuel. L'habitacle,
cossu , est confortable et très com-
plètement équipé , et la visibilité pa-
noramique est très satisfaisante.

Dans cet ensemble à la fois « rai-
sonnable » et plaisant , j' ai déploré
d'autant plus les fautes contre lo-
gique que les créateurs de la R30
ont laissé subsister : en particulier
les poignées de portes malcommo-
des, certains instruments de bord
peu lisibles (notamment la jauge
d'essence !), les vide-poches peu
pratiques. Le verrouillage et le dé-
verrouillage simultané des 4 portes
par système électromagnétique com-
mandé soit par les serrures, avant
soit par un bouton sur la console , '
est très pratique ; mais la grosse
clef cylindrique qui commande les
serrures est-elle vraiment un pro-
grès ?

Cinq personnes voyagent facile-
ment en R30. Quatre y sont encore
mieux , profitant pleinement des siè-
ges très bien dessinés et fort moel-
leux , munis à l'avant d'appuie-tête
et de commodes ceintures à enrou-
leur , et encadrés partout d'accou-
doirs. La position de conduite est
rigoureusement parfaite , jusqu 'à la
disposition idéale des pédales. Tou-
tes les commandes sont à portée
de main. Et l'on apprécie les possi-
bilités de transformation de l'arrière
lorsqu 'il s'agit de transporter des
bagages encombrants. Je regretterai
seulement que Renault ait préféré
un système bien peu prati que d'ac-
crochage du dossier arrière en posi-
tion relevée, plutôt que le classique

et efficace rabattement de la ban-
quette, pour agrandir le volume de
chargement ; car avec ce système,
la R30 n'offre jamais de surface de
chargement plane, et exige la dépo-
se totale de la banquette arrière
lorsqu 'on veut exploiter tout le vo-
lume de chargement. Cela dit , la
voiture est extrêmement conforta-
ble, disposant d'une excellente sus-
pension aussi. Son poids assez éle-
vé, surtout sur l'avant , ne la prédis-
pose certes pas à la conduite « spor-
tive », et elle fait preuve d'une cer-
taine paresse à tourner en virage.
Mais en conduite fluide, la tenue de
roule est de très haut niveau en
toutes circonstances, et surtout le
véhicule se manie avec une aisance
peu commune grâce à une direction
assistée que j' estime être un modèle
du genre : supprimant l'effort tout
en conservant la précision et la
« sensation de la route ». Le moteur
V6 est agréable , quoiqu 'un peu dé-
concertant : agréablement puissant
et généralement fort discret , il n 'est
pas spécialement souple pour un 6
cyiiiiures , si i un veui vraiment,
exploiter sa force , il faut recourir à
la boîte, d'ailleurs sans reproche.
Au demeurant , ce moulin devient
gourmand si l'on a « le pied lourd »,
et il n'est jamais spécialement so-
bre en utilisation courante : j 'ai con-
sommé pratiquement 15 L. (14 ,9) de
super aux 100 km., en moyenne,
durant mon essai — un essai hiver-
nal , il est vrai , avec pneus neige
et pas mal de circulation urbaine.
Quand j' aurai dit que la climatisa-
tion m'a paru efficace et que les
freins s'avèrent extrêmement puis-
sants et résistants (4 disques, dont
2 ventilés à l'avant), on aura fait le
tour de ce nouveau véhicule. Ce
premier bilan est nettement positif.
Quelques détails peuvent encore
être améliorés, comme on l'a vu ,
mais dans l'ensemble, j'ai trouvé que
cette entrée de Renault dans la
trentaine s'accompagne de beaucoup
de séduction et de maturité. La R30
offre une bonne contrevaleur tech-
nique et pratique à son prix , et sa
polyvalence ajoute un élément nou-
veau dans sa classe de confort et
de niveau d'équipement.
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LA CHRONIQUE AUTO
DE MICHEL-H. KREBS

L'inventeur...
(Photos Impar-Bernard)

Aberration administrative ca-
ractérisée, l'« oubli » par Berne ,
d'imposer l'appuie-tête obligatoire
en même temps que la ceinture
de sécurité obligatoire , doit abso-
lument être réparée par les usa-
gers. II est , en effet , scientifique-
ment prouvé que l'occupant atta-
ché d'une voiture s'expose à de
graves lésions de la colonne cer-
vicale (« coup du lapin ») en cas
de collision si le mouvement de
fouet décrit par sa tête n'est pas
stoppé efficacement par un pro-
longement du siège, solidaire de
celui-ci. Aussi apparaît-il bien lé-
ger d'avoir imposé le port de la
ceinture de sécurité (alors même
que nous avions approuvé cette
mesure pour elle-même) avant d'a-
voir, notamment, imposé à tous les
constructeurs de munir leurs véhi-
cules de telles protections pour la

tête. Car hélas ! nombreux sont
encore les modèles de voitures qui
n'en sont pas équipées. On les pro-
pose en option, contre supplément
de prix, dans bien des cas, mais
il en est d'autres où cette ressource
n'existe même pas. C'est, de nos
jours, tout simplement inadmissi-
ble. Les automobilistes devraient
refuser d'acquérir et d'utiliser des
véhicules ne présentant pas cette
caractéristique de sécurité. Mal-
heureusement, trop nombreux sont
ceux qui , abusés peut-être par le
vocable, croient qu'un « appuie-
tête » ne sert qu'à se reposer la
nuque. Preuve en soit le nombre
de voitures dans lesquelles on voit
un appuie-tête rajouté au seul
siège du passager. Preuve en soit
aussi, malheureusement, le nombre
de « rossignols » parfaitement inef-
ficaces d'un point de vue sécurité
qu'on voit sur le marché et en
circulation comme appuie-tête à
poser après-coup.

Un Chaux-de-Fonnier s'est pen-
ché sur ce problème des appuie-
tête. Dans une double perspective :
celle de la sécurité , mais aussi cel-
le de la commodité. En effet , M.
Jean-Claude Schneider, ingénieur
ETS en microtechnique, conscient
de la nécessité d'un bon appuie-
tête, l'était aussi du désagrément
qu'il entraîne : la sensible réduc-
tion de visibilité (vers l'arrière
pour le conducteur, vers l'avant
pour les passagers du fond). Ce dé-
sagrément n'a été résolu que très
imparfaitement par les construc-
teurs, et toujours au détriment de
la surface utile de l'appuie-tête.
En connaisseur des matières syn-
thétiques (il a notamment dévelop-
pé le calibre synthétique d'une
importante entreprise horlogère),
M. Schneider, qui a ouvert récem-

ment son propre bureau technique,
a résolu le problème grâce à un
matériau à la fois solide et trans-
parent : le plastique EVA, plus
résistant à la chaleur et aux solli-
citations mécaniques ou autres que
le PVC. Cet inventeur émérite —
outre les postes d'enseignement
qu'il occupe à l'EPFL et au Tech-
nicum de Bienne, il est titulaire
d'une cinquantaine de brevets d'in-
ventions ! — a donc développé le
premier appuie-tête pour voiture
entièrement transparent. Monté
sur une robuste tubulure métalli-
que, elle-même protégée et rem-
bourée de plastique, cet appuie-tê-
te offre en outre la plus grande
surface utile, ce qui est aussi tin
gage d'efficacité. De construction
monobloc très solide, il résout aus-
si les problèmes de réglage : il
n'y en a pas ! L'accessoire dévelop-
pé par M. Schenider a obtenu
une médaille de bronze au dernier
Salon des inventeurs de Genève.
Mais c'est au Salon de l'auto qu'il
commencera sa carrière commer-'
ciale, dans une semaine. II sera
disponible en deux versions : une
destinée aux voitures dont les siè-
ges sont munis de trous préparés
pour recevoir des appuie-tête, et
une seconde destinée aux voitures
dans lesquelles aucun système de
fixation n'est prévu. Dans ce der-
nier cas, l'appuie-tête « Tavat »
(tel est son nom, choisi pour des
raisons de symétrie : il fallait que
le nom puisse se lire aussi bien
directement qu'en transparence !)
est encore supérieur à tous ses
concurrents en ceci que sa fixation
n'implique pas d'élément gênant
le dos de l'utilisateur. Adapté de
manière « universelle » par mesu-
re sur 46 sièges différents, testé
quant à sa sécurité au banc d'essai
spécial du Technicum de Bienne,
répondant aux normes internatio-
nales, le « Tavat » apporte réelle-
ment une nouveauté intéressante
dans le rayon des accessoires au-
tomobiles, tant au point de vue
pratique qu'esthétique, et ce à un
prix concurrentiel. On chuchote
même que, déjà, un grand cons-
tructeur mondial pourrait s'inté-
resser à sa diffusion...

Invention d'un Chaux-de-Fonnier

L'APPUIE-TÊTE TRANSPARENT



Niki Lauda une fois de plus grand favori
A quelques jours du Grand Prix automobile d'Afrique du Sud

Détenteur du titre mondial après avoir remporté cinq victoires, l'Autri-
chien Niki Lauda a affirmé ses prétentions pour 1976 en s'imposant dès
la première manche du championnat du monde, le Grand Prix du Brésil.
Samedi, sur 78 tours du circuit de Kyalami (320 km. 112), situé à une tren-
taine de kilomètres de Johannesbourg, il partira une nouvelle fois avec
les faveurs de la cote dans le Grand Prix d'Afrique du Sud, deuxième
épreuve de la saison, comptant pour le championnat du monde des con-
ducteurs. La semaine dernière déjà, lors d'essais officieux de pneumati-
ques, Lauda a largement dominé les débats, réussissant, avec des pneus
à gomme dure il est vrai, à boucler un tour de circuit de 4 km. 103 en
l'15"27. Or, le record officiel du circuit, établi en 1973 par le Brésilien

Emerson Fittipaldi, est de V17" (moyenne 191,626).

CIRCUIT ÉPROUVANT
Kyalami n 'est pas un circuit très

technique. Il n'en reste pas moins qu 'il
est considéré comme très éprouvant.
Après une longue ligne droite, les pi-
lotes doivent négocier une difficile
épingle puis, en descente, une autre
épingle environ 300 m. plus loin. Après
deux larges courbes, ils abordent alors,
mais en côte, le virage « Sunset » puis
celui du « Clubhouse » avant d'enchaî-
ner les « S » situés juste avant le rac-
cordement de la ligne droite. Il est
bien évident que sur un tel tracé, la
puissance du moteur est un facteur es-
sentiel. A condition toutefois de l'uti-
liser au mieux, sinon la sortie de piste
est inévitable. L'an passé, on n'en
compta pas moins de dix lors des deux
journées d'essais (mais une seule au
cours de l'épreuve) .

C'est un circuit qui paraît fait sur
mesure pour Lauda. En 1975, il n'avait
terminé que cinquième derrière Jody
Scheckter, Carlos Reutemann, Patrick
Depailler et Carlos Pace. Mais la mise
au point des nouvelles Ferrari était
loin d'être parfaite. Lorsque les techni-
ciens y parvinrent (Monaco), les voi-
tures italiennes furent alors pratique-
ment imbattables.

REGAZZONI EN COURSE
Bien sûr, une victoire n'est jamais

acquise d'avance. Il faut bien reconnaî-
tre cependant que Ferrari possède les
meilleurs atouts, avec Lauda d'abord ,
avec Clay Regazzoni ensuite qui, lui,
n'a pas participé aux essais préliminai-
res de pneus.

Mais d'autres auront leur mot à dire.
Tout d'abord le Sud-Africain Jody
Scheckter (Tyrrell) qui , devant son pu-
blic, est fort capable de renouveler son
exploit de l'an dernier, et son équipier
français, Patrick Depailler. Ensuite le
Britannique James Hunt et l'Allemand
Jochen Mass (MacLaren) et les March,
avec l'Italien Vittorio Brambilla, le
Suédois Ronnie Peterson et l'Allemand
Hans Stuck.

Tout ce beau monde devra encore
compter avec l'Anglais Tomy Pryce et
le Français Jean-Pierre Jarier (Sha-
dow), ce dernier auteur d'une course
remarquable au Brésil, l'Argentin Car-
los Reutemann et le Brésilien Carlos
Pace (Brabham) .

Par contre, si l'équipe Lotus paraît
bien tendre avec le Britannique Bob
Evans et le débutant suédois Gunnar
Nilsson, le mystère demeure avec deux
pilotes : le Brésilien Emerson Fittipal-
di et le Français Jacques Laffite.

Ronnie Peterson jigu re parmi les outsiders, (asl)

Pour l'ancien champion du monde,
dont la classe n'est évidemment pas en
cause, il s'agit d'une question de mise
au point de la voiture brésilienne Co-
persucar. Lors des essais du dernier
Grand Prix du Brésil, tout avait paru
bien marcher mais le jour de la cour-
se (défaut d'alimentation) tout avait
été à refaire.

Pour le second , les problèmes sont
pratiquement les mêmes avec la Ligier
équipée d'un moteur Matra. La voiture
avait donné satisfaction lors des essais
privés. Puis, pour sa première appari-
tion en compétition officielle, dans le
Grand Prix du Brésil, une jante de
roue se brisait à pleine vitesse lors des
essais. Sans la sportivité de Fittipaldi ,
qui prêta de nouvelles jantes, la Ligier
n'aurait pu participer à l'épreuve. La
semaine dernière à Kyalami même, ce
fut une défaillance de la suspension. Le Tessinois Clay Regazzoni est à même de créer une surprise, (asl)

Une seule exception, Eddy Merckx
Les grands du cyclisme au rendez-vous de Paris- Nice

Le 26e Paris-Nice débutera diman-
che à Alnay-Sous-Bois par un prologue
individuel contre la montre. Au cours
d'une conférence de presse, organisée
à l'Hôtel de ville d'Aulnay, M. Jean
Leulliot, organisateur de Paris-Nice, a
rappelé les grandes lignes de l'épreuve
au départ de laquelle seront réunis cent
coureurs. Pour une fois Eddy Merckx,
qui a donné sa préférence à la course
des deux mers, sera absent et générale-
ment on pense que l'épreuve en sera
plus ouverte.

Un Suisse au départ
Le Suisse Gilbert Bischoff figure

sur la liste des engagés qui groupe les
noms suivants :

Gan-Mercier : Zoetemelk (Hol.), Pou-
lidor, Talbourdet , Périn, Genêt, Vallet,
Seznec, Hoban (G.-B.), Bertin, Delepi-
ne, ou Vianen (Hol.).

Peugeot-Esso : Thévenet, Ovion ,
Beon, J.-P. Danguillaume, Delisle, Es-
classan, Molineris , van den Broucke
(Be), Sibille, Rouxel.

Lejeune-BP : Schuiten (Hol.), Plet,
de Waal (Hol.), Legeay, Inaudi, Julien,
Hauvieux, Bracke (Be) plus 2 coureurs.

Super-Ser : Ocana (Esp.) del Alamo
(Esp.), Suarez (Esp.), Peelman (Be), Bor-
land , Rosiers (Be), Uribezubia (Esp.),
Balague (Esp.), Casas (Esp.), Manzane-
que (Esp.).

Flandria : Martens (Be), Demeyer
(Be), Pollentier (Be), Tabak (Hol.), van
Springel (Be), A Vanvlierberghe (Be),
F. Vanvlierberghe (Be), Verhaegen (Be),
Verschaeve (Be), Cael (Be) .

Milo de Gribaldy : Laurent, Perret,
L. Léman (Be), Pintens (Be), Bourguin-
gnon (Be), Gutierez, Mathis, Charlier,
Wesemael (Be) , Doyen (Be).

Tir-Raleigh : Kuiper (Hol.), Thurau
(RFA) , Karstens (Hol.), Knetemann (Be)
Pronk (Hol.), de Cauwer (Be), Van der
Helst (Be), Van den Hoeck (Hol.), Raas
(Hol.), Van Katwijk (Hol.).

Gitane - Campagnolo : Chassang,
Chalmel, Fussien, Hinault, Leleu, Quil-
fren , A. Santy, Vasseur, Teirlinck (Be),
Mintkiewicz ou Arbes.

Kas : Gonzales-Linares (Esp.), E.
Garcia (Esp.) Lopez-Carril (Esp.), Mar-
tinez-Heredia (Esp.), Perurena (Esp.),
Pesarrodona (Esp.), Pozo (Esp.), Naza-
bal (Esp.), Martins (Por.), Martis (Esp.).

Jono-Wolber : Romero, Labourdette,
Gilbert Bischoff (S), Maingon , Alvarez,
Gigana , Dolhats, Magni , Corbeau, Pes-
cheux.

C'est ce qu'il ressort d'une analyse du directeur M. Wolf
«L'esprit de Macolin a beaucoup de visage»

L'Ecole fédérale de gymnastique et de sport de Macolin est. comme on le sait ,
un organisme d'action et de travail de la Confédération pour l'encouragement de
l'éducation physique et du sport, ses efforts pour développer le sport comme élé-
ment de notre civilisation, devant être des contributions en faveur de l'éducation,
de la santé, de l'organisation des loisirs et de la représentation de notre pays
dans le sport international. Le Dr Kaspar Wolf , directeur de l'EFGS. a ainsi résu-
mé les trois tâches principales de l'EFGS, qui est à la fois une école, un centre

de recherche et un organe officiel.

TACHES MULTIPLES
« En tant qu'école et centre de cours,

elle forme avec son propre corps en-
seignant des moniteurs sportifs et des
maîtres de sport et accueille des cours
des cadres supérieurs des fédérations
sportives nationales. En qualité de cen-
tre de recherches, elle s'attache à l'é-
tude de thèmes choisis et soutient des
projets de recherche scientifique dans
le domaine des sports.

En tant qu'organe officiel, elle s'ac-
quitte de tâches directoriales, adminis-
tratives et de consultation dans les
secteurs de « Jeunesse + Sport », de
l'examen des aptitudes physiques des
conscrits, de la construction et l'aména-
gement d'installations de sport et des
subventions.' ' •

Une des missions les plus nobles
deM'EFGSÏ — ' qui collabore aussi 'bien
siir le plan technique qu'administratif
avec la Commission fédérale de gym-
nastique et de sport et ses commissions
d'experts — est de protéger incessam-
ment la saine activité sportive, de ga-
rantir à ses collaborateurs des con-
ditions de travail convenables et d'être
un lieu de travail et de rencontre pour
toutes les institutions intéressées au
sport ».

Depuis que le mouvement de « Jeu-
nesse + Sport » — voulu par la très
grande majorité du peuple suisse lors
de la votation populaire du 27 septem-
bre 1970 — a commencé son activité,
soit le 1er juillet 1972 — la collabo-
ration entre l'EFGS et les fédérations
ou associations sportives nationales est
devenue plus étroite et plus intense.

LES RESPONSABLES ROMANDS
AU TRAVAIL

Le Service romand d'information
« Jeunesse + Sport » qui groupe les
chefs responsables de tous les cantons
romands, du Jura et du Tessin, a tenu
sa réunion annuelle d'hiver-printemps
le 24 février , à Bienne, sous la prési-

dence de M. Michel Meyer, chef de
l'office jurassien de « J. + S. » à Saint-
Imier afin d'examiner des problèmes
d'actualité et surtout de préparer la
planification des cours de formation
et de perfectionnement pour 1977. A
cette occasion, le nouveau chef de l'of-
fice cantonal tessinois de J. + S. M.
Antonio Rossetti, de Bellinzone, a été
présenté à ses collègues par son pré-
décesseur M. Aldo Sartori , auquel le
Président a exprimé la gratitude de
tous ses collègues pour son excellent
travail pendant 35 ans.

IMPORTANTE CONFÉRENCE
A SION

La conférence annuelle des chefs des
offices cantonaux de « Jeunesse +
Sport » de toute la Suisse aura lieu les
16 et 17 (éventuellement un jour plus
tôt) juin 1976 à Sion. lit. André Juil-
land, chef de l'office cantonal valaisan
s'occupe des détails de cette importante
assemblée qui sera honorée de la pré-
sence de nombreuses personnalités,
dont M. Wolfgang Lorétan, conseiller
d'Etat du Valais.

AUGMENTATION
RÉJOUISSANTE DE L'ACTIVITÉ

Malgré certaines restrictions rendues
inévitables par la récession , le bilan
d'activité de « Jeunesse + Sport »
pour l'année 1975 peut être considéré
comme positif dans tous les domaines,
comme le démontre le rapport général
élaboré par l'EFGS de Macolin.

La statistique officielle nous apprend ,
en effet, que 306.777 jeunes (100.128
jeunes filles et 206.649 garçons) ont
participé, en 1975, aux différentes ac-
tivités de J. + S. contre 287.802 en
1974, ce qui représente une augmen-
tation de 6,6 pour cent.

Dans 17 des 18 disciplines sportives
figurant au programme de J. + S. une
augmentation a été enregistrée, dans
une seule d'entre elles, le football on
constate une diminution de 0,3 pour
cent.

Le basketball enregistre la plus forte
augmentation avec le 52 pour cent, sui-
vi du tennis (40,5) de la natation (36,7)
du volleyball (32,4) du canoëisme
(26,8), de l'athlétisme et des courses
d'orientation avec chacun le 14,5 pour
cent, etc. Certes, si ces sports sont
devenus plus populaires en pourcenta-
ge, ils sont encore inférieurs à bien
d'autres quant au nombre des parti-
cipants.

LE SKI EN VEDETTE
En effet, sur un total de 306.777 par-

ticipants, plus d'un tiers (!) va au ski
alpin avec 118.900 participants (53.388
jeunes . 'filles et 63.512 garçons)- - soit
2129 de plus qu'en 1974. En deuxième

' position , nous trouvons le football avec
46.283 participants (dont 424 jeunes fil-
les, désireuses de suivre l'exemple de
Marie-Thérèse Nadig, la skieuse) ; en-
suite nous trouvons l'efficience physi-
que (entraînement de la condition phy-
sique) avec 30.964 participants, l'ex-
cursionnisme et les sports de plein
air avec 30.351, l'athlétisme et les cour-
ses d'orientation avec 16.460 partici-
pants chacun , la natation (10.565) le ski
de fond (8929) le handball (8115), le
volleyball (7327), etc.

La participation aux examens de
performances a été de 230.679 jeunes ,
ce qui représente une augmentation
du 27,9 pour cent sur l'année 1974.

Basketball: la finale de la Coupe Korac
La finale de la coupe Korac, qui

se disputera en deux matchs aller
et retour les 16 et 23 mars, opposera
les Yougoslaves de la Jugoplastika
de Split aux Italiens de Chinamartini
Turin.

Les deux clubs, renversant les pro-
nostics, se sont qualifiés à l'issue des
rencontres retour des demi-finales
disputées à Turin et Bologne. Split ,
battu de neuf points (74-83) à l'aller
sur son terrain , a pris sa revanche
sur Sinudyne Bologne, dominé de
13 points (92-79), tandis que China-
martini Turin , qui avait dû concéder
24 points (83-107) en Espagne à la

Juventud de Badalona, a réussi de
justesse à renverser le score en sa
faveur en l'emportant par 25 points
d'écart (79-54). Calendrier de la fi-
nale de la coupe Korac :

16 mars à Split , Split-Turin — 23
mars à Turin , Turin-Split.

La traditionnelle Wasa, disputée de
Saelen à Mora sur 85 km., aura lieu
malgré l'enneigement insuffisant. La
nouvelle a été annoncée par les orga-
nisateurs. Quelque 300 skieurs suisses
y participeront.

La Wasa aura lieu

Amateurs de billard

Les dirigeants du Club des
amateurs de billard , désireux de
maintenir leurs joueurs en forme
ont fait appel à un professionnel,
le Belge Léo Morin , champion du
monde et d'Europe du jeu indi-
rect. Ce dernier est actuellement
au local du club, à la rue de la
Serre, à la disposition des mem-
bres et il est certain que sa pré-
sence sera bénéfique. Aubaine
pour les fervents de ce sport, le
champion du monde, fera ce soir ,
dès 20 h. 30, une démonstration
de ses talents. Une occasion à ne
pas manquer.

Un champion
du monde à

La Chaux-de-Fonds

1 ma

Tournoi de boxe des étrangers de Suisse, à Yverdon

Depuis que les étrangers ont été
exclus des championnats suisses de
boxe, à l'instar des autres sports
d'ailleurs, la Fédération suisse orga-
nise chaque année un tournoi des
étrangers de Suisse. C'est au Club
yverdonnois de boxe qu'est dévolue
cette année l'organisation de cette
manifestation. Elle aura lieu samedi
et dimanche à la salle de gymnasti-
que Pestalozzi à Yverdon.

Des boxeurs de renom y partici-
peront. On note parmi les favoris

Kiss, de Baden, les trois Hongrois
de Bâle Fazekas, Lazar et Geri, Ara-
ti , de l'ABC Berne, les deux frères
Mucaria , de La Chaux-de-Fonds, Ro-
berson (Genève), Conod (Morges) ou
encore Cono (Neuchâtel).

Pareille panoplie de pugilistes se
retrouve rarement en Suisse et l'on
peut s'attendre à quelques belles em-
poignades.

Les éliminatoires auront lieu sa-
medi dès 19 h. 30 et les finales di-
manche dès 14 heures.

Chaux-de-Fonniers et Neuchâtelois sur le ring

TERME DE LA PREMIERE ETAPE: VEVEY
Le Tour de Romandie cycliste prend corps

Encore un pas sur la route au bout
de laquelle le 30e Tour de Romandie
trouvera son parcours définitif. Cette

fois c'est la ville de Vevey qui est
à l'ordre du jour puisque c'est elle qui ,
le mercredi 5 mai , organisera l'arrivée
de la première étape de l'épreuve orga-
nisée par l'Union cycliste suisse avec
la collaboration d'un journal genevois.

Il s'agira d'une première étape de
quelque 170 km. dont voici les grandes
lignes : Genève, Nyon, Morges, Lau-
sanne, Pully, Belmont, Essertes, Oron ,
Moudon, Romont, Châtel-St-Denis,
Chardonne, Chexbres, Vevey, La Tour-
de-Peilz, Blonay, St-Légier, Corsier ,
Chardonne, Chexbres, Vevey.

Un comité ad hoc dont font partie
plusieurs sportifs particulièrement dy-
namiques est déjà à l'oeuvre depuis
quelques semaines afin que ce retour
du Tour de Romandie à Vevey où il ne
s'était plus arrêté depuis de nombreu-
ses années soit un grand succès.

On remarquera que l'étape de Vevey
se terminera avec une boucle d'une
trentaine de kilomètres qui comprend
la montée vers Blonay. La formule a
été adoptée afin de permettre aux
spectateurs d'assister à un premier pas-
sage des coureurs dans le cœur de la
ville avant l'arrivée proprement dite
de l'étape.

OU EN EST-ON ?
Faisons le point pour constater que

deux inconnues seulement subsistent.
Elle concernent la formule du prologue
à Genève et le programme de la der-
nière journée. On ne tardera toutefois
pas à être fixés sur ces deux points.
Voici en l'état actuel des choses, où
on en est avec le parcours :

Mardi 4 mai : prologue à Genève
(formule et lieu à fixer). Mercredi 5
mai : première étape Genève-Vevey.
Jeudi 6 mai : deuxième étape Vevey-
Leysin. Vendredi 7 mai : troisième éta-
pe Leysin-Bassecourt. Samedi 8 mai :
quatrième étape Bassecourt-Chaumont-
sur-Neuchâtel. Dimanche 9 mai : cin-
quième étape Neuchâtel - (à fixer).



souhaite recevoir des offres de candidats très
qualifiés pour le poste d'un i

chef de marchés
pour une importante entreprise horlogère sur

; la place de Genève.

Qualifications requises :
— connaissance approfondie de la branche

horlogère et des marchés horlogers, en
particulier ceux de l'Extrême et du Moyen-
Orient I

— expérience de la vente des produits horlo-
gers ou de produits annexes ou semblables

— aptitude à rechercher et trouver de nou-
' veaux débouchés

— excellent gestionnaire, capable de faire
preuve d'imagination et de créativité

— connaissance parfaite de l'anglais en plus
du français - la connaissance de l'allemand
et/ou de l'espagnol et/ou de l'arabe cons-
tituerait un avantage

— âge idéal, environ 40 ans

Notre client offre :
— des possibilités intéressantes de . dévelop-

pement et une carrière progressive pour ..,
une personne possédant les qualités néces- I
saires

— le soutien de la direction et l'existence de
canaux de distribution déjà opérationnels

— un traitement correspondant au niveau éle-
vé du poste en question

— des avantages sociaux d'une grande entre-
prise. |

Nous prions les intéressés de nous envoyer
leurs offres complètes (curriculum vitae, lettre
manuscrite, copies de certificats , photo) à
notre direction.
Discrétion absolue de rigueur.
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CENTRE DE CULTURE ET LOISIRS SAINT-IMIER
Téléphone (039) 41 44 30

COLLÉGIALE SAINT-IMIER
SAMEDI 6 MARS , à 20 h. 15

Bach Kollegium
de Bâle

Œuvres de Pergolesi, Haydn , Bach, Bartok

Prix des places : Fr. 10.— ; Fr. 8.— pour membres
C.C.L., J.M., A.V.S., étudiants
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I AUX R0CHETTES
CHOUCROUTE

(8 viandes)

O 

DÉPARTEMENT
DES TRAVAUX PUBLICS

SERVICE DES PONTS
ET CHAUSSÉES

Avis aux propriétaires
riverains

des routes cantonales
Nous rappelons aux propriétaires rive-
rains des routes cantonales que les
branches d'arbres et haies qui pénè-
trent dans le gabarit d'espace libre des
voies publiques doivent être coupées,
conformément à la législation en vi-
gueur.

Les branches d'arbres qui surplombent
les chaussées à moins de 4 m. 50 doi-
vent être taillées, de même que celles
qui dépassent le bord de la chaussée
ou masquent la signalisation routière.

Un délai au 30 avril 1976 est imparti
aux propriétaires pour procéder à l'éla-
gage de leurs arbres, faute de quoi ce
travail sera exécuté à leurs frais.
Neuchâtel , 26 février 1976.

L'ingénieur cantonal

I MAGASIN DE
TABACS-JOURNAUX
ET SALON LAVOIR
Excellente situation.
Bonnes possibilités de développe-
ment.
Mise au courant par l'ancien pro-
priétaire.
Possibilité de louer un apparte -
ment dans un immeuble voisin.

Jean-Charles Aubert
I JL Fiduciaire et régie
i£\ immobilière
JO\ Av. Charles-Naine 1
*** *¦ Tél. (039) 26 75 65

La Chaux-de-Fondi

IMPORTANTE AGENCE D'ASSURANCES

cherche pour son administration de Neuchâtel, un

chef de bureau
ayant des connaissances générales de la branche
assurance, familiarisé avec les problèmes adminis-
tratifs et sachant diriger du personnel. Activité indé-
pendante et conditions de travail d'une institution
moderne.

Ecrire sous chiffre 87-131 aux Annonces Suisses S. A.,
Neuchâtel avec curriculum vitae, prétentions de sa-
laire et photographie.

| ACTION |
Molières messieurs CUIR

Fr. 45.- et 49.-
divers modèles souples et confortables à prix avan-
tageux.

Chaussures Vuilleumier
Léopold-Robert 128
La Chaux-de-Fonds

Tramelan - Saint-Imier

Pour travaux fins
de décoration, nous
cherchons

jeune
fille
consciencieuse.

Tél. (039) 26 72 73.

A LOUER a Renan

3 pièces
salle de bain , dé-
pendances et jardin
Loyer :

Fr. 195.-
par mois.
Libre début mai.

1 Tél. (039) 63 14 80.

BggllMmmMÏÏmMmmMm mmmmmmWm
Fabrique de fours industriels
cherche ;

MONTEUR ;
soit un mécanicien , électricien ou j
serrurier, pour son service externe.
Il aura , après une période de mise j
au courant , les fonctions suivan- j
tes :
— montage et mise en service des

installations
— dépannages et service d'entre- j

tien chez les clients en Suisse i
et à l'étranger ;

— langue maternelle française ou
allemande avec bonnes con-
naissance de la deuxième lan- '
gue.

Nous offrons :
— un travail intéressant, varié et

indépendant
— une rémunération correspon- i

dant aux qualifications et paie-
ment équitable de tous frais de
déplacement.

Adresser offres écrites à la direc-
tion de BOREL S. A., rue de la j
Gare 4. 2034 Peseux (NE).

À VENDRE pour cause de maladie au
Val-dc-Ruz (altitude 1000 m.)

FERME
avec 72 000 m2 de terre arable , prés et
pâturages, le tout arrondi , et 6500 m2 de
forêt. Capital nécessaire, environ Fr.
220 000.—.
Pour tous renseignements :

S 

Dr Krattiger + Cie
2502 Bienne
7, place de la Gare
Tél. (032) 22 12 22

MARIAGE
JEUNE DAME, fin trentaine, ayant
enfant , désire faire connaissance de
MONSIEUR , quarantaine, grand , aimant
arts et histoire. Mariage si convenance.
Ecrire sous chiffre AM 4113 au bureau
de L'Impartial.

BUNGALOWS pour vacances au Tessin
Maisonnettes et appartements pour va-
cances à Caslano , au lac de Lugano. Dès
Fr. 9.— par personne. S'adresser à Bel-
tramini M.-D., via Ciseri 6, 6900 Lugano.
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Michel COUSIN

Copyright by Presse de La Cité Paris
et Cosmopress Genève

Puis, il y a un déclic, elle a raccorché et
j' en fais autant. Je devrais me sentir soulagé.
En réalité, je me sens stupide, comme un
homme qui vient de manquer une belle affaire
et qui ne sait pas comment il a été assez mal-
adroit pour ne pas la mener à bon terme.

On dirait que ma rupture avec Clotilde
a constitué comme un signal. Les ennuis de
toutes sortes affluent avec une belle régularité.
Au courrier du lendemain, je trouve une pluie
de factures, une lettre désagréable d'Alain Bal-
lu et une moins désagréable mais aussi en-
nuyeuse d'une Compagnie qui se rappelle à
mon bon souvenir.

Quand tout va mal, le fait de prendre une
résolution n'arrange rien, mais soulage sur le
moment. Envoyer tous ces gens-là au bain, ne
plus en entendre parler et repartir d'un autre
pied... Facile à dire !

Rien qu 'en prenant une autre feuille de
papier et un crayon, je sens que l'addition
que je vais faire sera catastrophique. Mon
idée est simple. Il faut quelquefois changer de
créanciers comme de fournisseurs ou de che-
mise. Cela permet de souffler et de se per-
suader qu 'on est en train de prendre des me-
sures. Le cabinet et surtout les murs dans
lesquels il , est installé, mon appartement, tout
cela constitue un capital non négligeable sur
lequel j ' ai emprunté des sommes que je dois
à plusieurs personnes. Si je trouve une somme
suffisante à emprunter, je rembourse tout le
monde et je n'ai plus qu 'un seul interlocuteur.

L'addition est vite faite. En arrondissant,
il me faut trois cent mille francs... Non , trois
cent cinquante mille, en comptant quelqu'un
que j'oubliais... Plus ce que je dois aux Com-
pagnies... Eh bien , il faut compter quatre cent
mille !

Les prêts hypothécaires se consentent selon
une garantie qui se calcule sur la moitié envi-
ron de la valeur du gage. Ce qui veut dire
qu 'aucun notaire, surtout pas Alain, ne me
prêtera cette somme, car le cabinet n'est qu'une
valeur commerciale et non pas immobilière.

D'un sens, il est heureux que j'aie trouvé le
courage (ou l'inconscience ?) de téléphner à
Clotilde. Mon problème est du genre que résout
facilement un mariage heureux. Quand on a
l'avenir assuré, il est facile de vendre. Main-
tenant , je dois me débrouiller tout seul. . .

Vers cinq heures, j 'ai un tel cafard que je ne
me sens pas le courage de passer une soirée
solitaire. Je téléphone à Quinette. Depuis quel-
que temps, je la néglige et elle ne le mérite
pas. A l'autre bout du fil , la sonnerie grelotte
dans un désert et je repose l'appareil. Si Qui-
nette ne répond plus, où va-t-on ? C'est une
fille de vingt-huit ans, aussi moderne que
l'agence de publicité dans laquelle elle tra-
vaille. J'ai dû faire un mauvais numéro... Juste
quand je veux reprendre l' appareil , Pierrette
me passe une communication. Je prends l'écou-
teur.

— Allô ?

On dirait qu 'il n 'y a personne au bout du
fil. Je répète mon appel deux fois , puis je me
tais. Je suis sûr d'entendre le souffle léger
d' une respiration. Les farces au téléphone sont
déjà agaçantes... Mais les farces qui n'en sont
pas sont insupportables. Je raccroche en haus-
sant Jes épaules. Je ne vois personne pour
s'amuser à cette sorte de plaisanterie. Clotilde ?
Peut-être... Mais elle est trop intelligente pour
cela ! Si elle voulait ne dire quelque, chose, elle
me rappellerait sans se dissimuler.

Je refais le numéro du bureau de Quinette
et cette fois , quelqu'un répond immédiatement.
Au bout d'une seconde j ' ai la jeune femme
au bout du fil .

— C'est rigolo... J'allais l' appeler , sale lâ-
cheur !

De l'entendre me remet de plain-pied dans
la réalité. Voilà une fille que je devrais épou-
ser ! Pas de fortune, mais un tas de qualités.
Je me demande la tête qu 'elle ferait si je lui
posais la question. Elle éclaterait de rire, sans
doute. Elle rit tout le temps.

— J'ai eu beaucoup de tavail !
— Ce n'est pas une excuse !
— J'ai voyagé...
— Tu aurais pu m'emmener !
J'abandonne et sollicite mon pardon. Nous

prenons rendez-vous pour la soirée.
Il y a des hommes qui , avant de sortir, enlè-

vent leur alliance. Ils s'imaginent ainsi aug-
menter leur potentiel de chance auprès de quel-
qu 'un qui ne les connaît pas encore. J'avoue
n'avoir jamais compris cette tactique. Ce n'est
pas à un bijou que l'on s'aperçoit qu'un homme
est marié ou non. Il y a des mensonges qui ne
sont qu 'à court terme.

Personnellement, je fais exactement le con-
traire. Sans aller jusqu 'à orner ma main gauche
d'une alliance, je m'arrange très rapidement
pour que l'on sache que je suis un homme
marié, qui vit séparé de sa femme, mais qui
ne peut pas obtenir le divorce. Jacqueline Lo-
rac, par exemple, dite Quinette, est une femme
à principes, même si ces principes ne sont
pas ceux de tout le monde. L'un d'eux est :
pas d'homme marié, j 'aime qu 'on soit libre.

(A suivre)
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Mécanique de précision
Région lémanique

Nous cherchons pour une entreprise suisse de la mécanique
de précision (non horlogère), située dans la région léma-
nique, le responsable de son service de contrôle. La direc-
tion désire confier cette fonction à un technicien, ou éven-
tuellement ingénieur ETS, en mécanique, électricité ou
micromécanique, ayant de l'expérience dans la fabrication
et parfaitement au courant des systèmes modernes de
contrôle (normes, gestion de la qualité, contrôle avant,
pendant et après la fabrication et statistiques). Il travail-
lera en étroite collaboration avec le chef de fabrication et
sera assisté par une équipe bien rodée.

Cette position requiert des qualités d'organisateur, de chef ,
le goût du détail, un esprit vif et le sens de le coopération.
Le titulaire n'aura pas peur de mettre la main à la pâte ,
saura aller au fond des choses et trouvera une activité
vivante avec tous les avantages d'une entreprise faisant
partie d'un important groupe industriel. Langues : français ,.
anglais (bonnes connaissances orales vu documentation
et contacts outre-mer), allemand souhaitable. Nationalité . «.,

.suisse ou permis C. i
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NOUS CHERCHONS

boîtier
ou

boîtier-bijoutier
connaissant le montage complet
de boîtes de montres.
Apte à travailler sur fraiseuse.
Exécution de pièces spéciales et
prototypes.

Faire offre à :
J. BONNET & CO
Fabrique de boîtes et bijouterie
Numa-Droz 141
2300 La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 22 22 25

Machines à coudre

Service de
réparation

S *0£*s
CENTRE À COUDRE

SINGER
Place du Marché
La Chaux-de-Fonds

Tél. (039) 23 35 36
Service à domicile

MIELE
VAISSELLE

j ou LINGE,
machine spécia-
le pour locatifs.
Conditions spé-
ciales de vente
gros et détail.

D. DONZÉ
Département
Appareils
ménagers
2725
Le Noirmont
Tél. 039/53 12 28

— DAI M —
Pour le nettoyage
(veste Fr. 30.—,
manteau Fr. 33.—,
canadienne Fr. 35.-).
une bonne adresse:
PRO-DAIM, Rue
des Fortifications 23

1844 Villeneuve
Tél. (021) 60 15 46

»_&) LUNETTERIE
i+W VERRES
%S_- DE CONTACT
MAITRE OPTICIEN



TEMPS PRÉSENT

A VOIR

Au cours de cette émission heb-
domadaire du jeudi, la Télévision
romande abordera ce soir un thème
actuel , à la fois social et économique ,
sous le titre « Main basse sur le
tiers monde » . Son service de presse
la présente comme suit :

Au grand boom des prix des ma-
tières premières de 1973-1974 a suc-
cédé une diminution des prix à
peu près équivalente. Cela veut dire
que la situation économique des
pays défavorisés continue à se dé-
grader et que l'écart entre riches
et pauvres ne cesse de croître.
Du coton et des hommes

Comment cette réalité est-elle vé-
cue par les producteurs de matières
premières ? C'est la question à la-
quelle « Temps présent » va tenter
de répondre. Une équipe de repor-
tage, formée de Pierre Demont , Gé-
rald Mury, Pierre-André Perret et
Jean Zeller , s'est rendue dans un
village de planteurs de coton , en
Haute-Volta.

La description de leurs conditions
de vie en dit plus long que toutes
les statistiques. Elle met en évi-
dence l'injustice de notre monde.
En effet , pourquoi ces producteurs
de matières premières sont-ils si
faiblement rémunérés ? Pourquoi
n'ont-ils pas les moyens d'acheter
des médicaments ? Pourquoi leurs
gains ne leur permettent-ils pas
d'acquérir une charrue et des
bœufs ? Ce qui leur donnerait la
possibilité de produire plus, donc
de gagner plus.

Ce reportage permet de suivre
l'existence d'une famille de plan-
teurs de coton , d'assister à la vente
de leur production, de les accom-
pagner au marché de la ville voi-
sine et de comprendre ce que chaque
dépense représente pour eux.
Une planète divisée

Sans vouloir absolument généra-
liser, la situation de cette famille
de paysans peut être comparée à
celle de millions de planteurs et
son analyse est symptômatique d'un
certain nombre de drames vécus
par les populations du tiers monde.

Dans un dernier chapitre, les au-
teurs de cette émission situent le
problème au niveau de nos rapports
économiques avec les pays sous-dé-
veloppés. Dans cette optique, le pré-
sident Boumedienne, qui se fait le

, porte-parole des revendications des
pays défavorisés, remet en cause
notre situation de privilégiés. Son
interview débouche sur cette ques-
tion essentielle : la division de la
planète entre riches et pauvres
peut-elle nous laisser indifférent ?

(sp)

Sélection de jeudiTVR

21.15 - 22.10 Joseph Balsamo, d'a-
près l'œuvre d'Alexandre
Dumas. Deuxième épisode.

Réunis en assemblée clandestine,
les Grands Maîtres des plus impor-
tantes sociétés Confraternelles pré-
parent le chemin de la Révolution.

Joseph Balsamo se rend à Paris
en compagnie de son fidèle valet
Fritz, de son vieux maître Althotas,
alchimiste fantasque et inquiétant,
et de sa femme Lorenza , « Médium »
extraordinaire, capable de lire dans
le passé et dans l'avenir et de voir
à distance les cartes du Président.
Cependant, Lorenza , craignant de
perdre son âme en cédant au pou-
voir étrange que son mari exerce
sur elle, s'enfuit, profitant d'un ac-
cident survenant au carrosse.

Balsamo trouve asile au château
du baron de Taverney, pittoresque
vieux noble ruiné, vivant seul avec
sa ravissante fille Andrée.

Le soir même de son arrivée, afin
de savoir où sa femme Lorenza s'est
enfuie, Balsamo hypnotise Andrée.

TF 1

20.30 - 21.30 Baretta. Commission
d'enquête.

Une commission d'enquête compo-
sée de policiers conteste les métho-
des d'investigation de Tony Baretta
qu'ils jugent à la fois audacieuses et
louches.

Baretta avait suivi, avec l'un de
ses amis, Scotty Mason, une affaire
de trafic de drogue au cours de
laquelle un romancier était inter-
venu. Ce < dernier fait part à la
Commission de ses soupçons à l'é-
gard de Baretta.

Tous les agissements et les con-

A la Télévision romande, à 1S h. :
TV-Jeunesse : Chronique montagne.
Les horizons de Gaston Rebu f f a t .

(Photo G. Blondel - TV suisse)

versations du policier sont désor-
mais espionnés...

A 2
20.30 - 21.55 Téléfilm: « La ter-

rasse des Bernardini ».
D'après le roman de Su-
zanne Prou.

Quel secret lie ces deux femmes
au soir de leur vie dans cette grande
et majestueuse maison dont la ter-

A la Télévision romande, à 21 h. 15 ,
Joseph Balsamo , 2e épisode. André
de Taverney (Doris Kunstmann) de-
vient grâce au pouvoir hypnotiseur
de Balsamo un médium extraordi-

naire. (Photo TV suisse)

rasse domine la place du village.
Quel secret, quel amour ou quelle
haine partagent Laure Bernardini
et Thérèse, sa servante.

Le soir, entourées d'amies de leur
âge, elles regardent le bal. Jouis-
sant du spectacle à l'abri de la
poussière, leurs vieux yeux s'agran-
dissant à la lueur des feux de Ben-
gale. La fête, la musique, les danses,
les amoureux qui s'embrassent et
leurs mémoires tressaillent...

« La mémoire est le fardeau des
vieilles gens » dit Laure.

Elles ont été jeunes , ont été belles.
Mme Laure n'était pas encore Ber-
nardini. Elle était Lambert. Une
famille de commerçants modestes ,
des bouchers. Ils avaient de l'ambi-
tion. Ils ont tenu à écarter leur fille
du magasin dès son plus jeune âge.
Ils lui ont donné ce qui pour eux
était une « éducation de reine » . Ni
elle, ni le fils Bernardini , ne dan-
saient avec « le petit peuple de la
ville » .

Paul Bernardini était grand , min-
ce et brun , le sourcil noir et l'œil
câlin. Il était voluptueux comme
un chat. Aussi voluptueux que sa
mère était austère. Il se levait tard ,
pour s'occuper négligemment des
métayers qui exploitaient ses terres.
Tout ce qu 'il savait faire , c'était ,
avec quelques compagnons de plai-
sir , aller à la chasse et fréquenter
les filles.

Enfin , une fille, Thérèse Reboul.
A l'époque Thérèse était une per-
sonne dont les gens convenables ne
prononçaient le nom qu 'avec mé-
pris. Elle était modiste dans la ville
haute. Chacun savait , mis à part
la petite Laure, que Thérèse était
la maîtresse du fils Bernardini.

C'est aussi à cette époque que
Paul se portant volontaire pour
éteindre un incendie de forêt , se
blessa. Pour distraire son fils , Mme
Bernardini fait venir Laure. Elle
ferait la lecture. Elle servit aussi
de facteur entre les amants à l'insu
de la mère.

Pour Laure , amour voulait dire
mariage. Elle restait persuadée que
le fils Bernardini voulait épouser
la modiste. Mais elle se disait que
les noces n'étaient pas encore célé-
brées...

Film à épisodes
Amélie Casque d'Or
Feuilleton radiophonique
de René-Maurice Picard

Ce soir à 20 h. 05
Radio Suisse romande 1 (MF + OM)

René-Maurice Picard , auteur radio-
phonique dont .la Radio suisse romande
s'est déjà souvent assuré la talentueuse
collaboration, a imaginé là une histoire
à la Carco. Entendez une histoire d'a-
mour et de truands, d'un style fort
populaire. Casque d'Or, c'est le surnom
d'une fille rousse, qui s'appelle en réa-
lité Amélie Hélie. Elle habite le quar-
tier de Popincourt , où règne la bande
de Leca, un petit truand. Elle-même
s'adonne plus ou moins à la prostitu-
tion. Or , un ouvrier sur métaux, Jo-
seph Pleigneux, chef d'une autre ban-
de, celle du quartier des Orteaux , tom-
be amoureux d'Amélie. Amélie, dont
le cœur balance entre les deux chefs
de bandes et qui suscitera même une
véritable guerre entre ces petits gangs
de quartier.

Une histoire présentée en forme de
feuilleton captivant, original et habile-
ment découpé en ses divers épisodes.

(sp)
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I iyi I zX ^ "C 1 >? î 0 iS_ l̂__ffi_i B̂ f̂M̂ MTBB"̂  l!_l''*''lW''WI_^̂ BF,̂ ^'TBr*̂ W*iy',WilllilliliiillÈïi_iî !̂_ii^ îa_«œffl m Y H • M» _ j ËË_ m9 Ji ¦ • mmm A 19 Mk V Iff M4M\\ H
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SUISSE ROMANDE 1 (MF)

12.15 Les uns, les autres. 12.30 Edition
principale. 13.00 Le rendez-vous de
l'humour et de l'humeur. 13.05 Décro-
chez la une. 14.05 Des ronds dans l'eau.
16.15 La Nuit des Temps (9). 17.05 En
questions. 18.00 Le journal du soir.
18.20 Edition régionale. 18.40 Informa-
tions sportives. 18.50 Revue de la presse
suisse alémanique. 19.00 Edition na-
tionale et internationale. 19.30 Paroles.
20.05 Amélie Casque d'Or. 20.30 Fête...
comme chez vous. 22.05 Baisse un peu
l'abat-jour... 23.05 Blues in the night.
24.00 Hymne national.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
14.00 Informations. 14.05 Ici et ailleurs.
16.00 Suisse-musique. 17.00 Tutti tem-
pi. 17.30 Rhythm'n pop. 18.00 Informa-
tions. 18.05 Redilemele. 18.30 Jazz-live.
18.55 Per i lavoratori italiani in Sviz-
zera. 19.30 Novitads. Informations en

romanche. 19.40 Jazz en réédition. 20.00
Informations. 20.05 Henri Guillemin
vous parle de... 20.30 Troisième quart
du siècle. 22.00 Pari pour demain. 22.30
Les raisons de la folie. 23.00 Informa-
tions. 23.05 Hymne national.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informalions-flah à 12.30 , 14.00 , 16.00 ,
18.00, 20.00 , 22.00 . 23.00 . — 12.15 Félici-
tations. 12.40 Rendez-vous de midi.
14.05 Magazine féminin .  14 .45 Lecture.
15.00 Musique légère. 16.05 Théâtre.
17.00 Onde légère. 18.20 Musique diver-
tissante. 18.45 Sport. 19.00 Actualités.
Musique. 20.05 Consultation : Droit -
Locataires et bailleurs. 22.05 Chansons.
23.05-24.00 Entre le jour et le rêve.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 14.30 , 16.30, 23.30.
— 12.10 Revue de presse. 12.30 Actuali-
tés. 13.05 Disques. 13.30 Elixir musical.
15.00 Paroles et musique. 16.00 Poul-

ie plaisir. 18.00 Vive la terre. 18.30
Informations du soir. 18.35 Actualités
régionales. 19.00 Actualités. 20.00 Table
ronde. 20.40 Concerto pour violon , pia-
no et orch., Mendelssohn ; Air pour
soprano , ténor et orch., « Nei Giorni
tuoi felici » , Beethoven ; Variations sur
un thème rococo pour violoncelle et
orch., Tchaïkovsky. 21.50 Chronique
musicale. 22 .05 Jazz. 22.30 Radiojour-
nal . 22.45 Musique légère. 23.10 Airs
de danse. 23.35-24.00 Nocturne musical.

VENDREDI

SUISSE ROMANDE 1 (MF)
Informations toutes les heures, de 6.00
à 23.00 (sauf à 20.00), puis à 23.55. —
6.00 Le journal du matin. 6.00, 7.00,
8.00 Editions principales. 7.35 Billet
d'actualité. 8.05 Revue de la presse
romande. 8.15 Chronique routière. 8.25
Mémento des spectacles et des concerts.
8.40 Avant le week-end. 9.05 La puce

à l'oreille. 10.05 Le sac à puces. 12.00
Le journal de midi.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
7.00 Suisse-musique. 9.00 Informations.
9.05 What are you listening for ? 9.20
Initiation musicale. 9.45 Profils. 10.00
La vie des universités. 10.15 Le monde
propose. 10.50 Quelques aspects de la
littérature régionaliste. 11.00 Suisse-
musique. 12.00 Midi-musique.

SUISSE ALÉMANIQUE
Informations-flash à 6.00, 7.00, 8.00,
9.00 , 11.00. — 6.05 Espresso. 9.05 Mixtu-
re multi-musicale. 10.00 Guide tou-
ristique sonore. 11.05 Musique légère.
12.00 Musique à midi.

SUISSE ITALIENNE
Informations-flash à 6.30, 7.00. 7.30.
8.00. 8.30, 10.30. — 6.00 Musique et
informations. 9.00 Radio-matin. 12.00
Informations de midi .

(La plupart des émissions sont en couleurs)

SUISSE ROMANDE
17.40 Point de mire
17.50 Présentation des programmes
17.55 Télé journal
18.00 TV-Jeunesse

Chronique montagne. Les horizons de Gaston Re-
buffat..

18.25 Courrier romand
Fribourg.

18.50 Lé Manège enchanté
Pour les petits.

18.55 Ne le dites pas avec des Roses !
14e épisode. (Feuilleton).

19.15 Un jour, une heure
Emission d'actualités.

19.40 Télé journal
20.00 Un jour, une heure
20.15 Temps présent
21.15 Jean Marais dans Joseph Balsamo

2e épisode. (Feuilleton).

22.10 L'antenne est à vous
Ligue contre la vivisection.

22.25 Téléjournal

SUISSE
ALÉMANIQUE

15.00 Da capo
17.00 Pour les petits
17.30 Télévision scolaire
18.10 Cours de formation

pour adultes
18.40 Fin de journée
18.50 Téléjournal
19.00 Mémento sportif
19.30 Point chaud
19.35 Avant 20 heures
20.00 Téléjournal
20.15 Ici Berne
20.25 Les handicapés

physiques
21.25 Les Amours d'une

Blonde
23.00 Téléjournal
23.15 Les programmes

SUISSE
ITALIENNE

18.00 Pour les enfants
18.55 Hablamos espanol
19.30 Téléjournal
19.45 Ici Berne
20.15 Schola Cantorum
20.45 Téléjournal
21.00 Reporter

Hebdomadaire d'in-
formations.

22.00 Ciné-club
Lâche ma Barbe !
(Ereszd el a Szakal-
lamat !) Version ori-
ginale d' un f i lm de
Peter Basco , avec Be-
la Maracsko , Tamas
Maior , etc.

23.35 Téléjournal

FRANCE 1 (TF 1)
(Emissions uniquement en noir et blanc)

12.15 Réponse à tout
Jeu.

12.30 Midi première
Variétés.

13.00 TF 1 actualités
13.35 Magazines artistiques régionaux
14.05 OFRATEME
16.45 Patinage artistique

Championnats du monde à Gôteborg.
17.15 OFRATEME
18.15 A la bonne heures ;r v->  ' ¦

Le cancer , dépistage et prévention.
18.45 Nounours
18.55 L'île aux enfants
19.20 Actualités régionales
19.40 Une minute pour les femmes
19.47 Alors raconte
20.00 IT 1 actualités
20.30 Baretta

8. Commission d'Enquête. (Série)
21.30 TF 1 actualités
22.30 Allons au cinéma
23.00 TF 1 actualités

FRANCE 2 (A 2)
(La plupart des émissions sont en couleurs)

13.35 Magazine régional
14.30 Flash journal - Aujourd'hui Madame
15.30 Le Saint

3. Le Fugitif. (Série).
16.20 Aujourd'hui magazine

17.30 Fenêtre sur... - 18.00 L'actualité hier.
18.25 Les belles histoires de la boîte

à images
18.30 Journal
18.42 Le palmarès des entants
18.55 Des chiffres et des lettres
19.20 Actualités régionales
19.44 Y'a un truc
20.00 Journal de l'A 2
20.20 D'accord, pas d'accord
20.30 La Terrasse des Bernardini

Dramat ique  d' après le roman de Suzanne Prou.
21.55 Les chefs-d'œuvre vous questionnent

L'Embarquement pour Cythère.
22.45 Journal de l'A 2

FRANCE 3 (FR 3)
De 12 h. 15 à 18 h. 55,

relais en couleur
du programme de TF1

19.00 Trois Averses pour
l'Espoir

19.20 Actualités régionales
19.40 Tribune libre

Les amis de l'homme.
19.55 FRS actualités
20.00 Altitude 10.000
20.30 Alfredo, Alfredo

Un film de Pietro
Germi.

' 22.15 FRS actualités

(La plupart des émissions
sont en couleurs)

ALLEMAGNE 1
16.15 Téléjournal
16.20 Une Rue
17.05 Pour les jeunes
17.35 Monsieur Rossi

cherche le Bonheur
17.55 Téléjournal
18.00 Programmes

régionaux
20.00 Téléjournal
20.15 Plusminus
21.00 Enigme à Manhattan

La Rançon. Série po-
licière.

21.45 Contrastes
22.30 Patinage artistique
23.15 Téléjournal

ALLEMAGNE 2
16.30 VVenn Interessen

aufeinenderstossen
17.00 Téléjournal
17.10 Wickic
17.40 Plaque tournante
18.20 Spannagl et Fils
19.00 Téléjournal
19.30 8 x 1 in Noten

Variétés.
20.30 Venise la belle
21.00 Téléjournal
21.15 Débat
22.15 Das Land des Blinden

oder Von einem der
auszog
Téléfilm.

23.40 Téléjournal

Franco ETRANGER
pour la SUISSE sdon [es pays>
1 an Fr. 102.—
6 mois » 53.— Se renseigner à
3 mois » 28.— notre adminis-
1 mois » 10.— tration.

Tarif des annonces
La Chaux-dé-Fonds,
canton de Neuchâtel
et Jura —.51 le mm.
Mortuaires —.75 le mm.

Régie extra-régionale
Annonces Suisses S. A. - A S S A
Suisse —.65 le mm.
Réclames 2.20 le mm.

(Minimum de 25 millimètres)

Compte de chèques postaux 23-325
La Chaux-de-Fonds

Prix d'abonnement
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LA GRANDE AVENTURE
DU KALAHAR!
Pour votre plus grand plaisir!
sacrifiez-lui 1 h. 30 de votre temps

À LOUER Progrès 20

appartement de 3 pièces
confort , 2e étage, libre dès le 31 mai ,
Fr. 380.—, charges comprises,
ainsi qu'un

chalet meublé
abords immédiats de la ville, confort , 2
pièces , de mars à novembre.

Ecrire sous chiffre AT 4017 au bureau
de L'Impartial.

SAMEDI ^BBÊfUiïr 16 ans

PLUMMER **̂ §mSÊ**-'

LA NUIT p CTT^DE LA PEUR t̂ ft -̂li
Un policier palpitant J**?*̂ * | V j
Un suspense infernal ̂ ««««ĉ —¦«-_•. I

JE CHERCHE

ouvrières
sur petites presses, et

ouvriers
sur polissage de pièces acier.

Ecrire sous chiffre AT 4122 au bureau
de L'Impartial.

Cherchez-vous un travail varié comme

REPRÉSENTANTS (es]
Vous vendez sérieusement, indépendant
et à plein temps au téléphone. Cette ac-
tivité se fait chez vous, À DOMICILE.
Si vous aimez le contact avec le public ,
vous êtes notre nouveau(velle)
COLLABORATEUR (TRICE)

Appelez tél. No (027) 55 30 40 qui vous
renseignera.

On débarrasse
gratuitement

tous les véhicules
hors d'usage

On achète
FERRAILLE - MÉTAUX

Démolition Anker, Savagnier
Tél. (038) 53 26 76

Vente
des objets trouvés

CFF
LE LOCLE - LE SAMEDI 6 MARS 1976

de 9 à 12 heures et dès 13 h. 30
à la SALLE DIXI

Direction du 1er arrondissement CFF
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6n 

VerSi°n 
française
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Les mesures cantonales et communales
bernoises visant à créer des emplois

Pour combattre le sous-emploi et at-
ténuer les conséquences qui en décou-
lent, les autorités du canton de Berne
ont mis en œuvre différentes mesures
destinées à relancer la conjoncture. Un
programme complémentaire d'investis-
sements 1976, comprenant 246 projets
et dont le montant total s'élève à 110
millions de francs, a été débloqué à la
mi-février par le Conseil exécutif ber-
nois. Ces crédits, auxquels le canton
participe pour 42 millions et la Confé-
dération pour 36 millions sont desti-
nés à étayer la demande en général et
celle du secteur de la construction et de
l'artisanat , fortement touché par la
récession, en particulier. Outre les pro-
jets du canton , de nombreux projets
devront être exécutés par les syndicats
de communes, les communes et les
tiers. Ainsi, les tiers devront apporter
un appui de 32 millions destiné à fi-
nancer leurs propres projets d'investis-
sements.

A ce sujet , des facilités de finance-
ment ont été créés pour les projets
d'investissements destinés à lutter con-
tre le chômage.

Les banques cantonales et régionales
ainsi que les caisses Raiffeisen se sont
déclarées disposées à imputer sur les
crédits destinés à financer de tels pro-
jets un intérêt qui ne dépasserait que
de un ou un et demi pour cent au ma-
ximum le taux d'escompte officiel qui
était alors de deux et demi pour cent.
Pour sa part , la Banque nationale a
promis à ces institutions de crédits
d'acheter à des conditions déterminées
(sous forme de réescompte) les res-
criptions (promesses de paiement) des
communes qui auront fait  des investis-
sements conjoncturels. Cette promesse
d'escompte est valable pour deux ans.
Sur demande fondée, elle pourra être
prolongée d'une année de sorte que la
dette , après trois ans au plus tard, de-
vra être remboursée ou consolidée,
c'est-à-dire transformée en dette ferme.

Les communes qui , pour lutter con-
tre le chômage, ont élaboré des pro-
jets d'investissements de leur propre
initiative et qui ne sont pas mention-
nées dans le programme complémen-
taire peuvent également bénéficier des
financements susmentionnés pour la
mise en œuvre de tels projets, (ats)

Inauguration d'un garage
et d'un autocar PTT à Nods

De nombreuses personnes ont donné
suite à l'invitation de la Direction d'ar-
rondissement des téléphones qui pré-
sentait , hier après-midi, un nouvel au-
tocar PTT pour desservir la ligne La
Neuveville - Prêles et Nods , ainsi qu 'un
garage construit à Nods.

M. A. Rossier, directeur des télé-
phones, a expliqué que la construction
d'un garage PTT sur le plateau de

Diesse est étroitement liée au dévelop-
prement de la station à usages multi-
ples de Chasserai. A part les relais
pour la téléphonie et la télévision, cet-
te station abrite les équipements né-
cessaires aux appels des automobilis-
tes et aux émetteurs de télévision. De
nombreuses entreprises établissent
leurs communications téléphoniques
avec les véhicules par son intermédiai-
re.

Si l'accès de Chasserai ne pose pas
de problème en été il n 'en va pas de
même en hiver et la station doit pou-
voir être atteinte à tout instant. Outre
les autocars, le garage abritera donc
aussi les véhicules spéciaux dont une
autochenille achetée par les PTT en
1975.

Quant au nouvel autocar, (notre pho-

to) il peut accueillir 45 passagers assis
et 21 debout , sa longueur est de 10,5
m. sa largeur de 2,3 m. et son poids
s'élève à 16 tonnes. M. Fernand Rol-
lier, de la Société funiculaire Gléresse-
Montagne de Diesse fit les honneurs
du nouveau véhicule, qui ne ressem-
ble que de loin à celui inauguré en
1929 et qui offrait quatorze places. En
1931, la société achetait un car de 18

places, puis en 1936 un autre véhicule
de 31 places.

Jusqu 'en 1964, où il fallut remplacer
l'autocar de 1931, la société pouvait
financer l'achat de ses véhicules par
ses propres moyens. A cette époque ,
le funiculaire était à bout de souffle et
il fallut avoir recours aux PTT qui ac-
cordèrent un prêt.

Depuis 1974, sur la demande d'une
commission intercommunale d'étude de
problèmes scolaires du plateau de Dies-
se, les PTT prennent les dispositions
nécessaires pour assurer le transport
des élèves entre Prêles, Lamboing,
Diesse et Nods.

La visite du garage fut suivie d'une
collation fort bien organisée dans la
salle de gymnastique du collège de
Nods. (RWS)

Manifestation de chômeurs à Bienne
Une soixantaine de chômeurs, hom-

mes et femmes, se sont rassemblés hier,
dans le courant de la matinée, dans le
hall de la caisse municipale de chôma-
ge, à Bienne, à l'appel du comité des
chômeurs, pour protester contre « le
retard dans le paiement des indemni-
tés, l'impossibilité pour certains de tou-
cher ces indemnités (étrangers établis
depuis moins de deux ans en Suisse,
travailleurs indépendants, femmes en-
ceintes), et la fin des indemnités pour

les chômeurs qui n'ont pas eu 150
jours de travail en 1975 ».

Un sondage réalisé par le comité de
chômeurs auprès d'une centaine de ses
adhérents révèle que la moitié d'entre
eux n'ont touché leurs indemnités pour
janvier qu'entre le 15 février et le 1er
mars, et qu 'un tiers ne les a toujours
pas reçues. Les manifestants ont ren-
contré M. Kern , directeur des œuvres
sociales, avant de se disperser dans le
calme, (ats)

Jean-Michel
et son équipe

La fureur
de vivre
par la foi

La Chaux-de-Fonds
4 - 5- 6  mars à 20 h. 30

Salle du Musée
de l'Horlogerie
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Dans son audience hebdomadaire de
mercredi , présidée par Me Rolf Haens-
sler, le Tribunal correctionnel de Bien-
ne s'est occupé de deux cas.

Les premiers à passer à la barre
sont les nommés P. B., né en 1952, do-
micilié dans la région biennoise, et
H. F., né en 1956, d'origine française.
Tous deux sont accusés d'avoir enfreint
la loi sur les stupéfiants. Ils ont en
effet transporté et vendu plusieurs ki-
los de, haschich. P. B. est condamné à
16 mois de prison avec sursis durant
trois ans. Par contre il sera placé
sous patronage durant cette période.
Quant aux frais, ils comprennent 5000
francs et dévolution à l'Etat , 3000 fr.
solidairement avec son camarade, 1105
francs de frais de justice et 2500 fr. de
frais d'intervention. H. F. écope de 16

mois de prison , moins 33 jours de pré-
ventive avec sursis durant trois ans.
Il sera expulsé durant dix ans du ter-
ritoire suisse. Il paiera lui aussi 3000
francs à l'Etat solidairement avec P. B.,
850 francs de justice et 400 francs de
frais d'intervention.

L'après-midi, c'est A. H., né en 1922 ,
qui passe devant le tribunal pour la
15e fois. Ayant des soucis financiers
et d'amour, alcoolique par surcroît , il
est accusé de vols qualifiés de 4500
francs de bijoux , instruments de mu-
sique et objets divers, vol simple et
tentative de vol et abus de confiance.
Pour ces différentes fautes il écope de
dix mois de prison ferme moins 27
jours de préventive. Il aura à régler
2718 francs de frais de justice et d'in-
tervention, (be)

Trois condamnations au Tribunal correctionnel
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Fornachon & Cie
rue du Marché 6
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Livraison et mise
en service gratuites
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INDÉPENDANTE avec bain. Prix Fr.
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MEUBLÉES à 1 et 2 lits, indépendantes,
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1er mars. Récompense. Tél. 039/23 48 06.

4 PNEUS 155 SR X 12, Kleber-Colombes
V 10, Tubeless, avec jantes pour Opel
Kadett , état de neuf. Tél. (039) 31 58 45.

CARAVANE ADRIA, modèle 1974, 5 m.,
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ménagers
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Face à la pléthore d'enseignants

Face à la pléthore d'enseignants que
connaît notamment le Jura, il serait
possible « de créer quelques nouveaux
postes en supprimant des heures sup-
plémentaires à des enseignants et
compte tenu des leçons d'allégement ».
C'est ce qu'indique une communication
de la direction de l'Instruction publique
du canton de Berne dans la dernière
« Feuille Officielle Scolaire ».

« Dans quelques écoles primaires et
secondaires à classes parallèles, il a
été possible de déterminer, dans l'en-
semble, un nombre considérable de le-
çons supplémentaires et autres prove-
nant des allégements accordés pour
travaux de direction ou pour raison
d'âge. Or, souligne la direction de
l'Instruction publique, en les totalisant ,
il serait possible, dans de nombreux
cas, de créer de nouveaux postes d'en-
seignants sans devoir pour autant ou-
vrir de nouvelles classes. Dans ce do-
maine, tant les autorités scolaires que
le corps enseignant devraient faire
preuve, à l'échelon communal, d'une
solidarité agissante à l'égard des ensei-
gnants brevetés qui se trouvent sans
place. (...) Les commissions des écoles
primaires et secondaires sont tenues
de pourvoir à l'organisation scolaire in-
terne. Elles peuvent donc être appe-
lées à chercher, en accord avec le corps
enseignant, des possibilités de réalisa-
tion du genre de celles que nous expo-
sons, poursuit la direction de l'Instruc-
tion publique, à la suite de quoi elles

peuvent (nous) présenter, avec le con-
cours de l'inspecteur scolaire , des de-
mandes de création de places d'ensei-
gnants sans pour autant ouvrir de nou-
velles classes.

« Il faut également planifier à long
terme et de manière telle que l'existen-
ce de ces postes se justifie sur plu-
sieurs années et que la garantie soit
donnée que tous les maîtres nommés
définitivement seront aussi occupés à
plein temps dans leur école au cours
des années à venir », précise enfin la
direction de l'Instruction publique ber-
noise qui ajoute que, « compte tenu
des conditions susmentionnées », elle
« est disposée à accueillir favorable-
ment de telles demandes ». (ats)

Création possible de nouveaux postes

VILLERET
Repose en paix.

Monsieur André Bourquin , à Bienne ;
Monsieur et Madame Vital Bourquin et leurs enfants Yann et Michèle,

à Môtiers ;
Mademoiselle Josée Bourquin et son fiancé , à Fleurier ;
Mademoiselle Marylin Bourquin et son fiancé, à Fleurier ;

ainsi que les familles parentes et amies, ont la profonde douleur de
faire part du décès de

Monsieur

William BOURQUIN
leur cher et regretté papa , grand-papa, cousin, parent et ami, que Dieu
a rappelé à Lui, dans sa 92e année.

VILLERET, le 3 mars 1976.

Le corps repose à la chapelle mortuaire, rue Dr-Schwab 20, à
Saint-Imier.

L'incinération aura lieu à La Chaux-de-Fonds, le vendredi 5 mars,
à 11 heures.

Culte pour la famille, à la chapelle mortuaire, à 10 h. 15.
Vous êtes priés de ne pas envoyer de fleurs, mais de penser plutôt

à l'Hôpital de Saint-Imier.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.
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Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

Monsieur André Berberat :
Monsieur et Madame Claude Berberat-Fuchs et leur fils Luc ;

Madame et Monsieur Robert Schaffter-Steiner, à Moutier , et famille ;
Monsieur et Madame Emile Steiner-Rufenacht, aux Geneveys-sur-

Coffrane , et famille ;
Monsieur et Madame René Steiner-Kohler, à Moutier, et famille ;
Monsieur et Madame Jean-Louis Berberat , à Renens,

ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de faire
part du décès de

Madame

André BERBERAT
née Frieda STEINER

leur chère et regrettée épouse, maman, belle-maman, grand-maman,
sœur, belle-sœur, tante, grand-tante, cousine, parente et amie, enle-
vée à leur tendre affection , mercredi, dans sa 64e année, après quel-
ques jours de maladie.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 3 mars 1976.

L'incinération aura lieu vendredi 5 mars.
Culte au crématoire, à 14 heures.
Le corps repose au pavillon du cimetière.
Domicile de la famille :

M. et Mme Claude Berberat-Fuchs, 111, rue de la Paix.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.

_nBHGaB V_H^HanaBBBBBflBasD HflBa^̂ HIHHal î ^HBMnHHBaH^HH^^^^H^^HBi^HVi^_^^HBe

Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de

Madame

Louis SANDOZ
née Henriette DEGAND

remercient toutes les personnes qui les ont entourés, soit par leurs
messages, leurs envois de fleurs ou leurs dons, qui confirment toute
l'amitié portée à la défunte.

Dans l'impossibilité de répondre à chacun personnellement,

MADAME JEAN BRECHBUHLER-BOSS ET SON FILS JEAN-CLAUDE

ainsi que les familles parentes et alliées,
profondément émus par les marques d'affection et de sympathie qui
leur ont été témoignées pendant ces jours de deuil, expriment à toutes
les personnes qui les ont entourés, leur reconnaissance et leurs sincères
remerciements.
Les présences, les messages, les dons ou les envois de fleurs leur ont été
un précieux réconfort.

LE LOCLE

La famille de

Madame Nelly ANDRY-STEFFEN
tient à dire de tout cœur à toutes les personnes qui l'ont entourée com-
bien leurs témoignages d'affection et de sympathie lui ont été bienfai-
sants en ces jours d'épreuve.
Elle leur exprime sa très profonde reconnaissance.

LA DIRECTION ET LE PERSONNEL
DE LA MANUFACTURE DE PENDULETTES D'ART

ARTHUR IMHOF S. A.

a le chagrin de faire part du décès survenu le 2 mars, dans sa
90e année, de

Monsieur

Frédéric IMHOF
Ancien maire de La Neuveville

frère de leur estimé patron M. Arthur Imhof.

Ils garderont de la personnalité du disparu un lumineux souvenir.

LA SOCIÉTÉ
DES SAMARITAINS

DU VAL-DE-RUZ - CENTRE

a le regret de faire part du
décès de

Monsieur

Adrien BOLLE
membre fondateur et ancien

moniteur.

Pour les obsèques, prière de
se référer à l'avis de la famille. '

LA LIGUE
DU VAL-DE-RUZ CONTRE

LA TUBERCULOSE

a le pénible devoir de faire
part du décès de

Monsieur

Adrien BOLLE
membre fondateur et ancien

président.

Pour les obsèques, prière de
se référer à l'avis de la famille.

DOMBRESSON

Seigneur que je meurs en
ta paix.

Monsieur et Madame Pierre
Bolle et leurs enfants, à Pe-
seux et à Eclépens ;

Monsieur et Madame André
Schenk et leurs enfants, à
Dombresson et à Cernier ;

Madame Alfred Eckert , à La
Chaux-de-Fonds ;

Madame Arnold Bolle, à La
Chaux-de-Fonds, ses enfants,
petits-enfants et arrière-pe-
tits-enfants ;

Madame Léon Bolle, à Genève,
ses enfants et petits-enfants;

Les familles Dumont , Borel , Lo-
ze, parentes et alliées ;

Mademoiselle Gertrude Gan-
guin , à Neuchâtel,

ont le chagrin de faire part du
décès de

Monsieur

Adrien BOLLE
leur très cher père, grand-père,
frère, beau-frère, oncle, cou-
sin, parent et ami, que Dieu a
repris paisiblement à Lui, dans
sa 91e année.

DOMBRESSON, le 2 mars
1976 , Les Crêts 1.

L'Eternel soutient tous
ceux qui tombent et II
redresse tous ceux qui
sont courbés.

Psaume 145, v. 14.

L'incinération, sans suite, au-
ra lieu à La Chaux-de-Fonds
le vendredi 5 mars.

Culte à la chapelle du cré-
matoire , à 10 heures.

Domicile mortuaire :
Hôpital de Landeyeux.

Cet avis tient lieu de lettre
de faire-part.

NOUVELLES POMPES FUNÈBRES
À LA CHAUX-DE-FONDS
FLORIAN JACOT

représentées par

Didier Gigon
Rue de Chasserai 4

Tél. permanent (039) 22 16 16
Services soignés. Prix modérés

La famille de

Mademoiselle

Christiane BUHLER
fait part qu'une cérémonie re-
ligieuse aura lieu au temple de
Cernier, le vendredi 5 mars, à
15 heures.

LE CLUB SUISSE
DES FEMMES ALPINISTES

Section de La Chaux-de-Fonds
a le pénible devoir de faire part
à ses membres du décès de

Mademoiselle
Christiane BUHLER

Il présente à sa famille sa pro-
fonde sympathie.

POMPES FUNÈBRES
ARNOLD WÂLT I

Epargne 20 Téléphone (039) 23 43 64

Jour el nuit
Cercueils - Transports - Formalités

Prix modérés

EN S O U V EN I R
A notre chère maman, belle-
maman et grand-maman

Madame
Yvonne VILLARD-WyCFLER

4 mars 1973 - 4 mars 1976

Le printemps renaît , tu ne
reviens pas. C'est triste sans
toi ici-bas.

Tes enfants et petits-enfants.

Les stations jurassiennes de sports
d'hiver ont connu ces dernières an-
nées des conditions d'enneigement fort
médiocres. Pour certaines installations,
les prévisions budgétaires ont été faus-
sées en raison du manque de neige
durant les mois où l'on pratique géné-
ralement les sports d'hiver, spéciale-
ment en décembre et janvier. Afin
d'alléger quelque peu les charges fixes
des entreprises de remontée mécani-
que du Jura , l'Office jurassien du tou-
risme est intervenu auprès de l'Office
des transports du canton de Berne en
vue d'obtenir une annulation tempo-
raire de la taxe de concession annuel-
le , à laquelle sont soumis les téléskis,
télésièges et autres moyens de remontée
mécanique.

L'Office cantonal des transports vient
de faire connaître sa réponse : vu la
situation difficile des téléskis de bas-
se altitude, l'administration cantonale
est disposée à accorder aux entreprises
qui en feront la demande des facilités
de paiement ou, suivant la situation,
des remises totales ou partielles. Les
requêtes devront être présentées indi-
viduellement par chaque entreprise, ac-
compagnées des comptes des deux der-
niers exercices, (comm.)

Une bonne nouvelle
pour les entreprises

de remontée mécanique
Jura

Publié pour la première fois en 1974,
le Mémento jurassien avait momen-
tanément cessé de paraître depuis le
mois d'avril dernier. L'Office jurassien
du tourisme, conscient de l'importance
d' une telle publication revêt pour les
milieux touristiques, commerciaux et
industriels, s'est efforcé de garantir
la continuité de ce petit guide pratique,
fidèle reflet de la vie économique et
sociale du Jura. Ainsi , le public et en
particulier les voyageurs de commerce,
touristes et autres hommes d'affaires
pourront à nouveau disposer gratuite-
ment de ce vademecum des activités
jurassiennes, auprès des offices de tou-
risme, bureaux de renseignements, li-
brairies, gares, bureaux de poste, ad-
ministrations de districts, communes,
restaurants et hôtels, banques et autres
lieux publics. Revu et augmenté, le
Mémento jurass ien couvrira , comme
par le passé, les sept districts juras-
siens et fournira une ample moisson
d'informations et de renseignements
pratiques, aussi utiles au visiteur qu 'à
l'habitant.

Le mémento jura ssien
est sorti de press e

Une trentaine de représentants de
grandes firmes industrielles européen-
nes accompagnés d'attachés commer-
ciaux ont été reçus ces derniers j ours
par M. Francis Erard , directeur de
l'Office jurassien du tourisme. Après
avoir visité une grande usine juras-
sienne ainsi que quelques sites histo-
riques et naturels, ces personnalités
du monde économique ont poursuivi
leur voyage vers la France et les pays
du Bénélux, (comm.)

Visite d'industriels
européens

Sous le titre « Jura suisse, pays de
vacances actives et de loisirs », l'Office
jurassien du tourisme - Pro Jura vient
d'éditer une pochette illustrée en cou-
leurs qui contient une abondante do-
cumentation touristique.

Tout l'éventail des possibilités de sé-
jour en pays jurassien est présenté
dans ce nouveau catalogue touristique.
Qu'on en juge par son contenu : mai-
sons de vacances, motels, logements
de groupes, campings, vacances for-
faitaires, autocaravanning, gastrono-
mie, vacances équestres, séjours chez
l'artisan , vacances pour le 3e âge, cours
de langue, ski nordique figurant au
chapitre des propositions d'évasion et
de vacances dans le Jura. Une carte
géographique du Jura complète ce pré-
cieux catalogue.

Une nouvelle carte de visite
du tourisme jurassien

LE NOIRMONT. — On a conduit
récemment à sa dernière demeure,
Mme Lucien Dousse, décédée en sa
78e année.

La famille Dousse, d'origine fribour-
geoise, était venue s'installer aux Fran-
ches-Montagnes, comme agriculteurs.
Les parents y élevèrent une belle fa-
mille de six enfants, dans des condi-
tions plutôt difficiles, (bt)

Carnet de deuil

LA VÏÈ JURASSIENNE .

La famille de

Monsieur Pierre PERRIN
très touchée de l'affectueuse sympathie qui lui a été témoignée pen-
dant ces jours de deuil, adresse à toutes les personnes qui l'ont entou-
rée, ses sentiments de profonde et sincère reconnaissance.
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LE MOZAMBIQUE EN ETAT DE
GUERRE AVEC LA RHODÉSIE
? Suite de la lre page

La proclamation de l' « état de
guerre » fait suite à un raid effectué
la semaine dernière par des unités
rhodésiennes contre le village de
Pafuri , situé dans l'extrême nord-
ouest du Mozambique aux confins
de la Rhodésie et de l'Afrique du Sud.
Les forces de Salisbury avaient pour-
suivi des groupes de maquisards
après un accrochage dans la régiojj
qui avait fait 24 morts parmi les
guérilleros.

Dans son discours , le président
Machel a déclaré que des avions,
des hélicoptères et des forces ter-
restres avaient participé à cette atT
taque, qu 'il a qualifiée d' « acte de
guerre » et de « crime de guerre con-
tre le Mozambique » .

L'armée du Mozambique compte
10.000 hommes, bien entraînés à la

guérilla par dix ans de lutte contre
les forces portugaises. Elle est bien
équipée, mais ne dispose pas encore
d'avions et de chars de combat. Ce
type de matériel est cependant dé-
barqué depuis quelque temps dans le
port de Beira en provenance des
pays de l'Est , et des techniciens cu-
bains stationnés en Angola pour-
raient venir au Mozambique pour le
prendre en charge.

La Rhodésie de son côté dispose
d'une armée régulière de 3500 hom-
mes et de 10.000 réservistes, dont
une bonne partie a été rappelée ces
derniers mois sous les drapeaux, ainsi
que d'une force paramilitaire com-
prenant 8000 hommes et 35.000 ré-
servistes. L'aviation, qui joue un
grand rôle dans la lutte contre la
guérilla, est équipée d'une quaran-
taine d'appareils assez anciens de
fabrication britannique, et d'une
escadrille d'hélicoptères français
« Alouette III ».

Graves répercussions
économiques

Environ 40 pour cent des importa-
tions et des exportations de Salisbury
transitent par le Mozambique. La
fermeture de la frontière devrait
donc avoir de graves répercussions
sur l'économie rhodésienne, déjà en

difficulté. Depuis l'indépendance du
Mozambique, une bonne partie des
échanges extérieurs rhodésiens ont
été détournés sur l'Afrique du Sud ,
mais il semble peu probable que ce
pays puisse en écouler davantage
étant donné l' encombrement de ses
ports et la saturation de ses voies
ferrées.

Un porte-parole du gouvernement
de Salisbury a toutefois affirmé que
la fermeture de la frontière causera
davantage de tort au Mozambique
qu 'à la Rhodésie. « Il est clair que le
Mozambique est le pays qui en souf-
frira le plus, bien que d'autres com-
me le Zaïre en seront également af-
fectés » , a-t-il dit.

Le Mozambique tire une grande
partie des revenus du trafic ferro-
viaire et des taxes portuaires prove-
nant des importations et des expor-
tations de la Rhodésie. D'autre part ,
Salisbury vendait jusqu 'ici un cer-
tain nombre de produits alimentai-
res au Mozambique, qui connaît ac-
tuellement des difficultés d' approvi-
sionnement dans ce domaine.

Il est cependant probable que plu-
sieurs pays africains et les Etats so-
cialistes vont venir en aide à Mapu-
to dans cette nouvelle confrontation
qui s'annonce en Afrique australe.

(ap)

L Occident sous-estime
le poids de son influence

Libéralisation dans les pays de l'Est

L'économiste tchèque Ota Sik a
déclaré, dans une interview à l'AFP ,
que l'Occident sous-estime ses possi-
bilités d'influencer l'évolution des
pays de l'Est dans le sens du renfor-
cement des tendances libéralisatri-
ces, mais que pour lutter efficace-
ment 'contre le système soviétique, il
lui faut dépasser le vieux modèle de
capitalisme libéral et trouver des
voies nouvelles.

M. Ota Sik, qui fut le principal
artisan du projet de réforme écono-
mique tchécoslovaque pendant le
« Printemps de Prague », vit aujour-
d'hui en exil en Suisse, déchu de sa
citoyenneté tchécoslovaque.

La grande faiblesse de l'Occident,
estime M. Sik, tient dans son man-
que de coordination et sa politique
à court terme face à la stratégie à
long terme de l'URSS : « Si l'Occi-
dent , déclare-t-il, pratiquait une po-
litique de contacts avec l'URSS et de
détente en général avec une vérita-
ble conscience des buts recherchés,
avec une perspective et une straté-
gie à long terme, il aurait bien plus
de possibilités d'influencer l'évolu-
tion à l'Est que les Soviétiques n'en
ont d'influencer celle de l'Ouest. (...)
mais les hommes politiques en Occi-
dent ne tiennent que d'une élection
à l'autre, et là est leur faiblesse, car
qui n'a pas de stratégie à assez long
terme est également faible dans la
tactique à court terme ».

Un nouveau système
« Je vois le danger de la stratégie

communiste de conquête du monde

comme très grand et très sérieux,
déclare M. Sik. Mais on ne peut pas
lutter contre ce danger en mettant
sa tête dans le sable et en espérant
qu 'on pourra sauvegarder des îlots :
il s'agit d'édifier , face au système de
l'Est , un nouveau système, plus mo-
derne, en Occident. Une réforme so-
ciale en Occident constituerait la
pression la plus forte sur l'évolution
à l'Est. Le vieux capitalisme ne re-
présente vraiment pas un danger
pour le communisme soviétique. Si
l'on veut sauver la liberté, il faut se
rendre compte qu 'on ne peut pas le
faire avec de vieux instruments » .

(af p)

Affrontements meurtriers
Au Pays basque espagnol

Deux personnes ont trouvé la mort
dans des heurts avec les forces de
l'ordre à Vitoria, indique-t-on de
source informée.

Ces deux personnes auraient trou-
vé la mort à l'intérieur ou à l'exté-
rieur d'une église, celle de Saint-
François d'Assise, dans laquelle 5000
grévistes s'étaient réunis en assem-

blée. La police est intervenue au mo-
ment où d'autres grévistes préten-
daient entrer à leur tour dans l'égli-
se. Les affrontements ont fait égale-
ment de nombreux blessés, de part
et d'autre.

Les heurts ont duré une heure.
L'intérieur de l'église a été saccagé.
Des renforts de police ont été en-
voyés de Logrono et de Bilbao. Ces
affrontements surviennent alors que
le ministre de l'Intérieur, M. Manuel
Fraga Iribarne a quitté hier Madrid
pour une visite de trois jours en Al-
lemagne fédérale, (afp)

© OSLO. — Une plate-forme de fo-
rage a pris feu dans le secteur nor-
végien de la mer du Nord , et 43 des
63 membres du personnel ont dû être
évacués par hélicoptère, les autres de-
meurant sur place pour combattre l'in-
cendie.

• LISBONNE. — Deux responsables
de la société américaine « Firestone »
sont retenus en otages depuis lundi
dans leurs bureaux par des militants
de gauche.

• LONDRES. — Scotland Yard a
découvert , mardi soir , un atelier clan-
destin pour la fabrication de bombes,
à Clapham, dans le sud de Londres.

En Algérie: trois condamnations à mort
Au procès des poseurs de bombes

contre les locaux d' « El Moudjahid » ,
qui s'est déroulé à Médéa , la Cour
de sûreté de l'Etat a prononcé hier
trois condamnations à mort et qua-
tre peines d'emprisonnement.

Sont condamnés à mort : Medje-
ber Mohamed Samil, alias Claude
Pascal Rousseaux, nationalité fran-
çaise ; Salby Jay, alias Aurelo Ber-
tin , Italien ; Noël Cherif , alias Tedes-
co Ignacio, Italien.

Sont également condamnés : Ha-
round Mohamed, emprisonné à per-
pétuité, Algérien ; Cherati Hocinen ,
Algérien, emprisonné à perpétuité ;
Kaci Lounes, Algérien, 20 ans de
prison ; Daniel Paul , dit Danielo ,
Français, 6 mois de prison avec sur-
sis, amende de 1000 dinars et saisie
des 1000 francs français échangés.

(ap)

Le sénateur Jackson marque des points
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LÀ COURSE À LA MAISON-BLANCHE

> Suite de la lre page
dans le Vermont avec 84 pour cent des
voix contre 16 pour cent à son seul
adversaire déclaré , M. Ronald Reagan ,
qui ne se présentait pas. Le chef de
l' exécutif a également devancé l'ancien
gouverneur de Californie dans le Mas-
sachusetts, avec 62 pour cent des su f -
f rages  contre 35 pour cent.

Aucun d' eux cependant n'avait atta-
ché une importance cruciale à ces pri-
maires, pour lesquelles ils n'ont pas
fa i t  campagne personnellement.

Le président Ford a exprimé sa sa-
tisfaction devant ces succès. Le porte-
parole de la Maison-Blanche , M.  Ron
Nessen, a déclaré au vu de ces résul-

tats que la dynamique électorale « bas-
cule en faveur du président ».

COMMENTAIRES
Commentant son succès, le sénateur

Jackson a déclaré: « L' essence de notre
victoire est le fa i t  que nous avons ras-
semblé une fo i s  encore la grande coa-
lition qui a élu Franklin Roosevelt ,
Harry  Trmnan , John Kennedy et Lyn-
don Johnson » . Il a ajouté que « pour
obtenir l'investiture démocrate, il est
nécessaire d'être victorieux dans les
Etats industriels. Nous allons gagner à
Neiv York le 6 avril. Ce pourrait même
être un raz-de-marée , c'est là la signi-
f icat ion  du Massachusetts ».

M.  Jackson a sans doute bénéficié
du soutien que lui a apporté M.  Moy-
nihan , qui s 'est fa i t  connaître par son
franc-parler  au poste d' ambassadeur
des Etats-Unis à. l'ONU dont il a dé-
missionné en janvier pour retourner
enseigner à l'Université d'Harvard à
Boston. Le sénateur Jackson a promis
à M.  Moynihan .qu'il lui confierait d'im-
portantes fonc t ions  — peut-être celles
de secrétaire d'Etat — s 'il était élu à
la présidence en novembre.

Agé de 63 ans, M . Jackson est le f i l s
d'immigrés norvégiens. Ancien journa-
liste — ce qui lui a valu son surnom
de « Scoop » — et. ancien magistrat , il
a été élu pour la première fo i s  à la
Chambre des représentants en 1940 .
puis dix ans plus tard au Sénat , où il
a été réélu en 1970 avec 84 pour cent
des voix.

Candidat à la vice-présidence en
1960 , il a re fusé  en 1969 l' o f f r e  de l'an-
cien président Richard Nixon qui lui
proposait le poste de secrétaire à la
Défense .  Il  y a quatre ans . il avait
cherché en vain d' obtenir l ' inves t i ture
démocrate pour les élections prési-
dentielles.

Considéré comme un expert en ma-
tière de stratégie nucléaire , le sénateur
Jackson est surtout connu pour son
hostilité envers la détente et envers la
politique conciliatrice suivie par M . H.
Kissinger à l'égard, de l'Union sovié-
tique. Il est l'un des plus f e rmes  part i-
sans , au Sénat , de l' octroi de crédits
importants au budget de la Défense.  Il
s 'est également fa i t  le champion des
défenseurs de l 'Etat d ' Israël  et de la
libéralisation, de l 'émigration des J u i f s
soviétiques, (ap)

«Les Américains ont pris
des engagements secrets»

Proche-Orient : M. Sadate déclare

Le président Sadate a révélé que
les Etats-Unis avaient pris l'engage-
ment secret d'empêcher une attaque
israélienne contre la Syrie et de fa-
ciliter la participation des Palesti-
niens au processus de paix.

Au cours d'une conférence de pres-
se au Koweït, le chef d'Etat égyp-
tien a précisé que les Américains
avaient pris ces engagements lors de
la signature du deuxième accord de
désengagement israélo-égyptien.

M. Sadate avait déclaré que
l'Egypte ne serait pas obligée d'in-

tervenir si la Syrie attaquait Israël,
mais que par contre elle intervien-
drait si Tel Aviv lançait une offensi-
ve contre le régime de Damas.

L'accord israélo-égyptien prévoit
également que Israël et l'Egypte
s'abstiendront de recourir aux ar-
mes pendant une période de trois
ans.

M. Sadate a ajouté que si la Syrie
veut provoquer une guerre d'usure
sur le Golan « pour faire preuve
d'héroïsme qu'elle en assume seule
les conséquences ». (ap)

En Pays vaudois

Une agression à main armée a été
commise, hier vers 18 h. 20, au bu-
reau du Crédit Mutuel de Combre-
mont-le-Petit (VD).

Un inconnu, armé d'un pistolet et
coiffé d'une cagoule en laine noire,
a tenté de se faire remettre l'argent,
en menaçant le gérant, M. Alfred
Aigroz. Ce dernier a opposé une vive
résistance et a pu mettre en fuite
l'agresseur, qui est monté dans une
voiture qui l'attendait à proximité et
dont le conducteur, à longs cheveux,
était peut-être une femme.

L'agresseur mesurait quelque 183
centimètres et était de corpulence
moyenne. Il portait un veston qua-
drillé brun et des pantalons foncés.
Il parlait français. La voiture serait
une Ford Cortina de couleur foncée,
probablement bleue, avec une bande
blanche latérale, large de 4 centi-
mètres environ, (ats)

Attaque
à msain earujiée

Dans la capitale italienne

Un congrès national du Parti so-
cialiste italien s'est ouvert hier à
Rome. Les décisions qui vont y être
prises à l'issue de quatre jours de
travaux seront cruciales pour l'ave-
nir politique du pays.

Les 856 délégués vont en effet
avoir à choisir entre un rapproche-
ment avec les communistes, ou une
nouvelle alliance avec la démocra-
tie-chrétienne.

Troisième formation du pays der-
rière la démocratie-chrétienne et le
Parti communiste italien, le parti so-
cialiste ne représente que 10 pour
cent environ de l'électorat, mais il
exerce une influence déterminante
sur la vie politique italienne, étant
donné sa position charnière entre les
démocrates-chrétiens et les commu-
nistes, (ap)

.Important congrès socialiste

POTAGE TROUBLE
O P I N I O N
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? Suite de la lre page
Qu'on ne dise pas que la duperie ,

en l'espèce, est sans grande consé-
quence pratique ! Même si l'on ad-
met que le contre-projet recouvre
exactement le statu quo (en fait , il
va plutôt moins loin , nous l'avons
dit), le citoyen hostile à l'initiative,
mais tout de même favorable à une
participation modérée et qui se se-
rait laissé attraper par le texte du
Parlement, aurait voté contre ses
convictions. Il aurait mieux fait
— beaucoup mieux — d'opter pour
le statu quo (le double non), pour la

bonne raison qu 'il laissait ainsi la
porte ouverte à une révision con-
forme à ses voeux, dans quelques
années. En revanche, le contre-pro-
jet , s'il est inscrit dans la Consti-
tution le 21 mars au soir , cimen-
tera pour très longtemps une parti-
cipation étriquée, à peine digne de
son nom. Qui donc est assez inno-
cent pour croire qu'une perspective
de ce type a complètement échappé
à nos mijoteurs de potage ?

Leur cause, décidément, est sans
appel.

Denis BARRELET
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Aujourd'hui...

Prévisions météorologiques
Beau temps sur l'ensemble du pays ,

en dehors de quelques bancs de brouil-
lard ou de stratus matinaux en plaine.

UN ÉVÉNEMENT PAR JOUR 

Colonies.
Portugaises, espagnoles ou fran-

E çaises, on en parle beaucoup ces
I temps-ci , où plusieurs d'entre elles I
j viennent d'acquérir l'indépendance i
| ou l'obtiendront prochainement.

Mais, outre les satellites de I
l'Union soviétique, qui sont aussi j
des espèces de colonies, il semble I
qu 'il existe une sorte d'accord tacite I

! pour taire le problème des colonies
américaines.

Officiellement , bien sûr , il ne
': s'agit pas , non plus, de colonies,

mais de « territoires » d'« Etats as- i
sociês libres », de « commonwealth ».

La zone du canal de Panama , les
îles Vierges, des milliers d'îles du
Pacifique et Porto-Rico appartien-
nent à cette catégorie.

Jusqu 'à présent , tous ces coins de
terre n 'ont pas causé trop d'ennuis
aux Etats-Unis, à l'exception de la

j zone du canal de Panama.
Mais , dans un avenir assez pro-

I che, Porto-Rico , la plus orientale
f des Grandes Antilles pourrait com-
! mencer à donner quelque tracas à
! Washington.

Espagnole pendant cinq siècles,
| cette île fut conquise par les Etats-
| Unis en 1898. Ils en firent tout
I d'abord une pure et simple colonie.
I Mais ils s'aperçurent très vite que
| ce nom était impopulaire et, en ac-
1 cordant une certaine autonomie à
I Porto-Rico, ils la baptisèrent « com-
I menwealth », tout en refusant obs-
j finement d'en faire un nouvel Etat
i de leur nation.

En revanche, ils lièrent plus etroi-
! tement l'île aux Etats-Unis en y
j installant des centaines d'usines,

toutes américaines, et en la faisant
dépendre d'eux par les 97 pour cent
de ses importations.

Terre agricole à l'origine, Porto-
Rico a fait , statistiquement, un im-

I

mense bond en avant économique,
grâce à cette politique. Mais dans la
réalité, cette richesse nouvelle n'a
profité qu 'à une infime minorité de
la population.

Ce nonobstant , il est assez pro-
bable que la situation à Porto-Rico
serait restée calme car , durant la
haute conjoncture , les habitants qui
y croupissaient dans la misère, ve-
naient par dizaines de milliers ten-
ter fortune aux Etats-Unis, où ils
remplissaient différents métiers mal

i rétribués. Ainsi la population de
l'île demeurait stable et la pauvre-
té n'augmentait pas.

La crise économique a changé
tout cela. Ne trouvant plus de tra-
vail aux Etats-Unis, les Porto-Ri-
cains retournent dans leur ile et il

I 

arrive même que certains d'entre
eux, nés aux USA, soient du voyage.

Tout cela crée un climat de mé-
contentement assez inquiétant. Pour
remédier à cet état de choses, les
autorités de Porto-Rico essayent en

j ce moment de développer , à nou-
veau, l'agriculture abandonnée afin
d'employer la main-d'œuvre inoc-
cupée et d'abaisser le prix de la
nourriture, car celle-ci — si elle
était produite dans l'île — coûterait
vingt pour cent moins cher que
lorsqu'elle est importée des Etats-
Unis.

Peut-être, encouragées par Was-
hington , les autorités de Porto-Rico
pourraient-elles endiguer le malaise
montant. Mais Cuba soutient les
insatisfaits. Et dès lors, la partie
ne sera peut-être pas si facile à I
gagner qu 'il y paraît.

Willy BRANDT

! I
Colonies oub.sees |


